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  ANNIVERSAIRE 

 
Pour ton anniversaire 
Je (n)’savais pas quoi faire 
Je t'offre une chanson 
J'espère que tu viendras 
La chanter avec moi 
Un soir à la maison 
Il y avait longtemps 
J'attendais cet instant 
Pour dévoiler mon cœur 
Je le fais aujourd'hui 
Pas avant d'avoir dit 
Ne prends pas peur. 
 
Je voudrais te donner 
Tout ce qu'on peut donner 
Sans graver au canif 
Des serments maquillés 
Ou des mots infestés 
De qualificatifs 
Je n'oublierai jamais 
Ce petit coin discret 
Dans ce beau restaurant 
Le retour sous la pluie 
Sous mon vieux parapluie 
J'avais le cœur battant 
 
En quelques mots gentils 
Tu as repeint ma vie 
De rires et de chansons 
Paris et la Provence 
N'auront plus d'importance 
Que dans tes yeux profonds 
Ne sois pas étonnée 
D'un bel amour qui naît 
Comme une fleur sauvage 
Ton cœur est un jardin 
Fleuriront des matins 
Superbes et sans nuages 
 
Suis-je assez maladroit 
En écrivant ces trois 
Couplets de pacotille 
J'eus préféré cent fois 
Les dir(e)’ de vive voix 
Mais ainsi va la vie... 
La vie est un bateau 
Qui vogue au fil de l'eau 
J'aperçois une escale 
Y-seras-tu demain 
Pour me tendre la main 
Et dire on met les voiles ? 
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   ANOUCHKA 
 
Il y a des jours et des jours 
J'ai l'cœur qui vire à l'amour 
C'est comme un tremblement de terre 
La tour infernale à l'envers 
Je n'avais jamais connu ça 
Si beau et si fort à la fois 
J’avais réussi à te plaire 
A présent je vis en enfer 
 
Refrain :    
Anouchka Anouchka 
Si tu peux pardonne-moi 
Anouchka, Anouchka 
C'est vrai j'allais trop vite pour toi. 
Anouchka Anouchka 
Un jour ça va et l'autre pas 
Anouchka Anouchka 
On est tous faits un peu comme ça. 
 
Il y a des nuits et des nuits 
Vers toi mes rêves s'enfuient 
Comme un grand village d'oiseaux 
Par-dessus la terre et les flots 
Il y a des mois et des mois 
Le feu s'est allumé en moi 
Je sais que rien ne peut y faire 
Pas même cent mille "Canadairs" 
 
Anouchka Anouchka 
Je sais qu'on se retrouvera 
Anouchka Anouchka 
Mais de ça je n'parlerai pas 
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  LE TRAM 18 
 
 
Peut-être a-t-elle changé d’horaire 
Prend-t-elle un autre itinéraire 
J’ai croisé tant d’autres chemins 
Mais pas le sien 
Je la voyais tous les matins 
Le même quai même train-train 
Parmi la foul(e) des navetteurs 
Un peu rêveurs 
 
Tous les matins sont un peu vides 
Quand ell’(n’) prend pas le tram 18 
 
Peut-être a-t-elle changé d’adresse 
De travail d’amour et du reste 
Sa vie n’est qu’un(e) fuite en avant 
Depuis longtemps 
Peut-être aussi a-t-elle pris peur 
A voir les oiseaux de malheur 
Rôder sur mes histoires d’amour 
Qui ont tourné court 
 
Oh comm’ le temps passait si vite 
Avec ell’ dans le tram 18 
 
Peut-être a-t-elle deviné 
Mes sentiments et mes pensées 
Que je gardais à l’intérieur 
Pour des jours meilleurs 
Son petit nom c’était Marie 
Et je ne suis pas charpentier 
Peut-être dans une autre vie 
On peut rêver… 
 
Il n’y a plus de matins tristes 
Puisqu’on n’prend plus le tram 18 
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 MADEMOISELLE NATHALIE 

 
 
Mademoiselle Nathalie 
Pardon de vous importuner 
Depuis longtemps j'ai envie 
D'vous inviter à dîner 
Juste pour faire connaissance 
Dévoiler quelques secrets 
Je suis curieux de naissance 
Vos beaux yeux m'ont intrigué 
 
Mademoiselle Nathalie 
"Sorry" si je bouscule un peu 
Des choses bien établies 
Mêm(e)' si ça n’fait pas sérieux 
Que voulez-vous que je dise 
Lorsque l'on est amoureux 
On dit parfois des bêtises 
On n’fait jamais que c'qu'on peut 
 
Mademoiselle Nathalie 
Excusez si je m'égare 
Mais vous êtes si jolie 
C'n’est pas le fait du hasard 
Si votre sourire me touche 
Si j'aime vos cheveux noirs 
Je n'ai qu'un mot à la bouche 
Seriez-vous prête à y croire 
 
Mademoiselle Nathalie 
Pas besoin de Place Rouge 
Laissons Bécaud en Russie 
Ici Cupidon fait mouche 
Je n'suis qu'un vieil imbécile 
Aux rêves bien ordinaires 
Mon Dieu qu'il est difficile 
De trouver les mots pour vous plaire 
 
Mademoiselle Nathalie 
On a besoin quelquefois 
D'un petit grain de folie 
Ca vous met le cœur en joie 
Excusez donc tant d'audace 
Déguisée dans ce poème 
Remettez-moi à ma place 
Quand j'aurai dit je vous aime... 
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 JE VEUX T’LE DIRE QUAND MÊME 

 
Je t’aime, ces deux p’tits mots usés 
Je veux t’les dire quand même 
On n’les dit jamais assez 
Tous mes «je t’aime » 
Fais-en ce que tu veux 
Balance-les s’ils te gênent  
Ou si t’as trouvé mieux 
 
Mes nuits n’sont plus jamais bonnes 
Ça t’étonne ? 
Les matins sont toujours gris 
Dans mon lit 
Mes journées n’sont jamais bleues 
Sans tes yeux 
Le reste, n’en parlons pas 
T’es pas là 
A l’idée qu’tout est fichu 
J’en dors plus 
Ne tourne pas tous les verrous 
Entre nous 
Pour un rien j’perds les pédales 
Pas génial 
   
Je t’aime, si c’est la dernière fois 
Je veux t’le dire quand même 
Comme un acte de foi 
Tous mes « je t’aime » 
N’ont pas trouvé la faille 
Le vrai nœud du problème 
C’est qu’j’ veux pas qu’tu t’en ailles 
 
Je t’aime, pour un oui pour un non 
On se crée des montagnes 
Ou bien une maison… 
 
Où… les nuits sont toujours extra 
Dans tes bras 
Les matins n’sont pas pourris 
Comme ici 
Mes journées sont toujours bleues 
Dans tes yeux 
Le reste, on a bien le temps 
Parlons-en 
On pourrait bien se revoir 
Pas trop tard 
On n’a pas coupé les ponts 
Pour de bon 
Je remets les pieds sur terre 
Pour te plaire 

  
1985 - 131703l 
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  A QUOI BON 
 
A quoi bon vivre ici 
A prendre un bain de bleu 
Moi je suis bleu de toi  
Pierrot à ta merci 
A quoi bon chercher à 
Faire le vide de chez vide 
Puisque la terre est vide 
Quand tu es loin de moi 
 
A quoi bon se cacher 
Et ne plus voir personne 
Puisque le monde entier 
S'agite et tourbillonne 
Pas besoin d'aller loin 
Pour parler à quelqu'un 
Puisqu'il n'y a personne 
Pour guérir un chagrin 
 
Refrain : 
La vie a parfois ses loupés 
Chacun suit son bout de chemin 
Mieux vaut tout oublier 
D’ailleurs qui s’en souvient ? 
 
A quoi bon vivre ici 
A égrener les heures 
En rêvant d'un ailleurs 
Où tu serais aussi 
{Pas besoin d'être ici 
Pour oublier de vivre 
Puisque je ne vis plus 
Je fais juste comme si  
 
A quoi bon s'en aller 
Fuir ce monde insensé 
Envers et contre tout 
Je pense à toi partout} 
A quoi bon vivre ici 
A l'ombre du figuier 
L'été n'est pas fini 
Et tu m'as oublié... 
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  SLOVENE 

 
Elle a le visage semé 
D'un champ d'étoiles de rousseur (*) 
Ça lui donne de ces douceurs... 
Quand l'opaline de sa main 
Se perd dans le blond vénitien 
De ses cheveux parfum de fleur 
C'est un portrait d'Botticelli 
Que la nature a réussi 
 
Ingénue elle se promène 
Tous ses chemins sont terre de Sienne 
Elle a la tête au carnaval 
De la passerelle de son corps 
Elle réunit sans trop d'efforts 
Les deux berges du Grand Canal 
Son territoire c'est l'amour 
Elle est prête à tous les parcours 
 
Refrain 1: Tout l'monde aimerait lui dire "je t'aime" 
Dans sa langue slovène 
 
Toi tu me fredonnais Venise 
Les lacs et les montagnes grises 
Que tu n'as presque pas connu(e)s 
J'avais peine à trouver les mots 
Je sais ça peut paraître idiot 
La musique prenait le dessus 
Quand tu caressais le Pleyel 
Patricia c’que tu étais belle (**) 
 
Puis comm’ tout' les choses s'en vont 
T'es partie avec ma raison 
Tu avais le goût des voyages 
Le temps a tiré le rideau 
Sur toi et la cité des eaux 
Mes rêves fous ont pris le large 
Ma vie c'est un film italien 
Si tu y étais ce s'rait bien 
 
Refrain 2 : Apprends-moi à te dire je t'aime 
Dans ta langue slovène 
 
Refrain 3 : Aujourd'hui j’veux te dire je t'aime 
Dans ta langue slovène  
« ljubim te » 
 
* version 1 : un champ de taches de rousseur 
** prénom italien en 3 syllabes : peut être modifié 
 

1983 – 112778L 
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  SURTOUT, SURTOUT 

 
Surtout, surtout ne pas flipper 
Arrêter cette histoire de fou 
Surtout, surtout ne plus penser 
Oublier tout 
Surtout ne pas s'laisser aller 
Fair' la java chez des amis 
Tenir le coup et résister 
Juré promis 
 
Surtout, surtout pas plus d'alcool 
Que d'habitude, ça n’sert à rien 
Ça n'a jamais noyé personne 
Ni un chagrin 
Surtout, surtout pas d'idées noires 
Il faut savoir rater un train 
Pour découvrir une autre gare 
Sur le chemin 
 
Refrain :  
Mais sans toi sans toi tout s'envole 
Sourire et paroles 
Sans toi je suis nu sans toi 
Mais sans toi sans toi rien n'existe 
J'ai perdu ta piste 
Et j'ai les boules, pour toi surtout 
 
Surtout, surtout ne pas t'écrire 
D'ailleurs tu n'as mêm' plus d'adresse 
Et puis quels mots pourraient te dire 
Le trou qu'tu laisses 
Surtout, surtout cherch' pas d'excuses 
Si tu veux revenir un jour 
Je t'aime et j'ai le cœur qui s'use 
Au fil des jours 
 
Surtout, surtout ne pas revoir 
Tous les décors des mauvais coups 
Tous ces jalons de notre histoire 
M'ont rendu fou 
Surtout n’pas rester planté là 
Bruxelles flash-back sur un trottoir 
Je t'y retrouve à chaque pas 
De ma mémoire 
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  DES BLESSURES SÛRES 

 
(VERLAINE ET RIMBAUD) 
 
Si tu décidais d'tout planter 
De t'en aller d'laisser tomber 
Tout c'qu'il y' avait d'beau entre nous 
Des belles choses y' en a pas partout 
J'veux quand mêm' te dire quelques mots 
J'suis pas Verlaine, t'es pas Rimbaud 
Mais ils vont t'aller droit au cœur 
Ecout' ma voix sur ton lecteur 
 
Refrain :  
On s'accroche à tout c'qu'on peut 
Pour moi c'est ton rire et tes yeux 
C'est parfois mieux la corde au cou 
Que rien du tout 
Mais des blessures sur 
Des blessures sûres 
C'est la seul' chose qui dure 
La seul' chose qui dure 
 
J'te f' rai pas le coup du suicide 
J'ai encor' tant de choses à vivre 
D'ailleurs j'n’aurais pas le courage 
Et puis cet' guerre n'est qu'un passage 
Oh je t' aim' trop c'est bien ma veine 
Suis-je Rimbaud, es-tu Verlaine 
Quand il pleut douc' ment sur la ville 
Et qu'l'amour fuit dans l'temps qui file 
 
Sur ma vie c'est Nagasaki 
Y'a pas d'pourquoi y' a un pour qui 
Le monde est une absurdité 
Avec toi j'voulais tout changer 
Un jour tu mettras bas les masques 
Tu r' mettras ton cœur à sa place 
Le mien tu l'as mis en lambeaux 
C'est moi Verlaine c'est toi Rimbaud 
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  JE  T'ATTENDAIS 
 
J'ai connu toutes les défaites 
Le succès qui ne venait pas 
J'ai traversé tant de tempêtes 
Sans savoir que j'allais vers toi 
J'ai même livré des batailles 
Aux ailes des moulins à vent 
J'ai allumé des feux de paille 
Aujourd'hui tout est différent. 
 
Refrain 1 : 
Je t'attendais, je t'attendais 
Sans te connaître, j'attendais 
Une aube claire, ensoleillée 
Depuis toujours je t'attendais 
Je t'attendais, je t'attendais, 
Sans le savoir, je t'attendais 
Comme on attend un bel été 
C'est sûr c'est toi que j'attendais 
 
J''ai affronté tous les orages 
Qui grondent souvent dans la vie 
Le jour où j'ai vu ton visage 
J'étais prêt pour tous les défis 
Pour avoir subi trop d'outrages 
Et de trahisons de haut rang 
Tu ne pouvais croire au langage 
De celui qui t'aimait pourtant 
 
Refrain  2 : 
Je t'attendais je t'attendais 
Sans te connaître je t'attendais 
Comm' le retour des grues cendrées 
Depuis toujours je t'attendais 
je t'attendais je t'attendais 
Sans le savoir, je t'attendais 
Comme on attend un bel été 
C'est sûr c'est toi que je t'attendais 
 
Jour après jour à petits pas 
Tu poursuis simplement ta route 
J'irai bien quelque part sans toi 
Quitte à rester avec mes doutes 
 
Refrain 3 : 
Je t'attendrai, je t'attendrai 
Sans dire un mot je t'attendrai 
Jusqu'au dernier jour de mes jours 
Au gré du temps je t'attendrai 
Je t'attendrai, je t'attendrai 
Sans y prêter trop d'importance 
Vis ta vie comme tu le voulais 
Adios Amor et bonne chance 
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  LES MOTS 
 
Il y a des mots d'amour, des mots de tous les jours, 
Des mots qu'on n'écrit pas 
Il y a ceux qu'on écrit quand on n'a pas tout dit 
Mais que l'on n'envoie pas 
Il y a les mots d'esprit qui nous font rire aux larmes 
Et puis les mots gentils qui nous laissent sans armes 
 
Il y a les mots de haine, ceux qui nous font d'la peine 
Qu'on voudrait oublier 
Il y a les mots noués, des mots qui nous enchaînent 
Et qui nous font pleurer 
Mais il y a des mots doux comm' le sucre et le miel 
Chuchotés dans le cou, ils nous donnent des ailes 
 
Il y a des mots lourds pour les avoir pesés 
Des mots qui font si mal 
Il y a ceux qu'on attend pour les avoir rêvés 
Et qui se font la malle 
Il y a des mots sourds qu'on ne veut pas entendre 
Et ceux des troubadours que l'oubli vient nous prendre 
 
Refrain : 
Des mots des mots rien que des mots 
Ni laids ni beaux 
Des mots des mots toujours les mêmes 
Pour dire je t'aime 
 
Il y a des mots fanés vestiges d'un été 
Aux amours passagères 
Et ceux qu'on a perdus dans les bars dans les rues 
Dans l'ombre ou la lumière 
Il y a ceux qu'on retient et puis ceux qu'on oublie 
Ceux qui nous font d'un rien le beau temps ou la pluie 
 
Il y a des mots câlins qui prolongent les mains 
Au hasard des caresses 
Il y a les mots du cœur qu'on offre avec des fleurs 
En bouquet de tendresse 
Il y a des mots d'enfants qui nous font réfléchir 
Et puis les mots des grands qui sont tristes à mourir 
 
Il y a des mots polis tirés à quatre épingles 
Pour les grandes occasions 
Il y a les mots jolis un peu fous un peu dingues 
Dont on fait les chansons 
Et parmi ces mots là j'en ai un bien choisi 
Il est taillé pour toi en cinq lettres: "merci". 
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 L'EAU DE TON VISAGE 

(BEA BEA) 
 
Béa Béa bonjour bonjour 
Comment va ta vie... et tes amours 
Je sais ce n'est pas si facile 
Ça ne tient parfois qu'à un fil 
Béa Béa bonjour bonjour 
Pas besoin de très longs discours 
Tes vingt ans mes quarante sept 
C'est déjà plus la mêm' planète 
 
Béa Béa bonsoir bonsoir 
Le bonheur est bien dérisoire 
S'il tient au timbre d'une voix 
Une onde par-dessus les toits 
Béa Béa bonsoir bonsoir 
La vie n'est jamais sans histoire 
Un jour on pleure et l'autre on rit 
Mais avec toi surtout on rit 
 
Refrain : 
Le bonheur est de toutes les couleurs 
Et l'amour n'a pas d'âge 
Le bonheur c'est une simple lueur 
Dans l'eau de ton visage 
 
Béa Béa adieu adieu 
A vrai dir' tu mérites mieux 
Qu'un vieil hippie à moitié chauve 
Qui ressasse encore "peace and love" 
Béa Béa adieu adieu 
J'ai comme un voile au bord des yeux 
Ce n'est peut-être qu'un peu de pluie 
Sur Paris qui s'est endormi 
 
Béa Béa ‘faut que tu saches 
On ne prend pas les trains en marche 
Cueille les fleurs de ta jeunesse 
Avant qu'elles ne disparaissent 
Béa Béa le temps est court 
Alors je te dis sans détour 
Ça m'a fait du bien de passer 
De beaux instants à tes côtés 
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  J'TE DIS PAS 
 
Non j’te dis pas, j’te dis pas, j’te dis pas 
Ces rayures bleues autour de la maison 
Les monts de Lure pour seule toile de fond, non j’te dis pas 
Non j’te dis pas, j’te dis pas, j’te dis pas 
Les jours les heures à ne penser qu’à toi 
L’été qui meurt et l’amour qui (ne) vient pas, j’te dis pas 
 
Refrain 1 : 
J’te dis pas tout’(es) les choses qui m’gênent 
J’te dis pas mais j’voudrais quand même 
Que tu saches la vérité 
A quoi bon vouloir se cacher 
Puisqu’on doit tout à ceux qu’on aime 
 
Non j’te dis pas, j’te dis pas, j’te dis pas 
L’odeur des fleurs et celle du feu de bois 
Ça sent l’automne qui vient à petits pas, non j’te dis pas 
Non j’te dis pas, j’te dis pas, j’te dis pas 
Les nuages gris où je m’enfuis parfois 
Tous ces voyages que je fais avec toi, j’te dis pas  
 
Refrain 2 : 
J’te dis pas les mots qui enchaînent 
J’te dis pas ceux qui font d’la peine 
Sans vouloir me mettre en valeur 
Je renonce à tous les bonheurs 
Pourvu que le tien soit superbe 
 
Non j’te dis pas, j’te dis pas, j’te dis pas 
Les mots qui m’viennent à l’esprit malgré moi 
La vie c’n’est rien que des hauts et des bas, non j’te dis pas 
Non j’te dis pas, j’te dis pas, j’te dis pas 
Les paradis, les jardins défendus 
Les rêves fous, le temps que j’ai perdu, j’te dis pas 
 
Refrain 3 :  
J’te dis pas les idées qui germent 
Dans mes souv’nirs dans les rengaines 
Mais je mettrais ma main au feu 
Pour te dire tout ce que je veux 
Et souder l’ivoire à l’ébène 
 
Non j’te dis pas, j’te dis pas, j’te dis pas 
Ces rides que les années ont creusées 
Entre nous comme autant de fossés, j’te dis pas 
Mais j’te dis sans l’ombre d’un doute 
Si ton destin croise ma route 
Et mêm’ si la chance est infime 
Qu’on puisse combler ces abîmes 
En vérité j’te dis je t’aime 
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  PLUS  LOIN  

 
 
Aussi loin que le temps entraînera ta vie 
Aussi loin que le vent portera tes envies 
Aussi vrai que tu rêves un jour de fair(e)' la pause 
Dans ce petit village aux toits de tuiles roses 
 
Aussi loin que le ciel dessine les oiseaux 
Aussi loin que la mer emporte les bateaux  
Aussi vrai que l'orage au-delà des collines  
Assombrit les bonheurs que ton cœur imagine 
  
Nous n'irons pas plus loin 
Pas plus loin 
 
Aussi loin que tu peux par une nuit sans voile 
Embrasser du regard le troupeau des étoiles  
D'aussi loin que remontent au lit de ta mémoire  
Tes plus folles amours tes plus belles histoires 
  
Aussi loin que t'emmèneront tous les chemins 
Qui ne vont pas à Rome, qu'on suit avec les mains 
Aussi vrai que tu puisses boire au jet des fontaines 
Et goûter tous les fruits qu'ils soient mûrs ou à peine 
 
Nous n'irons pas plus loin 
Pas plus loin 
 
Aussi loin qu'un pêcheur peut lancer les filets  
Aussi loin qu'un torrent roule au fond des vallées 
Aussi vrai qu'un sourir(e)' sur ton visage d'ange 
M'inonde du désir aussi puissant qu'étrange 
 
D'aller toujours plus loin 
Bien plus loin 
Nous irons bien plus loin 
Prends ma main... 
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  POUR PERSONNE 

 
 
Je ne suis plus là pour personne 
Je n’réponds plus au téléphone 
Et s’il te plaît de m’appeler 
L’amour a son code secret 
J’ai envie d’entendre ta voix 
J’n’y peux rien ça me prend parfois 
Un mot de toi dans le cornet 
C’est du soleil pour ma journée 
 
Je ne suis plus là pour personne 
Je ne réponds plus au courrier 
Sauf au tien et je te pardonne 
Sa folle irrégularité 
J’ai envie de lire sur tes lèvres 
Le moindre signe de ma chance 
Quand je suis devant toi je rêve 
De percer ton mur du silence 
 
Je ne suis plus là pour personne 
Je suis un pigeon voyageur 
Une heure de route et puis je sonne 
Tu m’ouvriras tout grand ton cœur 
J’aim’ bien ton petit « home sweet home » 
Et dans le frigo peint en noir 
On enferm’ra notre cafard 
Et nous ne s’rons là … pour personne 
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 JE CULTIVE UN JARDIN 
 
 
Je cultive un jardin 
Qui n’est pas sur la terre 
Un rêve de gamin 
Une idée familière 
Qui a fait son chemin 
 
On y sème à tous vents 
Des étoiles filantes 
Les oiseaux sont contents 
Rien ne les épouvante 
Pas même un cerf-volant 
 
Les fleurs sont des sourires 
La musique c’est du vent 
Et les fruits du désir 
Se croquent à pleine dents 
Jusqu’ à en mourir… 
 
Les combats sont sans morts 
Et les seuls qu’on pratique 
Se passent au corps à corps 
Au cœur du creux des criques 
Où l’océan s’endort 
 
Le soleil est un roi 
On vénère sa flamme 
On lui donne le droit 
De caresser nos femmes 
Et beaucoup plus que ça… 
 
Pour unique frontière 
Celle de nos envies 
Tenaces ou passagères 
Dire que ce paradis 
Pourrait être la terre… 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

1973 - 090305L 
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 IL EST K.O. 
(Filles d’un jour) 
  
 
 
J’ai dû dire bien souvent 
Des mots d’amour à blanc 
Sans même les penser 
J’avais le diable au corps 
Et vous sans trop d’efforts 
Vous étiez des poupées 
Qui donc un jour saura 
Ce qui couvait en moi 
Aviez-vous deviné ? 
 
Refrain :  
Filles d’un jour 
Leçons d’amour 
Baisers volés 
Amours d’un soir 
Leçons d’histoire 
A oublier 
Ma mémoire est 
Un chien d’arrêt 
C’est trop idiot 
Qu’elle s’embarrasse 
Du temps qui passe 
Il est K.O. 
 
J’ai dû dans mes détresses 
Vous faire des promesses 
Que je n’ai pas tenues 
Croix de bois croix de fer 
J’ai vécu en enfer 
De vous avoir perdues 
Quand je vois vos moutards 
J’ai l’impression de boire 
L’absinthe et la cigüe 
 
Vos chemins sont de croix 
Y courent d’autres rois 
M’avez-vous oublié ? 
D’ailleurs c’est mieux ainsi 
Nos chemins dans la vie 
N’ont fait que se croiser 
Je me dis quand j’y pense 
C’était perdu d’avance 
Le temps nous a mangé… 
 
 
 
 

1982 – 0909152 00 
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  JE NE LE POURRAI JAMAIS 

 
 
Le temps a coupé les ponts 
Entre ta vie et la mienne 
Près de toi il faisait bon 
Pour le peu qu’il m’en souvienne 
Car il ne me reste rien 
Qu’un tout petit mal de rien 
Mais t’effacer tout à fait 
Je ne le pourrai jamais 
 
Il n’existe plus de ponts 
Où l’on danse tous en rond 
S’il y en avait d’ailleurs 
Je n’en aurais pas le cœur 
Un jour de soleil tremblant 
Tu as pris la clef des champs 
Sans toi tout recommencer 
Je ne le pourrai jamais 
 
Souviens-toi nous étions fous 
L’un de l’autre et puis de tout 
De la musique des jours 
Des paroles de velours 
Des jeux de soleil et d’ombre 
Tu m’apprenais tout du monde 
Et désapprendre à t’aimer 
Je ne le pourrai jamais 
 
Et l’eau coule sous les ponts 
Tu es là sur l’autre rive 
Mon cœur est glace qui fond 
Ou braise que vent ravive 
J’attendrai dur comme pierre 
Tout le temps qui m’est offert 
Mais sans l’ombre d’un regret 
Je ne le pourrai jamais 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

1973 - 053234L 
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  DE TES NOUVELLES (NPAI) 
 
 
Salut j’attends de tes nouvelles 
Je n’entends plus parler de toi 
L’oiseau a retrouvé ses ailes 
T’as remis ton cœur à l’endroit 
 
Malgré tout, mes pas me conduisent 
Sentinelle devant chez toi 
Notre place au restaurant Suisse 
Est libre et nous n’y viendrons pas 
 
Refrain : 
Que deviens-tu ? Demain j’appelle… 
J’voudrais avoir de tes nouvelles 
 
Surtout n’oublie pas en rentrant 
De relever ta boîte aux lettres 
J’y glisse un mot de temps en temps 
Demain une rose peut être 
 
Salut j’attends de tes nouvelles 
Oh pas besoin de long discours 
Un petit mot un simple appel 
Je suis aux « abonnés d’amour » 
 
Que fais-tu tiens-moi au courant 
Comment tu vas et ton travail ? 
Changeras-tu d’appartement 
Quand se terminera ton bail ? 
 
Qui sait si nous nous reverrons 
C’est l’angoisse mais c’est la vie 
Un jour mes lettres reviendront 
Avec mention « NPAI » 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

1973 - 099608L 
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  PETIT FRERE 

 
 
Petit frère 
Quand insouciants et heureux  
Nous suivions les chemins des dieux 
Petit frère 
Au banquet de notre délire 
Le seul pain c’était le fou rire 
 
Petit frère 
Tu me comprends à demi-mots 
Et tu traduis tous mes silences 
Petit frère 
Tu me guéris de tous les maux 
Je t’aim’ ça tombe sous le sens 
 
Petit frère 
J’ai perdu le plus bel amour 
Qui n’ait jamais connu le jour 
Petit frère 
J’ai presque oublié, c’est très bien 
Jusqu’à la douceur de sa main 
 
Petit frère 
On ne construit pas le bonheur 
Entre midi et quatorze heures 
Petit frère 
Il faut mais je l’ai su trop tard 
Se ficher du tiers et du quart 
 
Petit frère 
Quand tout au monde m’abandonne 
Je sais qu’il n’y a plus personne 
Petit frère 
Ils fuient tous comme des rats 
L’essentiel est que tu sois là 
 
Que tu sois là… 
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1973 - 052881L 

 
  ON A EU TORT 

 
J’ai voulu te téléphoner 
Une fille me riait au nez 
Point final à nos amours brèves 
Au fait c’était peut-être toi 
Je n’ai pas reconnu ta voix 
J’étais prisonnier de mon rêve 
 
On a eu tort de n’pas s’aimer 
Le monde n’aurait pas croulé 
Nous ne sommes rien sur la terre 
Il faut saisir à pleines mains 
Le moindre bonheur qui nous vient 
Avant qu’il retourne en poussière 
 
Quand tu liras les larmes aux yeux 
Ces quelques mots sur papier bleu 
Je peux t’imaginer sans peine 
Tu auras le cœur hésitant 
Tu revivras les bons moments 
Où ta joie rejoignait la mienne 
 
On a eu tort tu sais au fond 
On n’a pas tous les jours raison 
On peut toujours faire marche arrière 
Les adieux les plus difficiles 
Ne sont jamais pur évangile 
On peut toujours fair’ le contraire 
 
Hier mon sang n’a fait qu’un tour 
A ta façon d’me dire bonjour 
D’un simple baiser sur la joue 
Dans le chap’let des jours trop gris 
Tu es mon soleil… et tant pis 
Il fallait que je te l’avoue 
 
On a eu tort je te le jure 
Et je garde en moi la morsure 
De cette histoire courte et belle 
Une heure c’est l’éternité 
Pour les amants qui vont s’aimer 
Le jeu en vaut bien la chandelle 
 
On a eu tort de n’pas comprendre 
Qu’on n’en pouvait plus de s’attendre 
Mais quelle importance aujourd’hui 
Tu avais bâillonné ton cœur 
Pour ne pas chagriner ta sœur 
Et tes nombreux petits amis 
 
On a eu tort… c’est mieux ainsi  
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0445851 00 

 
  UNE CHANSON 

 
 
Toi, tu es mon éternité 
Et ton sourire est ma maison 
Tu es l’espoir du naufragé 
Que je suis dans tes cheveux blonds 
Que je suis dans tes cheveux blonds 
 
Toi, tu es mon plus beau poème 
Qui court sans rime ni raison, 
Quelques couplets un peu bohèmes 
Ça suffit pour une chanson 
Ça suffit pour une chanson 
 
Refrain : Une chanson qui va qui vient 
Comme une vague sur le sable chaud 
Une chanson qui ne vaut rien 
Mais qu’on retient 
Il n’est rien de plus beau 
 
Toi, les fenêtres de tes yeux 
S’ouvrent sur les amours du monde 
Au milieu d’elles il y a nous deux 
Aussi vrai que la terre est ronde 
Aussi vrai que la terre est ronde 
 
Toi, tu es le ciel et le vent 
Et dans l’ordre de tes saisons 
Y’a du soleil pour les amants 
Assez pour cent mille chansons 
Assez pour cent mille chansons 
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1973 - 051264L 
 
  LA JEUNE VEUVE  

 
 
Le soleil a quitté l’alcôve 
De tant de bonheurs immergés 
La jeune veuve a les yeux mauves 
Et le regard un peu fané 
 
Voilà que les beaux jours s’envolent 
Comme un grand village d’oiseaux 
La jeune veuve devient folle 
Son amour a fait le grand saut 
 
Refrain 1 
On a beau faire, on a beau dire 
Des étalages du souv’nir 
Bien lourde est la croix de l’absence 
Quand on y pense… 
 
La jeune veuve a les yeux mauves 
Ses plus beaux rêves ont fait long feu 
En quelques jours les mois se sauvent 
Le monde a pris un coup de vieux 
 
Morte de froid, lasse d’attendre 
La jeune veuve s’abandonne 
Au lit trop grand de deux personnes 
Dehors il gèle à pierre fendre 
 
Et puis la longue nuit s’achève 
Le noir décline doucement 
L’écorce du cœur qui se fend 
Laisse germer de nouveaux rêves 
 
Refrain 2  
On a beau faire on a beau dire 
Il faut parfois se ressaisir 
Mais lourde est la croix de l’absence 
Quand on y pense… 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

1976 - 063944L 
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  LE TROU DANS LA TETE 

 
 
C’est comme un grand trou dans la tête 
Qui me donne cet air si bête 
Lorsque je vous parle d’amour 
Parfois les mots se font rebelles 
Je voudrais dire vous êtes belle 
Je n’y arrive pas toujours 
 
On m’a souvent pris pour un fou 
Et s’endormir sous les verrous 
Ne guérit pas la déraison 
Qui me tirera de ce pas 
Lequel d’entre vous abattra 
Les murs de l’incompréhension 
 
C’est comme un trou dans la mémoire 
C’est une marche dans le noir 
Et j’y perds tous mes souvenirs 
Je voudrais bien rentrer chez moi 
Dans ce monde sans foi ni loi 
Est-ce que je pourrais m’en sortir 
 
Lorsque je dois prendre le train 
Compter mes sous au magasin 
J’ai souvent besoin de quelqu’un 
Quelqu’un qui lise dans mon cœur 
Qui soit sans reproche et sans peur 
A mes côtés sur le chemin 
 
Vous qui collez des étiquettes 
Les mauvais juges et faux prophètes 
Vous qui dormez le cœur tranquille 
Me donneriez-vous pour une heure 
Le droit de goûter au bonheur 
Si c’était… avec votre fille ? 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

1976 - 067211L 
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  LE CŒUR EN PANNE 
 
 
Mêm’ si ça va pas dans ton cœur 
Mêm’ si c’est pas mieux dans ta tête 
Dis-toi qu ’t’es pas l’ seul au creux d’ la tempête 
Mêm’ si c’est pas bleu dans tes yeux 
Mêm’ si c’est tout gris dans ta vie 
C’est qu’il pleut un peu, l’as-tu bien compris 
 
Qu’est- c’ qui m’arrive, pour un oui pour un non 
Moi j’ai l’  cœur en panne 
Qu’est- c’ qui m’arrive, un’ cœur gros comme un’ maison 
C’est ça l’ cœur en panne 
 
C’est bête à dire, qu’est- c’ qui reste quand tout s’efface 
Mêm’ les souv’ nirs c’est d’ la buée sur un’ glace 
T’as beau dir’  bonjour ça va 
Comme si ça pouvait aller sans toi 
C’est bête à dire, maintenant qu’ tu vis ailleurs 
Ma vie se vide, les fleurs se meurent, le temps se fane 
T’as beau dir’ bonjour ça va 
Oui c’est ça qui m’ fout l’ cœur en panne 
 
Mêm’si ça va pas comm’ tu veux 
Même si c’est pas l’ pied dans ton corps 
Plie tes rêves en deux et change de décor 
Mêm’ si c’est pas rose tous les jours 
Si y’a du brouillard dans ta voix 
Crie si l ’monde est sourd, du mieux que tu pourras 
 
Qu’est- c’ qui m’arrive, pour un oui pour un non 
Moi j’ai l’ cœur en panne 
Qu’est- c’ qui m’arrive, j’ai l’ cœur comme un’ maison 
C’est ça l’ cœur en panne 
 
C’est bête à dire tu as laissé des traces 
Et sans mentir j’ veux personne à ta place 
T’as beau dire bonjour ça va  
Comme si ça pouvait aller sans toi 
C’est bête à dire, maintenant qu’ tu vis ailleurs 
Ma vie se vide, les fleurs se meurent, le temps se fane 
T’as beau dir’ bonjour ça va 
Oui c’est ça qui m’ fout l’ cœur en panne 
 
 
 
 
 
 
 
 

1986 – 1836092 00 
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  LA GALERE 

 
 
Vous les bâtisseurs de planètes 
Les faiseurs d’argent de veau d’or 
Le tour de Babel est en miettes 
Et vos châteaux ne sont plus forts 
Je ne comprends plus vos langages 
Et nos rêves sont différents 
Entre nous le temps est à l’orage 
Que savez-vous de nos tourments ? 
 
Refrain :  
Je veux être au creux de tes bras 
Quand la galère sombrera 
 
C’est vrai le monde bat de l’aile 
Tous nos ouragans sont furieux 
Noé construit l’arche nouvelle 
Nouvel exil vers d’autres cieux 
Tous nos chemins sont effacés 
Autour de Gomorrhe et Sodome 
Tous les bergers sont pétrifiés 
Que savaient-ils de nos peurs d’homme ? 
 
Refrain :  
Je veux être au creux de tes bras 
Quand la galère sombrera 
 
Mais peut être qu’un jour un soir 
Par le grand ravage éblouis 
Viendront des poètes maudits 
Qui savent tout de nos espoirs 
 
Refrain :  
Ferme sur moi tes bras de lierre 
Et vogue… vogue…  la galère 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

1975 - 058452L 
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  VIDEOCASSETTE 

 
 
T’es tombée dans ma vie 
Scénario qu’on découpe 
Et vu de la régie 
T’étais un super scoop 
J’ vivais dans l’ mélodrame 
Changement de programme 
J’ai plus qu’ toi dans la tête 
Plein mon champ de vision  
Et en surimpression 
L’amour en vidéocassette 
 
Et sur l’écran bleu du souv' nir 
Y’ a plus qu’ des lignes qui s’étirent 
 
T’avais repeins ma vie 
Couleurs d’ailes d’oiseaux 
L’amour était folie 
Séquences, effets spéciaux 
En une seule interview 
J’avais vu que pour nous 
L’image était parfaite 
O.K. pour le contraste 
Des teintes délicates 
J’ t’aimais en vidéocassette 
 
Et sur l’écran bleu du souv’ nir 
Y’ a plus qu’ des lignes qui s’étirent 
 
Et depuis ton départ 
Que me reste–t-il sur 
La vidéo souv’ nir 
Carré blanc ou trou noir 
Un rêve qui dérive 
Images successives 
Et ton visage blanc 
Plaqué en premier plan 
T’effacer c’est trop bête 
J’ te garde en vidéocassette 
 
Et sur l’écran bleu du souv’nir 
Y’ a plus qu’ des lignes qui s’étirent 
 
 
 
 
 
 
 
 

1981 - 099778L 
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  FAIM DE TOI 

 
Pour un seul sourire de toi 
Que ne ferai-je donc pas ? 
J’ai battu tant de campagnes 
Pour un seul sourire de toi 
Qui est désormais ma loi 
J’ai soulevé des montagnes 
Pour le seul son de ta voix 
J’ai bravé le chaud le froid 
Toi tu passais ton chemin 
Pour le seul son de ta voix 
J’ai presque perdu ma joie 
La roue tourne entre tes mains 
 
Refrain : 
On a tous au fond du cœur 
Une faim de bonheur 
 
Pour un seul regard de toi 
Que  j’attends depuis des mois 
Que j’espère et que j’épie 
Pour un seul regard de toi 
Je me suis surpris parfois 
L’œil au judas de ta vie 
Pour un seul enfant de toi 
Esquissant ses premiers pas 
Vers toi et à travers tout 
Pour un seul enfant de toi 
Qui m’aurait tendu les bras 
J’ai failli devenir fou 
 
Refrain :  
On a tous au fond du cœur 
Une faim de bonheur 
 
Pour un seul je t’ aim’ de toi 
J’ai vu sur le ciel trop bas 
Les flambeaux de mon destin 
Pour un seul je t’ aim’ de toi 
Léger comm’ le mimosa 
J’ai dû me lever matin 
 
Refrain :  
J’ai assouvi ce jour là 
Ma faim de toi 
 
 
 
 
 
 

1974 - 054909L 
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 POURQUOI, POURQUOI 

 
Ça fait un an et des poussières 
J’ parle pas encore d’années-lumière 
Il a fallu que ce soit toi 
Pourquoi, pourquoi, pourquoi ? 
 
Depuis la vie s’est compliquée 
Et l’malheur ne veut plus m’lâcher 
Pourquoi l’amour est un combat 
Pourquoi, pourquoi, pourquoi ? 
 
Refrain :  Dis-moi pourquoi 
L’amour est plus fort que toi et moi 
Pourquoi, pourquoi, pourquoi ? 
 
Pourquoi l’ciel est un champ d’étoiles 
Pourquoi l’bonheur n’est pas sans voile 
Pourquoi t’es plus au creux d’mes bras 
Pourquoi, pourquoi, pourquoi ? 
 
Pourquoi la mer est un drap bleu 
Pour moi l’monde est gris sans tes yeux 
Y’a plus d’soleil quand tu t’en vas 
Pourquoi, pourquoi, pourquoi ? 
 
Pourquoi faut s’lever chaqu’ matin 
Jouer des coudes serrer des mains 
Et dire ça va quand ça va pas 
Pourquoi, pourquoi, pourquoi ? 
 
A tout’ ces questions sans réponse 
Je sens bien chaqu’ fois que j’m’enfonce 
Faut prendr’ l’amour quand il est là 
Sans raison sans pourquoi 
 
Ça fait un an et des poussières 
J’ parle pas encore d’années-lumière 
Je n’suis pas fou mais ça viendra 
Toi seul’ saura pourquoi 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 

1985 – 1554796 00 
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  ÇA LA FOUT MAL 

(TES CAVALES) 
 
Quand tu m’appelles au téléphone 
C’est qu’après moi y’a plus personne 
Pour t’écouter et te comprendre 
C’est moi l’projo de tes nuits blanches 
Hier j’ai flippé comme un’ bête 
Si t’avais vu ma tête 
Toi tu ne voulais rien entendre 
Ni la raison ni les mots tendres 
 
Refrain : 
Quand tu m'parles de tes cavales 
Y’a pas à dire ça la fout mal 
 
Toi1, ton chandail bleu et noir 
J’en ai repeint ma mémoire 
Et la bonté qui t’allait comme un gant 
Qu’en as-tu fait maintenant ? 
Oh l’euphorie quand tu m’disais adieu 
Drôle de jeu 
Et la promesse que tu n’tiendras jamais 
Pourrai-je un jour l’oublier ? 
 
Refrain :  
Quand tu m’parles de tes cavales 
Y’a pas à dire ça la fout mal 
 
Oh nom de Dieu v’la qu’il flotte 
Dans mes yeux j’épluche des échalotes2 
On n’se voit plus je vis plus mais je t’aime 
Ecoute, il est à toi ce poème 
Oh t’es trop belle c’est con qu’tout ça soit trop beau 
Pour moi c’est trop tard pour toi c’était trop tôt 
J’veux plus t’mêler à mon mélo 
 
Refrain :  
J’veux plus rien savoir de tes cavales 
Même si ça la fout mal 
 
 
 
 
 
1 ou un prénom au choix : Ann – Beth – Fleur – Jess -Joy – Lou-Lys – Meg – Maud – Tal– Tess 
2 Alternatif : Dans mes yeux c’est la Seine qui déborde 

 
 
 
 
 

1985 – 1604187 00 
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  PAR CŒUR 

 
Les cailloux des sentiers croisés 
Que nous suivions main dans la main 
S’ils nous ont écorché les pieds 
De l’amour firent le dessein 
Lorsque lasse et d’un air songeur 
Tu t’assis sur le terre-plein 
Où je m’assieds par cœur 
Où je m’assieds par cœur 
 
J’adore retrouver parfois 
Le chemin secret de ton dos 
Aller où personne ne va 
Où tu m’inviteras bientôt 
Petite tes mains sont des fleurs 
Et tes yeux sont des soleils d’eau 
Je te connais par cœur 
Je te connais par cœur 
 
J’ai prié Dieu qu’il fasse froid 
Que la neige tombe sur nous 
Pour te réchauffer dans mes bras 
Pour être une écharpe à ton cou 
Avec toi j’ai pris le meilleur 
Et puisque le pire on s’en fout 
Je t’aimerai par cœur 
Je t’aimerai par cœur 
 
Après des mois sans même y croire 
Et tant de lendemains de veille 
Il s’est « pointé » sans crier gare 
Dans la légende du sommeil 
Le pressentiment du bonheur 
Pour des jours heureux sans pareils 
Que nous vivrons par cœur 
Que nous vivrons par cœur 
 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

1973 - 053235L 
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  LE CIREUR DE BOTTES 
 
 
Il a déjà courbé l’échine 
Sur les pieds des princes de Chine 
Sa vie n’est qu’un feu de broussailles 
Sa vraie famille c’est la marmaille 
Il rêve un jour de s’en aller 
Soulager d’autres cœurs brisés 
 
Le cireur de bottes se sent pousser 
Des ailes aux pieds 
 
Les yeux noirs du cireur de bottes 
Dans le jour chagrin des loupiotes 
S’inventent avec des pieds de grue 
Un empire au coin d’une rue 
Sans interdit et sans muraille 
Un jour il faudra qu’il s’en aille 
 
Le cireur de bottes se sent pousser 
Des ailes aux pieds 
 
Des soleils d’arrière-boutique 
Bercent ses rêves exotiques 
Par de longs corridors cirés 
Avec son arsenal discret 
Sous un ciel de cuir, à la barbe 
Et au nez des chevaux de fiacre 
 
Le cireur de bottes en grand secret 
S’est envolé 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

1973 - 053985L 
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  GAMINE D'AMOUR 

 
 
Ell' parlait d's'en aller tout quitter 
Pour voir l'bonheur où c'est qu'il est 
Aux orties les jupons d'écolière 
Aujourd'hui la mall(e) faut s'la faire 
 
Ell' n'était pas très bien dans sa peau 
A cheval sur deux drapeaux 
Les fruits de l'amour et d'la guerre 
Sont les plus beaux mais les plus amers 
 
Refrain :  
Petit' sal' gamine d'amour 
Tu as mis le feu à mes jours 
Que tu m'dises fous l'camp ou je t'aime 
Pour moi c’est du pareil au même 
 
J'n’ai pas d'nouvelles depuis des mois 
Si j'dis qu'ça m'fait ni chaud ni froid 
C'est pour me donner du courage 
On n'a pas toujours l'cœur à l'ouvrage 
 
Sourire d'ivoire cheveux d'ébène 
J'la verrai jamais plus c'n’est pas d'veine 
J'ai chopé l'gros cafard mais voilà 
J'n’ai jamais bien compris ces choses là 
 
Refrain : 
Petit' sal' gamine d'amour 
On aura bien d'autres carr'fours 
P'tit' frangine de Corée du Sud 
J'n’ai pas eu d'plus bel interlude 
 
Ell' n'a pas connu les rizières bleues 
C'est écrit dans le blanc de ses yeux 
Ell' n'a ni dieu ni maître ni Bouddha 
Pour l'bonheur y faut compter qu'sur soi 
 
Refrain : 
Petit' sal' gamine d'amour 
C'est parti pour l'compte à rebours 
Demain on les met en courant 
Du côté du soleil levant 
 
 
 
 
 
 
 
 

1985 - 1553791 
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 LE SQUARE DES TROIS TILLEULS 

 
On s'est connu par accident 
C'était un jour comme aujourd'hui 
J'ai su dès le premier instant 
Que c'était parti pour la vie 
On n'a pas vu passer le temps 
On a pris le jour pour la nuit 
Tu venais d'avoir dix-huit ans 
Révolution dans ta famille 
 
Ce jour-là t'étais plus tout' seule 
Sur les vieux bancs du square des trois tilleuls 
 
Tu voulais connaître le monde 
Vérifier qu'la terre était ronde 
Tu te sentais mal dans ta peau 
Ça n'm'a pas fait tilt, gros zéro 
Les jours où tu manquais l'école 
C'était toujours le mêm(e) ras le bol 
J'étais aveugle et pas un peu 
Je me laissais prendre à ton jeu 
 
Les jours où tu m'faisais la gueule 
Sur les vieux bancs du square des trois tilleuls 
 
Et puis ta descente aux enfers 
Je n'ose même plus y penser 
Y'avait pas grand' chose à faire 
Moi j'essayais de te sauver 
Mais tu ne m'as jamais compris 
Quand je te parlais en ami 
J'étais le frère, le confident 
Et les autres étaient tes amants 
 
Alors je viens souvent tout seul 
Au rendez-vous du square des trois tilleuls 
 
Demain tu auras vingt-cinq ans 
J'ai déjà quelques cheveux gris 
Malgré tout ça, je suis content 
Tu as l'air d'en être sortie 
Tu as changé d'appartement 
Je n'ai pas ta nouvelle adresse 
Dir' qu'on aurait pu simplement 
Partager mon petit deux pièces 
 
Allez viens ne m'laisse pas tout seul 
Au rendez-vous du square des trois tilleuls 
Tu verras tu s'ras plus tout' seule 
Quand on s'ra trois au square des trois tilleuls. 
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  BOITE AUX LETTRES 
 
 
Ma boîte aux lettres est restée vide 
Ça me manque de ne plus te lire 
Déjà un bail que tu m’évites 
Faut-il en pleurer ou en rire 
Ou bien en rire 
 
Je sais je n’étais pas le seul 
Mais j’veux savoir si tu m’aimais 
Ou si tu te foutais d’ma gueule 
Pour  rien au monde je n’t’en voudrai 
Je n’ t’en voudrai 
 
La floraison est en avance 
‘ Fait quat’ soleil depuis un mois 
Sur les souv’nirs de notre « en France » 
Que tu aimais autant que moi 
Autant que moi 
 
Ma boîte aux lettres est encore vide 
Mais je n’ai pas pu m’empêcher 
D’écrir’ des mots sur des musiques 
Sans mêm’ savoir d’où ils venaient 
D’où ils venaient 
 
L’hiver a battu en retraite 
C’est l’printemps y’a d’l’amour partout 
Les hirondelles un peu distraites 
Sont revenues je ne sais d’où 
Je ne sais d’où 
 
Ta boîte aux lettres n’est plus vide 
Demain tu liras ma chanson 
Les fleurs se fanent comm’ tout passe vite 
Mais les mots n’ont pas de saison 
Pas de saison 
 
Quand j’passe devant ta boîte aux lettres 
J’lui dis bonjour comme à un être 
Je crois toujours que tu m’entends 
Comm’ si tu y vivais …dedans 
Vivais dedans 
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 PARLE-MOI DE TOI 
 
Raconte-moi les océans 
Où vont se jeter les rivières 
Est-ce plus profond et plus grand 
Que l’archipel de tes paupières ? 
 
Parle-moi de ces choses là 
Mais parle-moi surtout de toi 
 
Raconte-moi tous les pays 
Où l’on vit d’amour et de soleil 
Est-ce plus loin que le midi ? 
Est-ce un coin perdu dans le ciel ? 
 
Parle-moi de ces choses là 
Mais parle-moi surtout de toi 
 
Raconte-moi tous les jardins 
Où naissent les fleurs de la vie 
Y a-t-il au petit matin 
Des chants d’oiseaux en symphonie ? 
 
Parle-moi de ces choses là 
Mais parle-moi surtout de toi 
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 JE PENSE A TOI 

(Y'a rien à faire) 
 
 
Petits matins d'encre de chine 
Rêve égaré sous les paupières 
Le café bout dans la cuisine 
Je pense à toi y'a rien à faire 
 
La radio dit que la guerre gronde 
En Syrie * qu'on y meurt de froid 
Bientôt ce s'ra la fin du monde 
Y'a rien à faire je pense à toi 
 
On me parle et j'entends que dalle 
J'suis dans la lune quand t'es pas là 
Le monde (ne) tourne pas plus mal 
Y'a rien à faire je pense à toi 
 
Mon amour me joue quatre lignes 
Je lis le journal à l'envers 
T'es pas là mais je t'imagine 
Je pense à toi y'a rien à faire 
 
Aujourd'hui tout va de travers 
Il y' a des jours où c'est comme ça 
Je passe au rouge j'arrête au vert 
Y'a rien à faire je pense à toi 
 
Refrain : 
Je pense à toi comme à des îles 
Où la vie serait plus facile 
Je pense à ton corps archipel 
Insensé autant qu’irréel 
Je pense à toi je suis volcan 
Le feu n'veut plus rester dedans 
Je pense à toi c'est l'amour fou 
L'amour aveugle j'te vois partout 
 
 
 
* variante : en Irak, ou tout autre pays en guerre 
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 ENCORE UN AMOUR 

       (Marrakech) 
 
 
 
Ces quelques mots pour toi ce soir 
Mon pauvre amour court à sa perte 
C'était une bien belle histoire 
Tu sais l'histoire se répète 
 
J'ai des fantômes plein la tête 
Des mots d'amour des mots gentils 
Demain tu les sauras peut-être 
Mais demain n'est pas aujourd'hui 
 
Refrain :  
Encore un amour trop court 
Encore un chagrin qui vient 
Une illusion d'un seul jour 
Un chemin qui ne mène à rien 
 
Tu m’disais "tir' donc pas la tête" 
A-t-on vraiment la têt(e) qu'on veut 
Tu prends celle que Dieu te prête 
Et tu en fais ce que tu veux 
 
Tu dénotes nos différences 
Et tu sabordes nos navires 
Comme si tu baptisais le "FRANCE" 
Pour le faire sombrer par plaisir 
 
Ces quelques mots pour toi ma belle 
Pour que tu penses quelquefois 
A toutes ces nuits sans sommeil 
Avec ma vie entre tes bras 
 
Et pour que tu n'oublies jamais 
Cette promenade en calèche 
Comme ils en ont toujours rêvé 
Les amoureux de Marrakech 
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  JE NE SAIS RIEN D'ELLE 

 
 
Elle avait sur la peau des grains café au lait 
Un tout p'tit grain d'folie du côté des idées 
Mais si tu la voyais son p'tit noeud dans les ch'veux 
Tu la suis dans la rue et tu tombes amoureux 
 
Mêm' si tu n’sais quasiment rien d'elle 
Où c'est qu'ell' vit ni comment (qu') ell' s'appelle 
Tu n'la connais ni d'Eve ni d'Adam 
Qui c'est qui dit après tout qu'ell’ t'attend 
Ell' ne sait mêm’ pas qu' j' la trouve belle 
Je ne sais rien d'elle, l'amour a des ailes... 
 
J'n’avais jamais osé lui adresser un mot 
Un geste maladroit ou un regard de trop 
J’peux pas expliquer l'amour par A plus B 
Arriv'ra bien un jour ce qui doit arriver 
 
Mêm' si tu n'sais quasiment rien d'elle 
Où c'est qu' ell' vit ni comment (qu') ell' s'appelle 
Je n'la connais ni d'Eve ni d'Adam 
Qui c'est qui dit après tout qu'elle m'attend 
Ell' ne sait pas qu'j' la trouve belle 
Je ne sais rien d'elle, l'amour a des ailes... 
 
Si ell' savait que j'la mate de loin 
A 5 h. du soir quand ell' court pour son train 
Et qu'j'arriv' plus à vivr' comme avant... 
Je ne sais rien d'elle, l'amour a des ailes... 
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  TOUS CEUX 
 
 
Où sont tous ceux qui t'ont dit je t'aime 
Sans mêm' un' fleur sans un poème 
Les as-tu déjà oubliés, effacés ? 
Où sont tous ceux qui t'ont fait l'amour 
En attisant le feu des toujours 
As-tu pu y croire un instant, passionnément ? 
 
Refrain :  
Ecoute-moi, je te comprends 
On n'a pas d'autre rêve à dix-huit ans 
Où que tu sois, je serai là 
Si un jour tout s'écroule autour de toi 
 
Où sont tous ceux qui t'ont fait pleurer ? 
Tes larmes et tes chagrins je les connais 
J'en ai chassé de ton visage tant de nuages 
Où sont tous ceux que tu as connus 
Qui t'ont blessée, ...mis le cœur à nu 
Auras-tu assez de courage pour tourner la page ? 
 
Refrain : 
Ecoute-moi, je te comprends 
On n'a pas d'autre rêve à dix-huit ans 
Où que tu sois, je serai là 
Si un jour tout s'écroule autour de toi 
  
Où que tu ailles, je veux aussi 
Que le soleil éclabousse ta vie 
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 BARIL DE POUDRE PETARD MOUILLE 
 
T’embarques un matin sans billet 
Dans un grand "Boeing" rose ou bleu * 
Sans avoir appris à parler 
Tu peux tout dire avec les yeux 
La vie t'apprend vite à choisir 
T'as rien si tu ne prends pas tout 
Tu joues des rôles d'avenir 
A l'âge ou l'avenir se joue 
 
Refrain :  
On vient tous au monde sans doute 
"Pétard mouillé baril de poudre" 
Je vois que tu n'as pas changé 
"Baril de poudre pétard mouillé" 
 
Et puis l'ingrate adolescence 
T'allume un jour par tous les sens 
Tu t'enflammais pour un garçon 
Cupidon faisait un carton 
C'était jamais que feu de paille 
Tu t'en sortais vaille que vaille 
Avec des souvenirs en prime 
Premier amour premières rimes 
 
Refrain :  
Tu as toujours le cœur déroute 
"Pétard mouillé baril de poudre" 
Moi je t'aim' telle que tu es 
"Baril de poudre pétard mouillé" 
 
Plus tard de tous les horizons 
Des routes viennent se croiser 
Chacune apporte sa chanson 
Amour tendresse ou amitié 
Tu as des hauts tu as des bas 
Mais tu gardes dans tes bagages 
L'espoir de trouver sous tes pas 
Un grand amour pour le voyage 
 
Refrain :  
Si le bonheur un jour te boude 
"Pétard mouillé baril de poudre" 
C'est qu'il aime à te ressembler 
"Baril de poudre pétard mouillé" 
 
C'est comm' ça que je veux t'aimer 
"Baril de poudre pétard mouillé" 
 

* « Boeing » ou « Airbus », au choix 
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  CIAO  
 
 
J'veux plus écrir' d'chansons d'amour 
Pour des histoires qui tournent court 
Je n'veux plus dir' de mots gentils 
D'ailleurs entre nous tout est dit 
Ciao Mimi 
 
Faut pas pleurer comme un' Mad'leine 
Mêm' si c'est vrai qu'on a d'la peine 
Demain l'soleil chass'ra la pluie 
Et si c'est pareil qu'aujourdh'ui 
Ciao Paris 
 
Tant pis si j'n’ai pas l'air méchant 
Mais j'n’ai jamais pu fair' semblant 
J'sais pas comment ça finira 
Ciao et bonjour les dégâts 
Ciao à toi 
 
J'veux plus écrir' d'chansons d'amour 
Surtout qu'j’ai l'air d'app' ler au s'cours 
Que tu t'en ailles ou qu'tu reviennes 
Tu sais je s'rai toujours le même 
Ciao je t'aime 
 
Refrain :  
Ciao tourne la page 
Gaffe aux orages 
Fais bon voyage 
Ciao vis ton histoire 
Quitt' ma mémoire 
Ciao et à plus tard 
Ciao J'largu' les amarres 
Puisque tout foire 
Ciao je pars 
Ciao chacun sa vie 
Soleil ou pluie 
Ciao la compagnie 
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  J'TE SENS PARTIR 
 
 
Ça fait des jours qu'tu m'tir' la gueule 
J't'en veux pas mais j'me sens tout seul 
Comme un vieux palmier déplumé 
Sur une immense terre brûlée 
 
Je n'vois plus personne au village 
J'suis hors circuit voie de garage 
Et si j'te dois mes insomnies 
Le chien, lui, dort bien sur le lit 
 
Refrain :  
J'sais plus quoi dire 
J'sais pas t'ret'nir 
J'te sens partir, j'te sens partir 
 
J't'envoie des lettres de dix-huit pages 
Que tu n'liras pas jusqu'au bout 
Tu n'retiendras que des passages 
Mais moi, tu sais, j'en deviens fou 
 
Tu trouv' chouett' les mots que j't'écris 
Mais sur l'fond ça n’fait pas un pli 
Tu t'en fous comm' de l'an quarante 
Souris pas derrièr' ton thé-menthe 
 
Maint'nant j'carbure au café noir 
J'ose plus r'garder dans les miroirs 
Y'a des jours où j'ai plus d'couleur 
J'vis par hasard j'ai même plus l'heure 
 
J'prendrais bien mes claques et mes cliques 
L'tube entier d'valium gros dodo 
Tu sais j'ai qu'un' drogue: la musique 
Et j'ai relu tout Giono 
 
Refrain final :  
J'sais plus quoi dire 
J'sais plus t'ret'nir 
J'te sens partir, j'te laiss'partir 
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 QUAND ÇA N' VA PAS 
 
Depuis que tu l'as rencontré 
On n'arrive plus à se parler 
Où sont nos tendres têtes à têtes 
Pour toi le temps s'est arrêté 
Pour moi le monde a basculé 
En soufflant les feux de la fête 
 
Tu aimais vivre au jour le jour 
Sans donner suite à tes amours 
Aujourd'hui il est là tu trembles 
Il est venu à l'improviste 
Il a pris l'entrée des artistes 
En ça déjà il te ressemble 
 
Il n'est - je peux m'en consoler - 
Ni le premier ni le dernier 
Qui vient meubler ta solitude 
Il aura dans très peu de temps 
Mis ton cœur à feu et à sang 
J'en ai la triste certitude 
 
Bien sûr je ne peux t'obliger 
A vivre le cœur partagé 
On n'aime pas entre deux chaises 
Pour lui tu as coupé les ponts 
Evitons les présentations 
Ce qui compte c'est qu'il te plaise 
 
Je n'ai plus rien dans ma p'tite tête 
Si ce n'est l'espoir d'un peut être 
Tous mes sentiments se mélangent 
L'étudiante des jours de pluie 
N'apprends plus les mots qu'on oublie 
Depuis que tu sors le dimanche 
 
Il est venu qu'est ce qui me reste 
Quand je guettais tes moindres gestes 
Ton cœur battait déjà pour lui 
Nous ne serons jamais amants 
J'en avais tant rêvé pourtant 
Mais restons veux-tu des amis 
 
Tu l'as choisi tant mieux pour lui 
Mais pense à moi quand ça n'va pas 
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  ELLE JOUE 

 
 
Ell' n'a pas les deux pieds sur terre 
Le cœur au jardin de l'enfance 
Partagé en deux hémisphères 
L'un à Paris l'autre en Provence * 
 
Sa vie est cell' de tous les jours 
Mais elle a le cœur en partance 
Ell' fait l'amour pour dir' bonjour 
Elle a le parfum des errances 
 
Ell' rêvait de prendre la mer 
Avec un marin solitaire 
Vieux loup d'amour vieux loup de mer 
Elle a toujours les mots qu'il faut 
Quand c'est pour m'emm’ner en bateau 
Quand c'est pour m'emm'ner en bateau 
 
Refrain : Entre la haine et l'amour fou 
Ell' ne vit pas sa vie, ell' joue... 
 
Changeante comme un ciel d'Irlande 
Ses amours sont des goélands 
Perdus en mer ou sur la lande 
Son cœur m'appelle à chaque instant 
 
Ell' pleur' dans sa chambre de bonne 
Quatre murs blancs et mêm' pas l'eau 
L'hiver viendra après l'automne 
Il va faire froid rue Lebeau 
 
Elle a bien ramé dans cett' vie 
Moi je voulais lui faire un nid 
De tendresse et de sentiments 
Elle a pris peur comme un oiseau 
J'étais l'épouvantail pas beau 
Qu'est-elle devenue maintenant ? 
 
Refrain : Entre la haine et l'amour fou 
Ell' ne vit pas sa vie, ell' joue... 
 
 
 
*Alternatif : à Florence 
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  P'TIT BIJOU 

 
J’vais t’écrire un(e) petit(e) chanson 
Pour que tu te fass’ plus d’mouron 
Que le dehors et l’intérieur  
Soient r’mis à l’heure 
(Il) y a comme un fossé entre nous 
18 ans, c’est pas un grand trou 
L’av’nir ne m’fait pas du tout peur 
Tout s’pass’ dans le cœur 
 
Refrain : 
Oh p'tit Bijou n’fais plus la gueule 
Je suis là tu n’es plus tout’ seule 
Le monde entier c’est not’ jardin 
Tu l’aim’ras bien 
Oh p'tit Bijou n’te fais pas d’bile 
On ira en automobile 
Voir si l’bonheur il est ailleurs 
S’il est ailleurs 
 
P'tit Bijou, le monde (il) est malade 
J’peux pas comprendr’ sa mascarade 
La vérité elle est en toi 
Serr’ toi contr’ moi 
Dis-moi sais-tu à quoi ça rime 
Pourquoi partout y’a que d’la frime 
Et qu’dans tout ça on s’est r’trouvé 
Un an après 
 
Oh p'tit Bijou faut du courage 
T’en verras bien d’autres avec l’âge 
A nous deux le temps ça n’compt’ plus 
On prend l’dessus 
Oh p'tit Bijou y’a pas d’frontière 
Pour tous ceux qui cherch’ la lumière 
On va sortir du tunnel noir 
Suis-moi on s’barre 
 
Mon p'tit Bijou y’a pas d’raison 
Qu’on n’ait pas un’ petit’ maison 
Avec des volets en couleur 
Et tout plein d’fleurs 
P'tit Bijou , si tu crois que j’déraille 
Il vaudrait p’têtr’ mieux que j’men aille 
Enterrer ma vie dans un coin 
Jusqu’à plus rien 
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  LE BADMINTON 
 
 
Toi tu jouais au badminton 
Dans la lumière de l'automne 
Un peu maussade 
Moi je n'osais pas te parler 
Mais je rêvais de t'emmener 
En promenade 
Je regardais avec passion 
Les dentelles de tes jupons 
Comme ils volaient 
A quinze ans j'étais le Grand Meaulnes 
C'n’était pas le plus gai des rôles 
Ça me plaisait... 
 
Mais le Grand Meaulnes a fait long feu 
Ça valait mieux pour tous les deux 
 
Puis tu as laissé tes raquettes 
On est parti à bicyclette 
A deux de front 
J'allais pouvoir te dire ainsi 
Les mots que j'apprenais depuis 
Une saison 
Il a suffi d'un coup de vent 
Pour balayer tous mes tourments 
Coquin de sort 
En découvrant tes dessous blancs 
Brassens en aurait dit autant 
"Qu'il vente encore" 
 
Les dessous blancs c'est démodé 
Envolés à tout jamais 
 
Tu ne joues plus au badminton 
Et les vélos qu'on abandonne 
Dans un fossé 
Sont les témoins d'une aventure 
Si belle qu'on voudrait qu'ell' dure 
L’éternité 
L'amour c'est comm' le badminton 
C'est un volant qui papillonne 
Et à trente ans 
On aim'rait bien recommencer 
Les parties qui n'ont pas duré 
Plus d'un printemps 
 
Le badminton c'est du passé 
Nous n'en jouerons plus jamais 
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  OU ES-TU? 
 
Avec ton amour des robes noires 
Tu portais le deuil de notre histoire 
Qui n'était pas faite pour durer 
Le feu qui descendait des collines 
Faisait rosir ta joue d'opaline 
Tu vois je ne t'ai pas oubliée 
 
Refrain :  
Où es-tu, c'est loin tout ça 
C'est un peu de nous qui s'en va 
 
Je n'avais que ton nom sur les lèvres 
Et la seul’ peur qu'on ne me l'enlève 
Je ne le criais pas sur les toits 
On ne se voyait qu'à l'occasion 
Et mon amour était en prison 
Le bonheur s'échappait de nos doigts 
 
Je voudrais te dir' juste une fois 
Tous les mots que j'ai gardés pour moi 
Quand on parlait de rien et de tout 
Que de temps en temps à ton insu 
J'ai froissé quelques bouts de tissu 
En imaginant ton corps dessous 
 
Nos chemins ne sont plus parallèles 
Je suis seul à battre la semelle 
Au coin de la rue Marie-Benoist 
Avec le brouillon de mes caresses 
Je fais des grands signaux de détresse 
Je sais que tu ne répondras pas 
 
Refrain :  
Où es-tu, si loin déjà 
J'en oublie le son de ta voix 
Où es-tu, c'est loin tout çà 
C'est un peu de nous qui s'en va 
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  NAUFRAGE 
 
 
Les amours presque mortes 
Las amours qu’on emporte 
En voyage 
Les amours fatiguées 
D’avoir tant navigué 
Font naufrage 
 
La jeunesse insensée 
Comme un oiseau blessé 
Par l’orage 
La jeunesse en tout temps 
Quand elle est chargée d’ans 
Fait naufrage 
 
La beauté d’une rose 
Tôt ou tard s’ecchymose 
A l’usage 
La beauté d’une chose 
Quand le temps l’enkylose 
Fait naufrage 
 
Notre vie d’imbécile 
Qui ne tient qu’à un fil 
D’abordage 
La vie vagabonde 
S’arrête en outre-tombe 
Quel naufrage 
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  ROSE DES VENTS 
 
 
 
Quand la rose des vents te guidera vers moi 
A travers les sentiers qui sillonnent la terre 
Je te suivrai partout car tu es ma lumière 
Mes pas épouseront l’empreinte de tes pas 
 
J’ai goûté malgré moi avant de te connaître 
Aux lèvres insolites de la nuit et du temps 
Avant toi mon esprit n’avait ni dieu ni maître 
Et puis tu es venue sur les ailes du vent 
 
Cette rose des vents m’a perdu bien des fois 
Bien des fois j’ai suivi des chemins défendus 
Maintenant tu es là alors rien n’est perdu 
Je jure de t’aimer croix de fer crois de bois 
 
Des enfants aux cheveux merveilleux et bouclés 
Danseront sur ton sein comme autant de victoires 
Sur tous ceux qui voulaient jadis nous séparer 
Demain nous unira dans une aube de gloire 
 
Quand la rose des vents portera ma supplique 
Quelque part ou ailleurs ou bien dans son jardin 
Je voudrais de son rire entendre la musique 
Et fondre mon regard dans l’infini du sien 
 
Mais la rose des vents… après tout c’est du vent 
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 EN NORMANDIE (LES HANNETONS) 
 
 
Le long des haies de Normandie 
Il y a dix ans comme aujourd'hui 
De juillet-croisée-des-chemins 
A septembre-prends-moi-la-main 
Tu me parlais de pommiers blancs 
Comme il faut les voir au printemps 
Tu m'as tout appris de ta vie 
En Normandie 
 
Le soir on s'amusait à mettre 
Dans une boîte d'allumettes 
Les hannetons de notre enfance 
Et moi je t'aimais en silence 
 
Dans les vergers de Normandie 
Point d'Alençon sur pré fleuri 
En maraudant dessous ta blouse 
J'ai vu deux pommes tendres et douces 
Et de tous les pommiers du monde 
Aucun n'en a eu d'aussi rondes 
L'amour a de ces raccourcis 
En Normandie 
 
Le soir quand on roulait dans l'herbe 
Le ciel craquait des allumettes 
Qui peignaient d'or tes yeux ton front 
Où sont passés les hannetons ? 
 
Parvis d'église en Normandie 
Sous une pluie de grains de riz 
Tu as r’ouvert l'album photo 
D'un jardin que je croyais clos 
Pour voir défiler sous mes yeux 
Ce temps que je regrette un peu 
Le temps des vacances bénies 
En Normandie 
 
Pour allumer ses feux de paille 
L'amour est toujours en bataille 
(Mais) Ce qui est perdu est perdu 
Des hannetons, y'en a plus... 
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  MAUVAIS SANG 

 
Ne te fais pas de mauvais sang 
Je ne pourrais pas vivre sans 
Sans ton amour 
Sans ta chevelure en cascade 
Sur le lit quand la nuit s'évade 
Au petit jour 
 
Ne te fais pas de mauvais sang 
Malgré l'absence je t'entends 
L'amour voyage 
Je vois tes lèvres comme une île 
Dans l'océan presque immobile 
De ton visage 
 
Ma vie se vide, tu es loin 
Que vienne vite...demain 
 
Ne te fais pas de mauvais sang 
Le jour n'existerait pas sans 
Sans ton soleil 
Qui me chauffait le corps, parfois 
Mes souvenirs parlent de toi 
Dans mon sommeil 
 
Tu peux garder le cœur tranquille 
A la lisière de tes cils 
Un vol d'oiseau 
T'apprendra la bonne nouvelle 
En écrivant du bout de l'aile: 
Je viens bientôt 
 
Ne te fais pas de mauvais sang 
J'arriverai tout juste à temps 
Pour qu'on soit trois 
L'enfant que l'on a fait ensemble 
Je sais déjà qu'il te ressemble 
Plus toi que moi 
 
La vie est belle, je reviens 
Dans l'aquarelle du matin 
La vie est belle tu es là 
Et mêm' s'il gèle...je n'ai plus froid. 
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  BLEU DE TOI 

 
 
 
Le temps est court, la vie s'en va 
Y'a plus d'amour comm' toi et moi 
Tu brûl' ta vie par les deux bouts 
J't' attends ici, mais tu t'en fous 
 
Un an déjà, il est trop tard 
Se brisent en moi tous les miroirs 
Je ne peux plus nous voir dedans 
Puisqu'on est plus qu'un peu de vent 
 
J'n’ai pas repeint mon cœur pour çà 
J'suis toujours aussi bleu de toi 
 
Un an c'est peu et c'est beaucoup 
Quand on est deux c'n’est rien du tout 
On joue des rôles, et l'on s'adresse 
Le vitriol ou la tendresse 
 
Tiens bon le cap ! La route est brève 
Le temps décape le moindre rêve 
Malgré le monde et ses problèmes 
Y'a pas de honte à dire je t'aime 
 
Oui j'ai gardé mon cœur comm' cà 
J'suis toujours aussi bleu de toi 
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  UN P'TIT NOM D 'AMOUR 

  
 
 
Je l'app(e)lais Mimi, c'est un nom joli 
Un p'tit nom d'amour 
C'était la plus belle, qui brillait au ciel 
De nuit comm' de jour 
 
Elle avait les yeux, comm' des miroirs bleus 
Pour plaire aux oiseaux 
Moi j'avais des rêves, collés à ses lèvres 
En avais-je trop ? 
 
J'l' aimais comm' pas deux, elle était mes yeux 
Moi je n'étais rien 
Rien qu'un p'tit ami, elle n'a pas compris 
Un autre a sa main 
 
Le temps a passé, elle m'a retourné 
Le cœur et mes lettres 
Malgré les années, j'n’ai pas remplacé 
C’qui n' pouvait pas l'être 
 
Pourtant j'aim'rais bien au bout du chemin 
Lui redire un jour 
Pour qu'ell' n'oublie pas quand je s'rai plus là 
Que j'l'aimais d'amour 
 
Quelque part au ciel, il manque un soleil 
Qui m’manqu'ra toujours 
Je l'app'lais Mimi, c'est un nom joli 
Un p'tit nom d'amour... 
 
Qui m'manqu'ra toujours 
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  LA GIFLE 
 
L'amour m'a coupé(e) en deux 
J'n’ai rien compris à son jeu 
Pourquoi tous ces mots sur tes lèvres 
Et sur mes lèvres pas mieux 
L'amour pour toi c'est peu de choses 
Moi je le vis dose après dose 
Comme on aime en contrebande 
Et je suis en manque 
Quand tu me fais défaut 
 
Pourquoi cherches-tu à me plaire 
Quand on se voit c'est la guerre 
On fait la paix c'est trop beau 
Pour tomber d'un peu plus haut 
Pourquoi prends-tu tes distances 
Pourquoi viens-tu quand je flanche 
Tu viens tu pars tu hésites 
J'connais la musique 
Mais dis-moi pourquoi 
 
Refrain : 
C'est comme une gifle au bonheur 
J'en ai la rose au cœur 
Et sur ma lèvre une étoile de sang 
Une gifle comme un jeu gratuit 
Un pied d'nez à la vie 
Une gifle et tu me tues à blanc 
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 EN CETTE SAISON 
      (NOVEMBRE) 
 
Novembre de brume,  
Dans le bois qui fume 
Je brûle de toi 
Novembre de glace 
Sans fin je ressasse 
Les jours avec toi 
Et j’ai un peu froid 
Quand tu n’es pas là 
 
Refrain 1: 
Ici en cette saison,  
Les jours paraissent un peu moins longs 
Dans mon cœur que rien ne lasse 
Rien ne s’oublie rien ne s’efface 
 
Novembre sans feuilles,  
Les amours s'effeuillent 
Et que reste-t-il ?  
Quand nos têtes tendres,  
Raniment les cendres 
D’espoirs trop fragiles 
Novembre amidonne 
Tes traits de madone 
 
Novembre qui pleure 
Ternit les couleurs 
Tout autour de moi 
Dans un grand silence 
L’oiseau sur la branche 
Presque sans défense 
Ne sait pas pourquoi 
Sa peine est immense 
 
Refrain 2: 
Ici en cette saison,  
Les jours paraissent un peu moins longs 
Et moi je chauffe ta place 
Au vieux bistrot du temps qui passe 
 
Novembre grisaille,  
Brèves épousailles 
Du noir et du blond 
Loin de ta lumière 
Meurent les passions 
Le bonheur préfère  
Ses quartiers d'hiver 
En cette saison 
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 QUARTIERS D’HIVER 

 
 
Elle a pris ses quartiers d’hiver 
En faisant son lit sur mon cœur 
Si nos amours sont buissonnières 
Qu’en restera-t-il à cinq heures ? 
Un coin de soleil sur nos vies 
Un peu de pluie au bord des yeux 
Mais comment vivre avec l’envie 
De ne te voir qu’un jour sur deux ? 
 
Entre elle et moi pas de promesses 
Que l’on ne pourrait pas tenir 
Mais un arriéré de tendresse 
Et sous la peau un vif désir 
Elle a glissé dans ses cahiers 
Ce bonheur entre parenthèses 
Elle est ma raison de chanter 
Elle est mon phar(e) sur la falaise 
 
C’est un amour de contrebande 
Qu’on cache dans nos doigts noués 
J’ai tiré la carte du tendre 
Sur son chemin des écoliers 
C’est comme une douce blessure 
Un mal qui meurt et qui revient 
Ce soir je rêvais d’aventure 
Ell(e) dansait au bal des anciens 
 
Il est loin le temps du collège 
Et des manèges interdits 
J’attendrai planté dans la neige 
La semaine(e) des quatre jeudis 
Où je te trouverai frileuse 
Chauffant tes joues dans mes mains 
Je mets mon amour en veilleuse 
Je t’aime… et à jeudi prochain 
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 AU BOUT DE LA VIE (LES BRUITS) 
 

 
Vous n'étiez qu'une jeune fille 
Quand vous faisiez la courte échelle 
Par-dessus les murs de la nuit 
Sous votre robe d'innocence 
Le vent redoublait d'insolence 
Et vous caressait de son aile 
 
Mais qu'importait le bruit du vent 
Sur vos jeux d'enfant ? 
 
Un garçon vous a vue ravie 
Heureuse d'un premier baiser 
Vos corps dans les plis de la pluie 
Vous deviez être belle femme 
Avec vos airs de grande dame 
Et j'ai vécu de vous aimer 
 
Qu'importait le bruit de la pluie 
Pour vos cœurs épris ? 
 
Vous avez passé des nuits blanches 
Des heures à bercer les marmots 
Et vos bras étaient ceux d'un ange 
Vous m'avez fait ce que je suis 
Je ne l'oublierai pas, et puis, 
Peut-on le dire avec des mots ? 
 
Mais qu'importait le bruit des heures 
Sur votre bonheur ? 
 
Aujourd'hui sous la véranda 
Vous rêvez au temps des cerises 
A tous ceux qui ne sont plus là 
Et vous comptez sur vos deux mains 
Ce qu'il vous reste de chemin 
Avant de boucler la valise 
 
Et qu'importe le bruit du temps 
Sur vos cheveux blancs ? 
 
Que vous importent tous ces bruits 
Au bout de la vie ? 
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  MIRABELLE 
 
 
 
Elisabeth est très belle 
Ell' roule en américaine 
Ell' port' des bijoux Cartier 
Toi tu n'as rien de tout ça 
Tu t'habilles pas chez Cardin 
Tu aim' les ch'vaux et les chiens 
 
Et pour ce qui est beauté 
T'as rien à lui envier 
C'est toi la plus belle 
Petit' Mirabelle 
 
Julie a les yeux très doux 
Elle est à l'aise partout 
Elle a sa piaule plac' Vendôme 
Toi t'es pas du tout comm' ça 
Ton studio est à deux pas 
Un cinquièm' sans ascenseur 
 
Mais pour ce qui est douceur 
Tu n'as pas à rougir d'elle 
C'est toi la plus belle 
Petit' Mirabelle 
 
Hélène a le corps très brun 
Elle est foldingue de bains 
Dans la Méditerranée 
Toi tu n'as pas cette chance 
Y'a du soleil dans la Manche 
Tes cheveux en sont dorés 
 
Et pour ce qui est couleur 
Tu ne dois pas avoir peur 
C'est toi la plus belle 
Petit' Mirabelle 
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 A VRAI DIRE 
(Je m'entête) 
 
 
J'aim' le bruit de ses pas 
Dans l'escalier qui grince 
La serrer contre moi 
Qu'elle me prenne pour un Prince 
J'aim' le son de sa voix 
Qui appelle au secours 
Oh! Comme le temps est court 
Quand on aime d'amour 
 
Refrain : 
A vrai dire l'amour m'a rendu fou 
Je suis son père son frère son rien du tout 
A vrai dire cette histoire sans queue ni tête 
Est finie et moi je m'entête 
Je m'entête je m'entête 
 
J'aim' ses cheveux défaits 
Quand ell' sort de son rêve 
Ses gestes affolés 
Comme un vent qui se lève 
J'aim' l'odeur de sa peau 
Quand on a fait l'amour 
Oh! Comme le temps est court 
Quand on aime d'amour 
 
J'aim' ses yeux qui s'allument 
Aux lueurs des faubourgs 
Son corps couvert de brume 
Ses chemins sans détours 
J'aim' la pointe d'un sein 
Sous son tee-shirt trop court 
Oh! Comme le temps est lourd 
Quand on aime d'amour 
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 MARCHE-ARRIERE 

 
Dis-toi qu'un jour ou l'autre 
Ell' reviendra vers toi 
Après mille fauss' notes 
Autant de fausses joies 
Dis-toi que ton amour 
Est plus fort que la mort 
Et que tous les bateaux 
Un beau jour rentr(ent)’ au port 
 
Refrain :  
Dis-toi bien que tu l'aimes 
Et si tu es sincère 
Tu ne peux pas faire marche-arrière 
Tu ne peux pas faire marche-arrière 
 
Dis-toi qu'au bout du compte 
Il y a dans le ciel 
Un' seule étoile au monde 
Qui brille pour toi: c'est elle 
Dis-toi qu'elle a vingt ans 
Que le fossé est large 
Qu'il n'y a que le temps 
Pour effacer vos âges 
 
Dis-toi qu'un jour ou l'autre 
Au hasard d'un chagrin 
Ell' frapp'ra à ta porte 
C'est peut-être demain 
Dis-toi qu'ell' sourira 
A tes yeux pleins de pluie 
Ouvre-lui grand les bras 
Réponds "oui" à la vie... 
 
Dernier refrain : 
Dis-toi bien que tu l'aimes 
Et si tu es sincère 
Tu ne peux pas faire marche-arrière 
 
Mais tu es de ceux-là 
Qui n'aiment qu'une fois 
Tu ne fais jamais marche-arrière 
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 C ' EST AINSI 

 
 
Contre vents et marées 
Tu l'as toujours aimée 
A travers les orages 
T'as eu tous les courages 
Pour la chercher partout 
Et pour rester debout... 
C'est ainsi 
 
Elle a changé ta vie 
Et le cours des planètes 
Tu vis de ses envies  
Et de ses faits et gestes 
Tu as le cœur trop plein 
Tu ne crois plus en rien 
C'est ainsi 
 
Refrain : 
C'est ainsi que va la vie 
Y' a pas de paradis 
Sans enfer à côté 
A prendre ou à laisser 
C'est ainsi tu le sais 
C'est ainsi c'est ainsi 
 
Ell' te prend tout ton temps 
Ell' danse sur ta tête 
Mais tu l'aimes vraiment 
Aucun coup ne t'arrête 
Tu n'as pas d'autre but 
Que de la rendre heureuse 
C'est ainsi 
 
Ell' mange ton pain blanc 
Toi tu gardes l'espoir 
Une femme un enfant 
Un refug' pour plus tard 
Mêm' si ell' te repousse 
A des années-lumière 
C'est ainsi 
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  JE SAIS BIEN  

 
 
 
Je sais bien qu'elle est là 
Quelque part elle m'attend 
Et qu'ell' brûle sa vie 
Sous le feu des amants 
Je sais bien qu'elle est là 
Quelque part n'importe où 
Et malgré son absence 
Mes yeux la voient partout 
Je sais bien 
 
Je sais bien qu'elle est là 
Quelque part ou ailleurs 
Qu'il est temps de remettre 
Les horloges à l'heure 
Je sais bien qu'ell' viendra 
Quand elle en aura marre 
De dormir dans ses draps 
Comm' dans un hall de gare 
Je sais bien 
 
Je sais qu'ell' dort sans moi 
Quelque part dans la ville 
Quelque part j'n’en dors pas 
Je l'aime, ainsi soit-il 
Quelque part ell' m'oublie 
Ses chagrins sont d'oiseau 
Au flipper de la vie 
Son score est à zéro 
Je sais bien 
 
Je sais qu'il vaudrait mieux 
Oublier tout ce temps 
Qu'on a passé à deux 
Mais j'peux pas fair' semblant 
Je sais qu' ell' pense à moi 
Loin d'ici quelque part 
Quelquefois je me dis 
Comm' la vie est bizarre 
Je sais bien 
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  T I L T 

 
 
Pour un sourir' de toi 
Au gré du temps qui passe 
J'veux bien briser la glace 
Pour un regard de toi 
De velours et de braise 
Je changerais ma tête 
Pour qu'ell' te plaise 
Pour nos premiers baisers 
Les souv'nirs les regrets 
Les toujours les jamais 
Je voudrais que ça fasse 
 
 TILT ! 
J'voudrais qu'ça fass' TILT 
Entre toi et moi 
Pour un jour pour toujours 
Au grand flipper de l'amour 
TILT ! 
J'voudrais qu'ça fass' TILT 
Entre toi et moi 
Pour un' nuit, pour la vie 
 
Pour les mots insensés 
Qu'on dit sans y penser 
J'suis rentré dans ta danse 
Pour l'amour dans tes bras 
Je f' rais pleurer la lune 
Venise et sa lagune 
Pour les espoirs déçus 
Les départs les retours  
Qui n'en finissent plus 
Je voudrais que ça fasse 
 
    TILT ! 
J'voudrais qu'ça fass' TILT 
Entre toi et moi 
Pour un jour pour toujours 
Au grand flipper de l'amour 
TILT ! 
J'voudrais qu'ça fass' TILT 
Entre toi et moi 
Pour un' nuit, pour la vie 
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  ANASTASIA (KALIMERA) 

 
On est bien 
Sur ce vieux mur à écouter les grillons 
Ils sont loin 
Tous les soucis mais quand ils reviendront 
Nous ne serons plus pareils 
Après un mois au soleil 
On aura rechargé tout(es)’ nos batteries 
Les beaux jours se feront la malle 
Comme ça sans nous faire trop mal 
Et si c'était à cause des yeux d'Anastasie 
 
On est bien 
Tous les deux dans ce bar à se regarder 
Ils sont loin 
Les souv’nirs pourtant c'est si bon d'en parler 
Aujourd'hui gonflés à bloc 
Les coups durs comme on s'en moque 
Et demain me tiendras tu encor' compagnie 
Tu n'as dit ni oui ni non 
J'ai le cœur comme un melon 
Peut-être à cause du sourire d'Anastasie 
 
Je sais bien 
Qu’on va se quitter en se tournant le dos 
Tu s'ras loin 
Quand je voudrai de te dire quelques mots 
Ai-je rêvé notre histoire 
En traçant à l'encre noire 
Quelques légendes sur les photographies 
J'ai ce cliché dans la tête 
Les yeux noirs d'une enfant grecque 
Et si c'était de l'amour pour Anastasie 
 
Refrain : 
Kalimera, Anastasia 
C’est comme une Atlantide au fond de moi 
Kalimera, Anastasia 
En grec ça veut dir' bonjour 
C'est un adieu parfois 
 
Au dernier refrain : C'est un adieu pour moi 
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  TIME 
 
 
Elle a livré tout' les batailles 
Allumé tant de feux de paille 
Ell' m'a fait mourir de chagrin 
On suit tous les mêmes chemins 
On fait tous les mêmes détours 
Entre l'amitié et l'amour 
 
Elle a fait de moi un pigeon 
Ses yeux me jouaient du violon 
Ell' m'a fait manger dans sa main 
Avec les oiseaux des jardins 
Des Tuil'ries et du Luxembourg 
Tous mes rêves ont tourné court 
 
Aujourd'hui je n'sais plus quoi dire 
Elle est partie sans un sourire 
Ell' viendra éplorée en larmes 
Quand sa vie tournera au drame 
Au fond de moi rien ne condamne 
Mais j'en peux plus, cett' fois c'est time... 
 
Refrain :  
TIME...TIME...TIME... 
Faut' bien qu'ça finisse un jour 
TIME...TIME...TIME 
On n’peut pas vivre toujours 
Privé d'amour 
 
Elle a voulu vivre sa vie 
Ell' suit le cours de sa folie 
J'ai laissé mon amour en friche 
Ce soir il neige sur mon cœur 
Se souvient-ell' du "lac Majeur" 
C'était notre chanson-fétiche 
 
Je voulais lui offrir la lune 
Ell' m'a fait souffrir pour des prunes 
Ell' m'a coupé l'herbe sous le pied 
Si je ne peux pas l'oublier 
La solitude a bien des charmes 
C'est décidé, cett' fois c'est time... 
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TABLEAUX 

 
Aux Alpes de lumière 
Inondées de parfums 
Sommeille sous les pierres 
Mon bel amour lointain 
Aux décors de Cézanne 
J'ai volé les couleurs 
Pour repeindre mon âme 
Aux teintes du bonheur 
 
Refrain 1:  
Où que tu sois demain 
C'n’est pas si loin* 
Sur les sommets si beaux 
De nos baisers 
Le ciel peint le tableau 
De mes regrets 
 
Au pays des chevaux 
Sur les pas de Vincent 
Je n'ai gravé qu'un mot 
Aux arènes du temps 
Sous le ciel bleu d'azur 
Je suis souffleur de vent 
Pour pousser ton cœur pur 
Vers d'autres océans 
 
 
 
 
 
*au choix : C’est pas si loin 
 
 

 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Refrain 2:   
Où que tu sois demain 
C'n’est pas si loin 
Et sur l'étang si beau 
De nos délires 
Le ciel peint le tableau 
Des souvenirs 
 
Des dessins de Buffet 
Aux traits en équilibre 
Tu ravis la beauté 
Fatale irrésistible 
Et je rêve à l'Estaque 
De voir le soleil d'or 
Flamboyant comme un Braque 
S'éprendre de ton corps 
 
Refrain final : 
Où que tu sois demain 
C'n’est pas si loin 
Et sur les flots si beaux 
De nos amours 
Le ciel peint le tableau 
De ton retour 
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 DE SIMONIS A PORTE LOUISE 
  

Petite frimousse 
De p'tit' chinoise 
Le temps nous pousse,  
Nos pas se croisent 
Tu m'dis bonjour et tu souris 
C'est du soleil tout plein la vie 
 
Petite frimousse  
De p'tit' chinoise 
Mon cœur est un val  
Qu'on reboise 
Tes yeux en sont les fleurs sauvages 
Ta voix fait danser les nuages 
 
Refrain :   
Ok, pas d'histoire d'amour entre nous 
Tu as déjà tracé ta vie  
C'est bon,  
D'être simplement des amis 
De Simonis à port' Louise, 
La vie n'est plus tout à fait grise 
 
Petite frimousse  
De p'tit' chinoise 
La pluie qui tombe  
Sur les ardoises 
Me donne un peu le blues de toi 
Ne t'en fais pas, ça passera 
 
Petite frimousse  
De p'tit' chinoise 
Le vent qui souffle  
Sous l'entretoise 
Emporte déjà les beaux jours 
Emporte aussi mon mal d'amour 
 
Petite frimousse 
De p'tit' chinoise 
Du passé j'ai fait table rase 
Et pour repartir à zéro 
Ton amitié, c'est un cadeau 
 
Dernier refrain :  
OK, pas d'histoire d'amour entre nous 
Moi j'ai déjà vécu ma vie 
C'est bon 
D'être simplement des amis 
De Simonis à port' Louise 
La vie ne s'ra plus jamais grise 
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 VIE DE CHIEN 
 
T’as recueilli ce soir 
Un berger roux et noir 
Au bord de l’autoroute 
Sans dieu ni maîtr’ sans doute 
Si ce chien c’était moi  
Dans le vent et le froid 
Lui donn’rais-tu abri 
L’hiver n’est pas fini 
 
Vie de chien vie sans joie 
Que de vivre sans toi 
 
Lui donn’ rais-tu amour 
Plus souvent qu’à son tour 
N’existerait-il que 
Pour les rires et les jeux 
Pourrait-il s’allonger 
Sur tes tapis persans 
Passer de temps en temps 
La nuit à tes côtés 
 
Vie de chien aux abois 
Que de vivre pour toi 
 
J’éloignerais ainsi 
Les méchants de ton lit 
Sans hurler à la lune 
Sans risquer le gros rhume 
Et de mes dents de loup 
Je dessin’ rais partout 
Sur ta peau de velours 
Des rosettes d’amour 
 
Vie de chien vie de roi 
Que de vivre avec toi 
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  RIEN DU TOUT 

 
Pour un tout petit rien du tout 
Un baiser posé au creux de son cou 
Pour un tout petit rien du tout 
Un bonheur d’une heure un amour d’un jour 
 
Refrain : 
Je me suis pris pour un navire 
Qui fendait la vague de ses sourires 
Je me suis pris pour l’oiseau bleu 
Perdu dans la brume de ses yeux 
 
Pour un tout petit rien du tout 
Une main qui feint se perdre partout 
Pour un tout petit rien du tout 
Un cœur qu’on effleure tout doux tout doux 
 
Pour un tout petit brin de cour 
Quelques mots d’amour qui n’ont plus cours 
Pour un tout petit rien du tout 
Un vent qui surprend à pas de loup 
 
Il ne reste plus rien du tout 
De ses yeux si bleus qui planaient partout 
Il ne reste plus rien du tout 
De nos rêves fous puisqu'elle s'en fout 
 
Et je me prends pour un navire 
Seul dans la tempête et qui crie détresse 
Et je me prends pour l’oiseau bleu 
Blessé à mort et je meurs quand tu veux 
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  IL SUFFIT 
 
Il suffit d’un coup de dé 
Le hasard d’une rencontre 
J’en oublie le temps passer 
A ma montre 
Il suffit d’une gitane 
Pour brûler du même feu 
Pour allumer le tzigane 
De tes yeux 
Il suffit d’une histoire drôle 
Pour que tu souries un peu 
Pour t’arracher ces paroles 
« Ça va mieux » 
 
Refrain :  
Tu es passée en courant 
Dans ma vie comme un éclair 
Et je n’ai plus au-dedans 
Qu’un désert 
 
Il suffit de presque rien 
Pour que ma raison s’envole 
Un nuage de jasmin 
Sur ton col 
Il suffit d’une guitare 
Qui joue les « jeux interdits » 
Pour que mon rêve s’égare 
Dans ta nuit 
Il a suffi de si peu 
D’un baiser presque innocent 
Pour mettre mon cœur à feu 
Et à sang 
 
Refrain :  
On se connaît, c’est beaucoup dire 
On a simplement pris un verre 
Ça t’a suffi pour remplir 
Mon désert 
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  L’AMOUR DOUX  
 
 
C’est toujours la même histoire drôle 
Chaqu’ matin quand mon corps te frôle 
Tu t’étires comme un matou fou 
J’te dis des mots d’amour doux 
 
Sur l’îlot lilas du lit, là … 
On a noué un nœud d’nos nuits nues 
Sans toi j’admets qu’un’ moitié d’moi 
Est perdue et l’autre éperdue 
 
Réveille-toi je t’aime et dis-moi l’amour doux 
Est-ce une fleur du mal, dis ça vient d’où 
Réveille-toi je t’aime et dis-moi l’amour doux 
Est-ce un bateau ivre un bateau fou 
C’est comme un papillon du soir 
C’est mill’ matins mille espoirs 
L’amour doux, je t’y ferai croire 
 
Tu m’as touché-coulé, j’me glisse 
Aux coulisses de ton cou lisse 
J’m’en fous d’mes soucis à six sous 
J’suis foll’ d’un félin filou 
 
Tu sors de ton songe histoire brève 
Pass(e) l’éponge plong’ dans mon rêve 
Tu t’cales on décolle on s’envole 
Toi et moi dans un même émoi 
 
Tu dors sur ton île, rêve encore 
A nos « cœur à cœur » et nos corps 
Se touchent et ma bouche a fait mouche 
Sur ta peau y’a un soleil rouge 
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  P’TIT NICO *  
   

Il courait sur ses quatorze ans 
Impétueux comme un torrent 
Comme une eau vive  
Il nous a faussé compagnie  
En nous laissant le cœur meurtri 
Sur l'autre rive 
Comm’ tous les enfants de son âge 
Il n'était pas toujours très sage 
Mais peu importe  
Il y a toujours un temps pour tout 
Les gestes tendres les mots doux 
La manière forte  
 
Refrain : On se r(e)'verra pas de sitôt  
On pens' bien à toi, p'tit Nico 
 
Avec ses yeux de jeune loup  
Le rire clair le cœur qui bout 
Et les dents longues  
Sous le beau ciel de la Provence 
Le vrai soleil de nos vacances 
C'était sa tête blonde  
Il enfourchait sa bicyclette 
Avec des rêves plein la tête 
Des idées folles 
Il affichait tant d'assurance 
Du haut de la plus haute branche 
Un oiseau vole 
  
Il voulait vivre à cent à l'heure 
Il feignait d'ignorer la peur 
D'un air superbe 
Par un très bel après-midi 
Notre Petit Prince est parti 
Couché dans l'herbe 
Il a rejoint tous ses copains 
Tarzan, Zorro, E.T., Tintin 
Et tous les autres 
Il s'est toujours donné à fond 
Par lui d'autres enfants seront 
Un peu les nôtres 
  
Refrain final : On se r(e)'verra pas de sitôt  
On n’t'oubliera pas, p'tit Nico 
 
 
* Cette histoire est vraie. Nicolas était un petit garçon plein de vie et de rêves. Il est décédé après  
une chute de la balançoire. Il allait avoir 14 ans. 
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  MAM’ZELLE OPEL 

 
Mam’zelle Opel 
Depuis le temps que je vous vois 
Arriver en mêm’ temps que moi 
Gagner votre pain quotidien 
Mam’zelle Opel 
J’ai envie de fair’ connaissance 
Et briser les murs du silence 
Dites-moi si vous voulez bien 
Mam’zelle Opel 
Voudriez-vous rompre la glace  
Passer sur le trottoir d’en face  
Me prendre simplement la main 
 
Refrain : Ce n’est pas fou, ce n’est pas rien 
Je vous l’avoue, mais j’aim’ rais bien 
 
Mam’zelle Opel 
S’il vous plaît relevez la tête 
Je suis debout à la fenêtre 
Témoin de vos allées-venues 
Mam’zelle Opel 
Me ferez-vous un jour l’honneur 
De me consacrer un quart d’heure 
Pour ne plus être une inconnue 
Mam’zelle Opel 
Et même si je reste aphone 
Ce ne f’ra du mal à personne 
On peut rir’ d’une histoire vécue 
 
Mam’zelle Opel 
Pour une escapade en voiture 
Vers le midi la côt’ d’Azur 
Un seul mot et je vous emmène 
Mam’zelle Opel 
Dites-moi de quel coin du monde 
Vous vient ce sourir’ de Joconde 
Et vos soyeux cheveux d’ébène 
Mam’zelle Opel 
Je n’suis pas le roi de la frime 
J’ai préféré ces quelques rimes 
Pour m’adresser à une reine 
 
Refrain : Ce n’est pas fou, ce n’est pas rien 
J’attends de vous, un mot, demain 
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  L’ATTENTE 
 
Tu regardes les yeux hagards 
Cet avion qui s’envole 
Tu agites un mouchoir 
Sans la moindre parole 
Et tu rêves déjà 
De retours improbables 
Comme un enfant construit 
Ses châteaux sur le sable 
 
C’est un bateau qui part 
Lentement sur le fleuve 
Se mouillent les regards 
Bien avant qu’il ne pleuve 
Tu prononces des mots 
Hésitant tu bafouilles 
L’attente s’agrippe à toi 
Comme au métal la rouille 
 
Refrain : 
L’attente, 
C’est ainsi qu’elle te prend 
Qu’elle te plie 
L’attente éperdue 
D’un amour qui s’enfuit 
D’un bonheur qui ne reviendra plus 
 
C’est un train dans la nuit 
Qui fonce à vive allure 
En traçant sur ta vie 
Le bleu d’une blessure 
Mais tu crois que tout peut 
Encore changer demain 
C’est ainsi qu’elle t’attend 
Au détour du chemin 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

2009 – 2007223 50 
 



 

Sabam - ©Guy Demoustier - Copyright France                                                                   B  77 

 
  SANS TOI LA VIE 

 
  (Ecoute-moi) 
 
Pour trouver les mots de cette chanson 
Qui vit en ton cœur comme en sa maison 
J’ai veillé des nuits aux heures indues 
Que de mois d’émois que d’idées perdues 
 
Et pour composer cette mélodie 
Qui ne se prend pas pour un’ symphonie 
J’ai tendu l’oreille au concert du temps 
Au chant des sirènes, aux orgues du vent 
 
Refrain : Ecoute-moi si tu veux bien 
Sans toi la vie ne rime à rien 
 
Pour tracer les traits que ma main dessine 
Tes yeux m’ont donné leur encre de chine 
Tes cheveux de jais ton cou d’hirondelle 
Sont l’œuvre achevée d’un peintre immortel 
 
Pour sculpter l’amour au marbre des jours 
J’ai touché ta peau au grain de velours 
Je me croyais fort me voilà fragile 
Au creux de ta main comme un peu d’argile 
 
Refrain : Ecoute-moi je peux plus m'taire 
Sans toi la vie n'est qu'un tas d'pierres 
 
Et pour t’envoyer ces quelques mots doux 
Venus malgré moi je ne sais plus d’où 
J’ai tissé mes rêves au fil des nuits blanches 
J’ai offert mes lèvres au baiser d’un ange 
 
Refrain : Ecoute-moi si tu veux bien 
Sans toi la vie ne rime à rien 
 
Ecoute-moi je peux plus m'taire 
Sans toi la vie n'est qu'un tas d'pierres 
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  LE BUT DU VOYAGE  
(LES TUNNELS) 
 
 
 
Quelques années de plus de moins 
Il ne faut pas chercher plus loin 
Nos différences 
Où vont les amours d’une vie 
Qui n’jouent plus aux jeux interdits 
Quelle importance 
 
Quelques mois de plus ou de moins 
Pour l’enfant qui viendra demain 
Sur un nuage 
Où vont les jeux de notre enfance 
Après des décennies d’errances 
Et de voyages 
 
Refrain : 
Quel que soit le but du voyage 
Tous les tunnels ont bien un bout 
Je voudrais qu’après tant d’orages 
Tu sois au bout 
 
Quelques jours de plus ou de moins 
Pour le reclus qui voit enfin 
S’ouvrir la porte 
Où va le temps qu’on a perdu 
Et le mal qu’on n’a pas voulu 
Mais peu importe 
 
Quelques heures de plus ou de moins 
S’il faut se séparer demain 
Tournons la page 
Va suis ta route sans détour 
Tu trouveras d’autres mains pour 
D’autres voyages 
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  DE TOUTES FACONS 
 
 
Ell’ n’a pas la langue dans sa poche 
Quand elle appelle un chat un chat 
Sous les pieds, l’herbe ell’ vous la fauche 
Et plus que ça 
 
Ses yeux forment des meurtrières 
Ell’ ne fait du mal à personne 
Enfant elle a connu la guerre 
Côté Mékong 
 
Elle aime se farder pour un soir 
Ell’ pense que tout est différent 
De l’autre côté des miroirs 
Où je l’attends 
 

Refrain : 
De toutes façons y’a rien à dire 
Ell’ prend ma vie pour son empire 
De toutes façons y’a rien à faire 
Je la suivrai jusqu’en enfer 
De tout’ façons c’était écrit 
On ne vit pas deux fois sa vie 
Je n’ai qu’une vie, elle était vide 
Tout est bien puisqu’ ell’ la remplit 
 
Ell’ dit non quand elle veut dire oui 
Ça lui a joué plus d’un tour 
Ell’ cultive aux jardins d’ennui 
Des fleurs d’amour 
 
Ell’ comprend blanc quand je dis noir 
Ell’ dit donner quand c’est pour prendre 
J’abandonne ell’ reprend espoir 
Sans plus attendre 
 
Elle a plus d’un tour dans son sac 
Pour partir sans mourir un peu 
Ell’ joue en bravant les oracles 
Avec le feu 
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  FUGACE, FUGACE 

 
 
Fugace, fugace 
C’est un instant qui passe 
Au réveil un rêve qui s’efface 
Un amour s’éteint un autre le remplace 
Tu sais tout ici-bas tout est fugace 
 
Fugace, fugace 
Quand c’est beau c’est fugace 
Le regard d’un(e) inconnu(e) qui passe 
Les couleurs des fleurs qui meurent dans un vase 
Crois-moi tout ici-bas tout est fugace 
 

Refrain 
La vie a tourné à l’horloge du temps 
Tu ne renies pas tes 20 ans 
Mais tu fais quand même un peu la grimace 
En pensant que tout est fugace 
 
Fugace, fugace 
Qu’est-ce qui n’est pas fugace  
Ils sont loin nos tendres face à face 
Sous les ponts de la nuit deux ombres s’enlacent 
Aussi pour ces deux-là tout est fugace 
 
Fugace, fugace 
Volatil et fugace  
Ce parfum de star qui fait ta classe 
Le chant d’un oiseau qui traverse l’espace 
C’est vrai tout ici-bas tout est fugace 
 
Fugace, fugace 
Toute vie est fugace 
Quelle que soit la durée du sursis 
Il faudra quitter tes amours tes amis 
Après tout ici-bas tout est fugace 
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 QUELQUE PART 

(BOAT PEOPLE) 
 
 
Quelque part le jour se lève 
L’aube claire brise mon rêve 
Et son parfum d’aventure 
Oh c’est dur que rien n’dure 
Quelque part toi tu m’oublies 
Quelque part tu vis ta vie 
Extra-balle tu gagnes ou perds 
La vie n’est qu’un flipper 
 
Quelque part un train s’en va 
Au hasard j’sais pas vers quoi 
On s’connaît à peine on s’quitte 
Ici tout va trop vite 
Quelque part la guerre éclate 
Un homm’ se prend pour un dieu 
C’est l’destin qui bat les cartes 
Pour lui ça n’est qu’un jeu 
 

Refrain  
Quelque part ou bien ailleurs 
Dans l’no man’s land de ton cœur 
Y’a toujours un boat people 
Pour qu’tu n’sois pas tout seul 
 
Quelque part meurent des ours 
Et l’humanité s’affole 
Où s’arrêtera sa course 
Irresponsable et folle 
Quelque part il y’a toujours 
Pour ce monde à demi sourd 
Une voix de résistance 
Au s’cours il y a urgence 
 
Refrain final :  
Quelque part l’amour existe 
Pas trop tard pour suivr’ sa piste 
Puisqu’il faut mourir un jour 
Autant qu’ce soit d’amour 
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 COMBIEN D’FOIS 
 
Encor’ combien fois dormir 
Avant d’revoir ton sourire 
Encor’ combien d’fois rêver 
Qu’on pourrait se retrouver 
Encor’ combien d’fois écrire 
Ces mots que tu n’peux pas lire 
Encor’ combien d’fois chanter 
Chanter pour ne pas pleurer 
 
Encor’ combien d’jours attendre 
Accroché au téléphone 
Encor’ combien d’jours à vendre 
Mon cœur chaque fois qu’il sonne 
Encor’ combien d’jours bâtir 
Des projets où tu n’es pas 
Encor’ combien d’jours mourir 
Avant de vivre avec toi 
 
Refrain : 
Combien d’nuits combien d’jours j’sais pas  
Si tes pas rejoindront mes pas 
Combien d’jours combien d’nuits j’m’en fous  
Je veux t’attendre debout (variante : jusqu'au bout) 
 
Encor’ combien d’nuits veiller 
Comme si c’était la dernière 
Encor’ combien d’nuits prier 
Mêm’ sans croire à la prière 
Encor’ combien d’nuits chercher 
Tes cheveux sur l’oreiller 
Encor’ combien d’nuits perdues 
Quand on aime on ne compte plus 
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 LE VIEIL OMNIBUS 

 
 
 
Au fond d’une petite gare 
Pleine de l’odeur des voyages 
Dernier baiser dernier regard 
Ce soir tu vas tourner la page 
Dans le médaillon d’une vitre 
Un dernier signe de la main 
Et ce journal que tu agites 
Effacera-t-il ton chagrin 
 
La vie c’est un vieil omnibus 
Un tortillard qui fait d’son mieux 
C’n’est pas vraiment les montagn’ russes 
Ell’ sort pas toujours le grand jeu 
 
Tout seul sur le quai des adieux 
Tu attends que ton cœur s’apaise 
Tu fuis les ouragans furieux 
Et le silence qui te pèse 
Tu repenses à tous ces visages 
Et tous ceux que tu as aimés 
Sont aujourd’hui des paysages 
Ou tu aimes te promener 
 
La vie c’est un vieil omnibus 
Il y’a des bas il y’a des hauts  
Et tu as peur du terminus 
Tu n’connais pas son scénario 
 
La vie c’est un vieil omnibus 
Un grand amour à chaque arrêt 
Tu t’retrouv’ seul au terminus 
Avec l’envie d’recommencer 
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  DOUCEMENT 

 
 
« Le temps ne passe que dans le rouage des montres » 
Ecrivait Giono au cœur du Contadour 
Le temps nous a offert de si belles rencontres 
Que l’on ne voulait pas qu’elles finissent un jour 
 
Et tu me reviendras dans une aube dorée 
Pareille à l’enfant-roi que l’on n’attendait plus 
Tu seras comparée au grand raz de marée 
Que de mémoire d’homme nul n’a jamais connu 
 
Refrain : Et moi qui t’attendais depuis si longtemps 
Je lèverai la tête doucement 
 
Puis tu apparaîtras toujours en catastrophe 
Au rythme des galops des chevaux égarés 
Cheveux en liberté et froissées tes étoffes 
Ayant désarçonné nombre de cavaliers 
 
Et nous évoquerons nos bonheurs nos tempêtes 
Riches d’espoirs fanés et de regrets aussi 
Puis sur mes lèvres sèches un doux souci va naître 
Comment vont les enfants, dis-moi, ont-ils grandi ? 
 
Refrain : Pour moi qui les attends depuis si longtemps 
Tu me les décriras doucement   
 
Et tu m’apparaîtras icône étrange et belle 
Tu t’assiéras à l’ombre du vieux châtaignier 
Pour parler à mi-voix des dernières nouvelles 
Et ressasser les histoires du temps passé 
 
Dans ton regard profond chargé de solitude 
Tu seras la maîtresse de mes sens affolés 
Naviguerai-je entre deux eaux d’incertitude 
Pour jeter les filets aux bonheurs immergés ? 
 
Refrain : Moi qui ne t’attends plus depuis bien longtemps 
Je laisse passer cette idée doucement 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

2009 – 2057919 50 
 
 



 

Sabam - ©Guy Demoustier - Copyright France                                                                   B  85 

 
 REVE EVEILLE 

 
 
 
Je te vois les yeux fermés 
Je t’entends quand tu te tais 
Et je sens tes mains sur moi 
Quand tu es loin de mes bras 
Tes yeux parlent sans rien dire 
Je traduis tous tes sourires 
Tes pas dessinent ma route 
Tu bâtis la clé de voûte 
De ma vie 
 
Refrain : 
Tu es mon rêve éveillé   
Qui peu à peu s’évapore 
Comme la pluie au soleil  
D’un été sans doryphore 
Tu es mon rêve éveillé,  
Mais seras-tu là encore 
Quand je me réveillerai 
Aux premiers cris de l'aurore ? 
 
Je t’appelle par ton nom 
Que tu ne m’as jamais dit 
Tu avances à reculons  
Au toboggan de l’ennui  
Tu es partout à la fois 
Soufflant le chaud et le froid 
En silence tu m’écoutes 
Tes mains effacent les doutes 
De ma vie 
 
Je me lève et tu te couches 
Tu m’attires vers ta bouche 
Je devine tes désirs 
Les meilleurs comme les pires 
Tu écoutes mes silences 
Tu voudrais mener la danse 
De mes bateaux chavirés 
Dans l’océan des regrets 
De ma vie 
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  APRES TOUT 

 
Après tout le temps passe 
Indolent il efface 
Nos plus belles histoires  
Géniales ou dérisoires 
 
Après tout c’est le temps 
Des cerises ou d’avant 
Qui enfonce ses griffes 
Et toi tu te rebiffes 
 
Refrain : 
Après tout, tout s’en va 
Tout s’enfuit malgré nous 
Et la vie continue bien sans nous 
Après tout, c'est le jour qui appelle la nuit 
Le soleil qui brille après la pluie 
Après tout, si tu crois que tu peux tout changer 
ça ne te coûte rien d’essayer... 
Après tout 
 
Après tout c’est la vie 
Qui nous a tout appris 
Et nous prend par la main 
Pour un tango sans fin 
 
Après tout peu importe 
Ce que la vie t’apporte 
Prends tout à bras le corps 
Ne joue pas au plus fort 
 
Après tout c’est l’amour 
Pris sous son meilleur jour 
Qui nous rend un peu fous 
Impatients et jaloux 
 
Après tout c’est l’amour 
Qui nous prend d’un seul coup 
Nous fait croire aux toujours 
Et marcher jusqu'au bout 
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 LES ETOURNEAUX (COMME UN OISEAU) 

   (CHANSON CATALANE) 
 
 
Comme un oiseau perdu recherche son chemin 
(Et qui) se pose un jour sur le dos de ta main 
Avec des bleus au cœur et sans doute la peur 
Tu fuyais les amours brillant comme des leurres 
 
Comme un oiseau blessé en quête d’un refuge 
Une arche pour le temps que dure le déluge  
Tu m’as pris pour Noé ou pour quelqu'un d'autre 
(Et) je suis malgré moi devenu bon apôtre 
 
Refrain : 
Les étourneaux dans les platanes 
Me jouent la chanson catalane 
Celle que tu n’entendras jamais 
Peux-tu au moins l’imaginer 
Les étourneaux dans les platanes 
Me laissent entendre en filigrane 
La chanson d’un amour nouveau 
Chantez, chantez les étourneaux 
 
Comme un oiseau fourbu après un long voyage 
(Qui) laisse derrière lui la vie et ses ravages 
Tu as blotti ton nid sur le bord de mon cœur 
Tu cherchais une escale en attendant ton heure 
 
Comme un oiseau qui chante du soir jusqu’au matin 
Tu as pour exhorter le bonheur que tu crains 
Siffloté tous les airs de ta mélancolie 
Assez pour réveiller les regrets de ma vie 
 
Comme l’oiseau toujours se souvient où il va 
Tu as quitté la branche qui s’offrait à toi 
Pour quel destin perdu quel horizon funeste 
J’aurais coupé mon bras, ou plus, pour que tu restes 
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  ADORA 
 
 
Adora,  
J’ai connu le ciel avec toi 
Adora,   
Un jour au berceau de tes bras 
C’est un rêve 
Que je ne peux pas oublier 
Un doux rêve  
Qui ne me quittera jamais 
 
Adora  
J’ai adoré ces moments là 
Prisonnier 
Dans les lianes de tes draps 
Et ton corps  
Tout contre mon corps a laissé 
Une empreinte  
Que je ne peux plus effacer 
 
Refrain : Adora, Adora,  
j’ai tout adoré de toi 
Adora, Adora,  
Fais tout ce que tu veux de moi 
 
Adora,  
Tu offres ta peau de cannelle 
Aux morsures  
De mes désirs et du soleil 
Tu m’emportes  
Vers des terres encore inconnues 
Sans escorte 
Le cœur libre et sans retenue 
 
Adora,  
Fruit de la savane africaine 
Sous tes doigts 
Se mêlent l’ivoire et l’ébène 
Comme un feu 
Qui brûle tout sur son passage 
Dans tes yeux 
Je retourne à l’état sauvage  
 
Adora  
Tu es l’arc et je suis la flèche 
Adora  
Partons ou rien ne nous empêche 
De chercher 
Le mystère des origines 
De l‘amour 
Sur ton corps où je prends racine 
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   MALHEUR AUX… 

 
Malheur aux oiseaux de proie 
Qui attaquent sans qu’on les voie 
Œil pour œil et dent pour dent 
C’est la loi de notre temps 
Notre temps 
 
Malheur aux pêcheurs d’Islande 
Dans la folle sarabande 
Des océans déchaînés 
Traînent leurs corps moribonds 
Sur les fonds 
 
Malheur aux gens du voyage 
Sous les affres des orages 
Et le ciel noir de menaces 
Leurs chemins n’ont pas de trace 
Pas de trace 
 
Malheur aux ruisseaux de larmes 
Qui mouillent les joues des femmes 
Et malheur à mon amour 
Qui t’a fait pleurer un jour 
Un seul jour 
 
Et malheur aux malheureux 
Qui vous dévorent des yeux 
Dans la lutte des consciences 
Leur victoire c’est le silence 
Le silence 
 
Et malheur au temps qui passe 
Indifférent il efface 
Mon béguin triste à mourir 
Faut-il pleurer ou en rire 
Ou en rire 
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 ÇA N’ RESOUT RIEN 
(TU LE SAIS BIEN) 
 
 
Aujourd’hui la vie continue 
Hier t’es partie il a plu 
Tu as retrouvé tes chemins 
De liberté, ça n’résout rien 
Toute médaille a son revers 
J'ai le cœur qui tourne à l'envers*    
Quand tu fil’ du mauvais coton 
C’est moi qui trinque, je sais c’est con 
 
Refrain : 
Ça n’résout rien mais tu sais bien 
La vie n’est pas que violettes et roses 
Tant que tu crois vraiment en quelque chose 
Tu tiens le monde entre tes mains 
Tu le sais bien. 
 
On a vécu des choses ensemble 
Des folles cavales des heures tendres 
J’aim’ souvent à me les rappeler 
Comme cett(e) nuit à te regarder 
Fragile et peureuse d’un bruit 
Je te cherche partout aujourd’hui 
Pas étonnant qu’le monde entier 
Ait les yeux des filles de Corée 
 
Bien sûr j’n’ai rien de plus à dire 
Que tu ne saches pas déjà 
On est tous deux pareils en somme 
Toi petit’ femme et moi un homme 
Et l’on joue pendant des années 
Avec le feu à se brûler 
Un jour on se sent fatigué 
D’avoir mal mais jamais d’aimer 
 
Il y a tant de routes à suivre 
Du matin calme au soir lilas 
On n’a qu’un’ vie je veux la vivre 
Même si j’te perds au bout d’mes pas 
Pour moi tu sais elle continue 
Hier t’es partie il a plu 
Tu as retrouvé tes chemins 
De liberté, ça n’résout rien 
 
*//ou : J’en ai le cœur tout à l’envers 
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  SEME 

 
 
Sème, sème, sème  
Sème à tous vents 
Sème derrière sur l’côté 
D’l’autr’ côté, sème devant 
Sème, sème, sème  
Sème à toute heure 
Sème les forces de ton cœur 
Ça poussera n’aies pas peur 
 
Sème, sème, sème 
Sème tes élans 
Sème le beau, sème le grand 
Dans le cœur des enfants 
Sème, sème, sème 
Autour de toi 
Mais ne sème pas le doute 
Sur ta route va tout droit 
 
Sème, sème, sème 
Sème ton soleil 
Sur la terre comme au ciel 
Sans lui rien n’est pareil 
Sème, sème, sème 
Sème ton sourire 
Dis les mots qui font rire 
Si t’as rien d’autre à dire 
 
Sème, sème, sème 
Sème ton courage 
Ne recule pas d’un pas 
Même quand l’combat fait rage 
Sème, sème, sème 
Oui sème toujours 
Sème la nuit sème le jour 
Sème la vie sème l’amour 
 
Sème, sème, sème 
Il faut s’aimer 
S’aimer à travers tout 
Comm(e) des dingues comm(e) des fous 
Sème, sème, sème 
 Il faut s’aimer 
En tout temps en tous lieux 
S’aimer chaque fois qu’on peut 
 
On sème, s’aime, s’aime… 
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          LES GRANDES ORGUES 
 
 

Aux grandes orgues  
Des grands chemins 
Tes pas te portent  
T’emportent au loin 
Loin de mes yeux 
Si loin du cœur 
Mais nos adieux 
Sont bien menteurs 
 
Aux grandes orgues 
De tes errances 
Faiblesse ou force 
Cri ou silence 
T’as pas quitté 
Tendre insouciance 
Les marchepieds 
De ton enfance 

 
Aux grandes orgues 
De ton destin 
Ouvre des portes 
N’aie peur de rien 
Invente-toi 
Mille raisons 
Va jusqu’au bout 
De tes passions 
 
Aux grandes orgues  
De tes chagrins 
Ton cœur déborde  
C’est le trop-plein 
De tes amours  
En dents de scie 
Que tu savoures 
Jusqu’à la lie 
 
Aux grandes orgues 
Des lendemains 
Les amours passent  
Tu te souviens 
De tes discordes  
Ou d’un refrain  

 
 
 

Aux grandes orgues  
De tes amours 
Souvent j’apporte  
La roue d’ secours  
Tes vieux démons  
Laiss’ les crever 
Tes  soumissions  
C’est du passé  

 
Aux grandes orgues  
De nos matins 
Le soleil d’ocre  
A tout repeint 
Les murs le ciel  
Tout le décor 
La vie est belle …  
Et je t’adore 

 
 
 

Les feuilles mortes  
L’été indien 
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  L’AMOUR AVEC ELLE 

 
C’n’est pas Juliette et Roméo 
Ni l’amant de Jean-Jacques Anaud 
L’amour avec elle 

 
C’est un coup de foudre étonnant 
Un coup d’amour un coup d’printemps 
Avec ses envols d’hirondelles 
L’amour avec elle 

 
C’n’est pas Chopin et Georges Sand 
Rien à voir avec les légendes 
L’amour avec elle 

 
C’est une gamme de plaisirs 
Aux mille couleurs du désir 

 C’est un provisoire éternel  
 L’amour avec elle 
 

 
 
 

 
 
 
Ce n’est pas Tristan et Iseult 
Mais la comédie des adieux 
L’amour avec elle 

 
Le jeu du chat et la souris 
C’est sa seule philosophie 
Son crédo, sa croix, son missel 
L’amour avec elle 

 
C’n’est pas le journal de Bridget 
C’n’est pas l’océan des tempêtes 
L’amour avec elle 

 
C’est tous les jours un jour de fête 
Et nul besoin de pense-bête 
Un hymne à l’amour, à la joie 
L’amour avec toi 

Ce n’est pas la belle et la bête 
Ni l’histoire d’O’hara Scarlet 
L’amour avec elle 

 
C’est un roman à peine ouvert 
Que je peux lire même à l’envers 
C’est la mer qui offre son sel 
L’amour avec elle 

 
Ce n’est pas Edward et Jane Eyre 
Chez elle rien ne m’indiffère 
L’amour avec elle 

 
C’est un bonheur indéfini 
Qui dort le jour et vit la nuit 
C’est un bourdonnement d’abeilles 
L’amour avec elle 
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 CHANSON NOUVELLE 

 
 
Je vais faire chanson nouvelle 
Avant qu’il vente pleuve ou gèle 
Avant que l'été soit parti 
Pour célébrer sur l'autel 
De l'amour qu'on croit éternel 
-J’aimerais qu'il en soit ainsi- 
L'ivresse des plus beaux moments 
Les trahisons et les tourments 
Qui ont fait celui que je suis * 
 
Refrain : chanson nouvelle, fragile et belle 
Chanson pour toi, où que tu sois 
 
Je vais faire chanson nouvelle 
Tu vois déjà les hirondelles 
Cherchent l'été sous d'autres cieux 
Je voudrais partir avec elles 
Avec tes bras comme des ailes 
Si tu m'aimais encore un peu 
En avoir le souffle coupé 
Et si le ciel bleu s'effaçait 
Je l'inventerais dans tes yeux                                               
 
Je vais faire chanson nouvelle 
Pour le peu que je me rappelle 
Les doux émois de ma jeunesse 
Les coups de cœur ou de folie 
Ont donné un sens à ma vie 
Sans pourtant tenir leurs promesses 
Maintenant le monde a changé 
Je n'ai plus les mêmes idées 
J'y pense encore avec tendresse 
 
Je vais faire chanson nouvelle 
Avant qu’il vente pleuve ou gèle 
Avant que l'été soit parti 
D'ailleurs … l'été s'en est allé... 
 
 
 
* alternatif : Qui ont fait celle que je suis 
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  SANTONNIER 
 
   
Tout commence par un(e) petit’ boule 
De terre placée au fond du moule 
L’art n’y étant pas étranger 
Puis prendre son mal en patience 
Pour assister à la naissance 
Du peuple des petits bergers 
 
De l’évolution des espèces 
Nul ne connaît la vérité 
Je te démoule je suis Ravi 
Un coup de pouce voilà tu vis 
Tu vois je crée de toutes pièces 
Moi qui ne suis pas santonnier 
 
Refrain : 
J’ai moulé ma vie dans la tienne 
Au fil du temps jour après jour 
Elle est pour toi cette rengaine 
Toi mon petit santon d'amour 
 
Peindre la bouche et puis le nez  
Pour finir par le corps entier 
Ce n’est vraiment pas difficile  
Un peu de ci un peu de ça 
Et tu fignoles un monde à toi 
Dans tes petits gestes d’argile 
 
D’un bout de tissu je ferai  
-Couleur de terre et de soleil- 
Un habit pour te protéger 
Des affres du froid et du gel 
A l’abri des fous et des vents 
Loin des fariboles des grands 
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 ON NE PEUT RIEN 

 
(Après tant...) 
 
Après tant de chemins 
Escarpés sinueux 
Trouverons-nous enfin  
Celui qui rend heureux 
Après tant de combats 
A l'issue incertaine 
Dans ce monde un peu fou  
Dans cette course vaine 
Après tant de voyages 
Aux lisières du temps 
Chaque jour est une page 
Eternel est l'instant 
Après tant de galères 
Aux confins de l'amour 
Que nous restera-t-il  
A l'orée de nos jours ? 
 
Refrain : 
On ne peut rien contre le temps  
On ne peut rien contre l'amour 
Et même si l'amour n'a qu'un temps 
Que vaut le temps sans ton amour ? 
 
Après tant de déserts  
Où je t'ai retrouvée 
A l'ombre ou la lumière 
J'ai voulu te garder 
Après tant de fontaines 
Où j'ai bu dans tes mains 
Quelques vers de Verlaine 
Apaisaient tes chagrins 
Après tant de bonheurs 
Aux couleurs impossibles 
L'amour a des lueurs  
Parfois imperceptibles 
Les nuages du temps 
Parviennent à les couvrir 
Mais l'amour c'est la vie  
Même s'il faut en mourir 
 
Refrain : 
On ne peut rien contre le temps 
On ne peut rien contre l'amour 
Et même si l'amour n'a qu'un temps 
Que vaut le temps sans ton amour ? 
 
Ma vie n'est rien sans ton amour. 
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 TOMBEE DES CIEUX 
(Elle a) 
 
Elle a dans ses yeux tant d'espace 
Que j'aimerais tout parcourir 
Sans pour autant perdre la face 
Jouer le jeu de ses délires 
 
Elle a dans ses cheveux qui volent 
Autant de vent que de parfum 
Sur des étendues d'herbe folle 
Où jouent les doigts de mille mains 
Elle a sur ses lèvres qui tremblent 
Des mots à peine murmurés 
Voilés comme un ciel de décembre 
Pour mieux se laisser deviner 
 
Refrain 
Elle a, elle a tout ce que je veux 
Beauté du diable douceur de Dieu 
Elle est pour moi tombée des cieux 
Tombée des cieux 
 
Elle a dans ses mains de madone 
L'ébauche de tant de promesses 
Qui ne passeront pas l'automne 
L'oubli moissonne après l'ivresse 
Elle a la peau cuir de Cordoue 
Offerte à toutes les envies 
Et sous ses pas d'enfant qui joue 
La Perse étale ses tapis 
 
Elle a dans son p'tit cœur tout frêle 
Des histoires d'amour en pagaille 
Qu'on ne peut pas détacher d'elle 
Comme les chardons d’un chandail 
Elle a dans ses yeux tant d'espace 
Que je ne peux tout parcourir 
Au cours d'un simple face à face 
Entre ses rêves et mes désirs 
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  HA LONG... ANGKOR 
(On passe souvent à côté) 
 
On passe souvent à côté 
Des petites peines, des grandes misères 
Et l'on fait semblant d'ignorer 
Que le monde va de travers 
Là-bas au bord de la rivière 
Quelques pêcheurs vivent d'un rien 
Toi tu photographies des rizières 
Pour tes soirées entre copains 
 
Refrain : 
Mais de la baie d'Ha Long jusqu'aux temples d'Angkor 
Se devinent les ombres de six millions de morts 
 
On passe souvent à côté 
Du grand amour de ses lueurs 
Tout ce que la vie nous promet 
Apparaît après nos erreurs 
Tu te laisses aussi aveugler 
Par ce que tes yeux peuvent voir 
Et tu traverses les années 
Comme un jeu de Collin-Maillard 
 
Et de la baie d'Ha Long jusqu'aux temples d'Angkor 
Les souvenirs t'inondent les remords te dévorent 
 
On passe souvent à côté 
Des doux plaisirs de l'existence 
Regarder les enfants jouer 
Admirer un couple qui danse 
A vingt ans "on a toute' la vie" 
Sans savoir ce qu'elle est vraiment 
C'est trop tard quand tu as compris 
Qu'il te reste très peu de temps 
 
Et de la baie d'Ha Long jusqu'aux temples d'Angkor 
La route est encore longue qui nous mène à bon port 
 
Et de la baie d'Ha Long jusqu'aux temples d'Angkor 
Tu prends chaque sourire pour une île au trésor     
                                                                                                           
Et de la baie d'Ha Long jusqu'aux temples d'Angkor 
S'apaisent tes regrets... d'être passé à côté 
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 NE PAS DERANGER 

 
 
On a déposé les bagages 
Dans cet hôtel un peu vieux-jeu 
Les passants fuyaient sous l’orage 
L’amour nous pleuvait dans les yeux 
 
Tu ne paraissais pas ton âge 
 « Avez-vous une chambre pour deux » ? 
Le rose inondait ton visage 
Doucement tu baissais les yeux 
 
Troisième étage fond du couloir 
La clé tournait dans le silence 
Tu jetais un œil au miroir 
Petit carton de circonstance 
 
Refrain : 
Ne pas déranger 
Pour cause d’amour 
Ne pas déranger 
Ne fût-ce qu'un jour 
Ne pas déranger 
Un rêve est si court…  
 
Les souvenirs ont la peau dure  
Et s'ils me reviennent aujourd’hui 
C'est qu'elle était belle l'aventure 
Comme il y en a peu dans la vie 
 
Puis nos chemins se sont perdus 
Sans savoir comment ni pourquoi  
C'est ça la vie n'en parlons plus 
Nous avons fait les mauvais choix 
 
Et si je te retrouve un jour 
Ici là-bas ailleurs qu'importe 
Oserons-nous parler d'amour 
Pour qu'on écrive sur la porte : 
 
Refrain : 
Ne pas déranger 
Pour cause d’amour 
Ne pas déranger 
Ne fût-ce qu'un jour 
Ne pas déranger 
Un rêve est si court…  
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 ETAT PERMANENT 

 
Pour avoir bourlingué  
Aux quatre coins du monde 
A chercher des trésors 
Que j'avais sous les yeux 
J'ai laissé s'envoler  
Comme des ballon-sonde 
Mes rêves de vingt ans  
Mes amours de banlieue 
Insouciant et fou  
Je n'ai jamais su lire 
Au livre de la vie  
Ce que mon cœur désire  
 

      Refrain : 
Le bonheur n'est jamais un état permanent 
Il est alternatif et il passe en courant 
Oh ! Mes amours... faites-moi signe à l'occasion 
Que je coure vers vous où mes chemins s'en vont 
  
L'horizon s'est paré  
De cent mille couleurs 
Depuis qu'on s'est quittés  
Il n’y a pas une heure 
- Peut-être plus d'un siècle  
A l'échelle du cœur - 
Miroir aux alouettes 
Vestige du bonheur 
J'ai la vague impression  
D'être sur un nuage 
J'imagine nos jeux  
Pour chasser les orages 
 
Les années ont passé  
Je me suis laissé prendre 
J’ai vidé mes tiroirs  
De souvenirs en cendre 
Dans l'anse on voit danser  
Les bateaux sur la mer 
Et les oiseaux qui jouent  
Avec les courants d’air 
Au loin un soleil rouge  
Va bientôt se coucher 
Et puis ta main me touche  
Et me fait sursauter 
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  SI J’AVAIS 

    
 
Si j’avais cent pieds pour courir 
Après le temps après l'amour 
Qui nous fait si souvent souffrir 
Avec le fard des beaux discours 
Je prendrais mes jambes à ton cou 
Je suivrais à n'en plus finir 
Les chemins qui vont jusqu'à nous 
 
Si j'avais cent voix pour crier 
A pleins poumons* sur tous les toits 
C'est ton nom que je clamerais 
Je n'ai jamais aimé que toi 
Tous les mots de mon dictionnaire 
Sans doute ne seraient-ils pas 
Assez beaux charmeurs pour te plaire 
 
Refrain :  
Mais moi je n'ai que deux bras deux pieds 
Une seule voix pour crier ton nom 
Même pas cent raisons de t’aimer 
Puisque je t’aime sans raison 
 
Si j’avais cent bras pour serrer 
A cœur perdu contre mon corps 
Cet amour qui m'a tant manqué 
Je ne vivrais plus comme un mort  
Si j’avais cent mains pour donner 
Le grand frisson des matadors 
C'est à toi que je le donnerais 
 
S'il me restait cent ans à vivre 
Si c'est pour les vivre sans toi 
Que la faucheuse me délivre 
Car vraiment je ne pourrais pas 
 

 variante :  à tue-tête 
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 COMME SI DE RIEN N’ETAIT   
 (L’ALBUM PHOTO)   
 
Quand je feuillette l’album photo  
De ma vie qui part à vau l’eau  
Surgissent des petits bonheurs  
Réminiscence des meilleurs  
Moments de notre histoire d’amour  
Aujourd’hui le temps paraît court  
Mais au matin d’une nouvelle vie  
On s'fout pas mal du temps qui fuit  
 
Refrain :  
Que reste-t-il de nous sur les photographies  
Les souvenirs sont flous avant qu’on les oublie  
Nos amours délavées  
Que reste-t-il de nous sur ces papiers jaunis  
Le temps ce tueur fou a laminé nos vies  
Comme si de rien n’était  
Comme si de rien n’était  
 
Quand je feuillette l’album photo  
De ma vie c'n’est pas un cadeau  
Je ressens la même douleur  
Que j’ai connue aux pires heures  
Je tentais alors d’effacer  
L’éraflure d’une nuit d’été  
Qui a marqué de son fer rouge  
Mon cœur hésitant et farouche  
 
Quand je revois l’album photo  
De ma vie qui r(e)part à zéro  
Si dame Nostalgie m’aguiche  
Je laisse croire que je m’en fiche  
Je ne reconnais plus personne  
A présent mes tempes grisonnent  
Elles trahissent le chemin  
Parcouru ... qui ne mène à rien  
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  SI JE PARS SANS TOI 

 
 
Si je pars sans toi  
Sans nulle autre raison que poursuivre ma voie  
Vers d'autres horizons d'autres chemins de croix  
Si je pars sans toi  
Sans un seul mot d'amour l'esprit vif et rebelle  
Et si je reste sourd aux sirènes qui m'appellent  
 
Refrain 1 :  
Si je pars sans toi  
Quelque part n'importe où sur un serpent d’étoiles  
Sans bruit à pas de loup pour te faire moins mal  
Oh oh oh non ne pleure pas  
Sans bruit à pas de loup pour te faire moins mal  
Si je pars sans toi  
 
Si je pars sans toi  
Et que tu restes seule avec nos souvenirs  
Donne à ceux qui en veulent ta joie et ton sourire  
Si je pars sans toi   
Si mon cœur déménage sans savoir où aller  
Sans larmes ni bagages sans dessein ni regret  
 
Refrain 2 :  
Si je pars sans toi  
Rejoindre une lumière qui m’arrache à ta vie   
Dieu sait pour quel enfer ou pour quel paradis  
Oh oh oh non ne pleure pas 
Dieu sait pour quel enfer ou pour quel paradis   
Si je pars sans toi  
 
Si je pars sans toi  
En laissant derrière moi nos éternelles querelles  
Tes larmes d'autrefois sèche les au soleil  
Si je pars sans toi  
En défiant les lois qui nous ont réunis  
Sans pour qui ni pourquoi l'amour est infini  
 
Refrain final :  
Si je pars sans toi  
En traversant des murs que personne ne voit  
C'est vrai je te le jure, je n'ai pas d'autre choix  
Oh oh oh non ne pleure pas  
C'est vrai je te le jure, je n'ai pas d'autre choix 
          Que partir... avant toi  
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  JE ME DEMANDE  

 
 
Souvent je me demande  
Quel horizon au bout de ton regard  
Quelle chanson t’écrirai-je* ce soir  
Souvent je me demande  
Que vaut la vie après un grand amour  
Quand le vent de l’oubli souffle à rebours  
 
Refrain :  
Je me demande  
Qu'adviendra-t-il de nous après le grand départ  
Où vont les serments fous dans le blanc des regards  
Et tous les mots d'amour  
Je me demande  
Vaut-il mieux vivre avec un indicible espoir  
Ou bien clouer le bec à cette idée bizarre  
De se revoir un jour  
 
Souvent je me demande  
Où vont les feuilles emportées par le vent  
Je m’envole avec elles juste en rêvant  
Et souvent j’imagine  
Vivre à tes pieds me faire tout petit  
Comm’ ces enfants aux tignasses de nuit  
 
Souvent je me demande  
Quelle samba danseras-tu encore  
Est-ce Dieu qui t’a mis ce diable au corps  
Souvent je me demande  
Si le ciel n’était bleu que pour nous deux  
S’il y a vraiment des amours heureux  
 
Souvent je me demande  
Si nous ferons longtemps la route ensemble  
Libres au soleil de janvier à décembre  
Souvent je me demande  
S’il faut aller jusqu’au bout de ses rêves  
Si l’amour est plus beau quand le soleil se lève  
 
 
 
* t’écrirai-je  ou  t’offrirai-je  
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  NOS SOIRS SI DOUX 
 
La nuit je ne dors pas 
Je vis dans d'autres vies 
Je meurs dans d'autres bras 
De passions infinies 
Et je parle des langues 
Qui ne font pas de bruit 
Où es-tu ? Tu me manques  
Ton silence est un cri 
 
Refrain : 
Où sont nos soirs si doux 
Au clair de notre amour 
Au clair du temps qui court 
Des allers sans retours 
Où sont nos soirs si doux 
Au clair de nos secrets 
Au clair de nos baisers 
Que l'on n'oublie jamais 
 
Perdus nos soirs si doux  
Quand l'aube nous sépare 
Et vouloir malgré tout  
Prolonger notre histoire 
Ecrire une autre page 
Un autre rendez-vous 
Sur un lointain rivage 
Et t'aimer comme un fou * 
 
Le jour je ne vis plus 
Je berce d'autres rêves 
Dans un monde inconnu 
Suspendu à tes lèvres 
Ton regard me poursuit 
Je marche sans raison 
Et je mange des fruits 
Dont j'ignore les noms 
 
Refrain final : 
Où sont nos soirs si doux 
Au clair de nos secrets 
Au clair de nos baisers 
Que l'on n'oublie jamais 
 
Tu vois...Je n'ai pas oublié 

 
                            * alternative : à genoux  
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  LE CHOIX 

(TU NE M'AS PAS LAISSE LE CHOIX) 
 
J’aime les belles étrangères 
Aux yeux d'oiseau qui guettent 
La moindre des conquêtes 
Baisers volés sourires 
Et parures légères 
Oh doux temps des soupirs 
Oh passions éphémères 
Tu ris dans mes délires 
Il neige dans mes rêves 
Et je meurs sans souffrir 
D'une petite fièvre  
 
Refrain 1: 
Tu ne m'as pas laissé le choix 
Planait l’ombre d’un autre roi 
De tes vingt ans jusqu’aujourd’hui 
Le temps n’a pas semé l’oubli 
Tu ne m’as pas laissé le choix 
Tu vis désormais loin de moi 
Jusqu’au dernier jour de mes jours 
Tu resteras mon (plus) bel amour. 
 
L’été a dévoilé nos corps 
Les blés se sont couchés 
Et je t'y vois encore 
Offrir tes lèvres tendres 
Aux caresses des miennes 
L’amour nous égarait  
Au fil de ses méandres   
Les mots que l’on croit d’or (1) 
Sont parfois d’obsidienne 
Nos instants les plus forts  
Sont devenus mes chaînes                                                                       
 
Refrain 2: 
Tu ne m'as pas laissé le choix 
Ton cœur a suivi d’autres voies 
De tes vingt ans jusqu’aujourd’hui 
Le glas n’a pas sonné l’oubli 
Tu ne m’as pas laissé le choix 
Tu as écouté d’autres voix 
Jusqu’au dernier jour de mes jours 
Tu resteras mon (plus) bel amour. 
 
 
 

 
(1) // Je te couvrirais d’or / pourvu que tu reviennes 
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C’EST DE L’EAU (C’EST DU VENT) 

 
L’ami qui te pose un lapin 
Le bonheur promis pour demain 
C'est de l'eau c’est du vent 
L’image d’un amour enfoui 
Qui te hante le jour la nuit 
C’est du vent c’est de l’eau 
 
Le ciel qui pleure son départ 
Avec le gris d’un quai de gare 
C’est de l’eau c’est du vent 
Un vol de passereaux qui passe 
Le ciel n’en garde aucune trace 
C’est du vent c’est de l’eau 
 
Refrain : 
La vie… c’est un peu d’eau un peu de vent 
Furtive est sa rivière dans … 
…Nos souvenirs 
La vie…surtout ne pas serrer les poings 
Lui faire un nid de tes deux mains  
Pour la retenir 
 
Un soleil dévorant la cour 
Dès les premiers souffles du jour 
C’est de l’eau c’est du vent 
Attendre sans fin son retour 
En bâillonnant ton cœur si lourd 
C’est du vent c’est de l’eau 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Tu voudrais la voir revenir 
L’enfermer dans tes souvenirs 
C’est de l’eau c’est du vent 
Vivre les jours sans les compter 
Croire aimer pour l’éternité 
C’est du vent c’est de l’eau 
 
Les mots d’amour partent en fumée  
Même quand on aime à en crever  
C’est de l’eau c’est du vent 
Ces mots qu’on dit sans y penser 
Les discours qui n’ont rien changé 
C’est du vent c’est de l’eau 
 
La mer qui balance les barques 
Rythmant les journées de ses vagues 
C’est de l’eau c’est du vent 
Et cette chanson à l’eau de rose 
Qui te poursuit sans faire la pause 
C’est du vent c’est de l’eau 
 
Les jolies choses de la vie 
Celles que jamais l’on n’oublie 
C’est de l’eau c’est du vent 
Où que tu ailles où qu’elle soit 
Rêver la serrer dans tes bras 
C’est du vent c’est de l’eau

 
 
 
 
 
 

 
 
 
 

1605-00001-95349-5171 
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TOUCHER LE SOLEIL 

 
Affronter tour à tour 
Tumultes et tempêtes 
Défier chaque jour 
Ce temps que rien n’arrête 
Et différer sans fin 
Le réveil du bonheur 
Tout remettre à demain 
A plus tard à plus d’heure 
 
Aimer avec ardeur 
Marcher contre le vent 
Sans hésiter sans peur 
Et prendre les devants   
Caresser ton visage 
Et le feu de tes lèvres 
Connaître les rivages 
Où l’océan se perd 
 
Refrain : 
Mais entendre ta voix  
C’est marcher dans le ciel *  
Me rêver dans tes bras ** 
C’est toucher le soleil 
Toucher le soleil…  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Vivre à fond chaque instant 
Rechercher tes faveurs 
Croquer à pleines dents 
Les secondes et les heures 
Franchir les garde-fous 
Où tu ne m’attends plus 
Et tirer les verrous 
Sur nos rêves perdus 
 
Repartir à zéro  
Avoir fait table rase 
Courir dans les ruisseaux  
Me battre comme un diable 
Rouler tombeau ouvert 
Ça ne me fait pas peur 
Voir naître une lumière 
D’une simple lueur 
 
A vouloir tout saisir  
Même l'insaisissable 
A vouloir tout guérir 
Jusqu'aux plus grandes peines 
A vouloir tout donner 
Jusqu'à l'inacceptable 
Tu vois j’ai oublié 
Où ce chemin m'entraîne

 
 
 
 
 
        

1605-00001-95350-7876 
 

 
** ou au choix : Te serrer dans mes bras / Et mourir dans tes bras 
* version féminine : « Me dire que je suis belle » 
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 NE M’EN VEUX PAS 

 
Ne m’en veux pas 
De ne jamais t’avoir écrit  
Depuis ce jour que je maudis 
(Où) J’ai vu ce ferry t’emporter 
Ne m’en veux pas 
J’ai cru que je t’avais perdue 
Je ne voyais pas d’autre issue 
J’ai voulu oublier d’aimer 
  
Ne m’en veux pas 
De ne les avoir pas dits 
Ces mots d’amour de pacotille 
On se parlait avec les yeux 
Ne m’en veux pas 
Je n’avais pas les pieds sur terre 
J’étais l’ombre de ta lumière 
J’ignorais que j’étais heureux 
 
Ne m’en veux pas 
D’avoir croqué à belles dents 
Quand tu m’en faisais le présent  
Les attributs de ta jeunesse 
Ne m’en veux pas 
Tu voulais rejoindre ton île 
Je suis resté pauvre imbécile 
Sans dire un mot pour que tu restes 
 
Ne m’en veux pas 
Tu as convolé sur le tard  
Je l’ai su un peu par hasard 
J’en étais presque soulagé 
Ne m’en veux pas 
Le temps passe et l’on n’y peut rien 
Les souvenirs affluent soudain 
Mais avec qui les partager 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

Ne m’en veux pas 
Par le point d’orgu(e) de ton silence 
L’éternité de ton absence 
Le cours du temps s’est suspendu 
Ne m’en veux pas 
Sur les portées de mes nuits blanches  
Parfois je trace un saut de l’ange 
J’ai de ces idées saugrenues 
 
Ne m’en veux pas 
L’amour laisse toujours des traces 
Mais tant de choses ont pris sa place 
Et d’y penser ne sert à rien 
Ne m’en veux pas  
Si je rêve encore quelques fois 
De ton corps serré contre moi 
Simplement ça me fait du bien  
 
Ne m’en veux pas 
D’avoir gâché ton existence 
Je regrette mon inconstance 
Et les embruns de nos baisers 
Ne m’en veux pas 
Si des fragments de notre histoire 
Emergent encore de ma mémoire 
Peux-tu au moins me pardonner 
  
Et si tu ne le pouvais pas 
Je ne t’en voudrais pas… 
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 QU’EST-CE QUE JE NE DONNERAIS PAS 

(POUR AUTANT)   
 
Qu’est-ce que je ne donnerais pas  
Pour m’asseoir une heure avec toi  
Au café de nos espérances  
Dans la ville coupée en deux  
Où nous rêvions de jours heureux  
Nous avons joué de malchance   
 
Qu’est-ce que je ne donnerais pas  
Pour nous aimer comme autrefois  
Te souviens-tu de nos voyages  
Et des nuits où l’on ne dort pas  
A parler de je ne sais quoi  
Sans avoir ouvert les bagages   
 
Refrain :  
Quels que soient les chemins qu’on prend * 
Tout n’est pas perdu pour autant   
 
Qu’est-ce que je ne donnerais pas  
Pour guérir de mes déchirures  
Brocarder mes vieilles blessures  
Et les accords qu’on a scellés  
Ce roman qu’on voulait secret  
Sans en connaître la mesure   
 
Qu’est-ce que je ne donnerais pas  
Pour (tout) recommencer avec toi  
Je sens l’émotion m’envahir  
En évoquant nos souvenirs      
Oh doux émois de la jeunesse  
L’âge perdu de nos promesses  
  
Qu’est-ce que je ne donnerais pas  
Pour voir le monde à travers toi  
Et ton regard sur toute chose    
Céder à toutes les folies    
Voir les anciennes colonies 
S’aimer quand tout à nous s’oppose 
   
Qu’est-ce que je ne donnerais pas  
Pour une nuit entre tes bras  
Ton corps si beau comme un soleil  
Le feu du désir qui s’éveille       
Retrouver ne fût-ce qu’une heure     
Ce goût étrange du bonheur…   
 
….Qu’est-ce que je ne donnerais pas… 
 
*variante : Si nos chemins sont différents  
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Sabam - ©Guy Demoustier - Copyright France                                                                   B  111 

 
 PARS AVEC LUI 

 
Peu à peu la vie nous éloigne 
L’habitude nous tend ses plis 
D’un petit rien tu fais un drame 
Et je dois en payer le prix 
Je connaissais ton côté sombre  
Hier je ne m’en souciais guère 
A présent mon rêve s’effondre 
Je n’ai plus le cœur à me taire 
 
Refrain 1 
Pars avec lui 
Je ne peux pas te retenir 
Pars avec lui 
Nous n’avons plus rien à nous dire  
Pars avec lui 
Loin de nos saisons en enfer  
Pars avec lui 
Ne regarde pas en arrière  
Pars avec lui  
(Ou pars avec elle…) 
 
Tu peux arranger tes affaires 
Me dire que tu en as assez 
J’essaie d’étouffer ma colère 
Suis-je déjà fou à lier ? 
J’ignore encore quelle tournure 
Prendra le cours de notre histoire 
Ultime alliance franche rupture 
Pourquoi n’ai-je pas pu prévoir ? 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
Refrain 2 
Pars avec lui 
Je ne veux plus te retenir 
Pars avec lui 
Je n’aime pas te voir souffrir 
Pars avec lui 
J’ai fait tes quatre volontés 
Pars avec lui 
Le temps ne va pas s’arrêter 
Pars avec lui 
(Ou pars avec elle…) 
 
Au point où j’en suis aujourd’hui 
Je comprends ce que j’ai raté 
N’attends pas que je te supplie 
Je ne veux suivre qu’une idée 
Aller venir où bon me semble 
Marcher sans savoir où aller 
Savourer chaque jour ma chance 
De m’être affranchi du passé 
 
Refrain 3 
Pars avec lui 
Puisque tu l’aimes à en mourir 
Pars avec lui 
Va jusqu’au bout de tes délires 
Pars avec lui 
Ton p’tit cœur ne tient plus en place 
Pars avec lui 
C’est le jeu d’la vie quoiqu’on fasse 
Pars avec lui 
(Ou pars avec elle…) 

 
 
 
 
 
 
* NB : Pour une version féminine, on peut remplacer le  « lui »  par  « elle », et le « fou » par « folle » .
   

               
 

 Version H Pars avec lui : 1608-00001-98723-8025 
Version F Pars avec elle : 1609-00001-99134-5517 
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  DONNE-MOI 

 
Mon amour donne-moi tes yeux 
Je verrai ce que tu veux 
Le paradis ou l’enfer 
Ou les deux tant qu’à faire 
 
Mon amour donne-moi tes lèvres  
Je devinerai tes rêves 
J’y sèmerai les mots tendres 
Que tu désires entendre 
 
Refrain 1: 
Te souviens-tu 
De notre été de braise 
Je t’avais plu 
En chantant mes fadaises 
Le temps s’encourt 
Sans accorder de trêve 
Ni à l’amour  
Ni à nos rêves 
 
Mon amour donne-moi ton cœur 
J’en guérirai les douleurs 
Je chasserai tes tourments 
Et je meurs si je mens 
 
Mon amour donne-moi ton corps 
Ineffable mirador 
Pour protéger notre amour 
Des dangers qui l’entourent 
 
Refrain 2 :  
J’entends encore 
Sérénade lointaine       
Quand je m’endors 
Ta voix chaude et sereine 
Le temps s’encourt 
Sans accorder de trêve 
(Ni) à l’amour  
(Ni) à nos rêves 
 
Mon amour donne-moi ta langue 
Je saurai comment m’y prendre 
Pour y poser la douceur 
D’un pétale de fleur 
 
Mon amour donne-moi tes yeux 
Je passerai aux aveux 
Le paradis et l’enfer 
C’est vert chou et chou vert 
 

1609-00001-99135-1849 
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  PUISQUE… 

(T’aimer par cœur) 
 
Puisque le temps paraît si court 
Dans les arcanes de l’amour * 
Dis-moi comment le retenir 
J’ai toujours un train de retard 
Je te vois dans chaque regard 
Mais je suis veuf de ton sourire 
 
Puisque la vie n’a eu de cesse 
De faire mentir nos promesses 
Le diable peut les emporter 
Même si je crois dur comme fer 
Qu’on peut réunir les contraires 
A quoi bon t’en persuader 
 
Je veux t’aimer sans regret sans douleur 
Je veux t’aimer par cœur 
 
Puisque l’amour est infini 
Même si parfois je le renie 
Seules les histoires s’arrêtent 
Tu as vécu si loin de moi 
Mais je n’ai jamais su pourquoi 
Tu m’as passé aux oubliettes  
 
Toi qui ne voulais pas d’enfant 
Combien en as-tu maintenant ? 
On reconnaît l’arbre à ses fruits ** 
Pour moi les jours sont tous pareils 
Tu hantes mes nuits sans sommeil 
Comme si tout était écrit 
 
Je veux t’aimer sans regret sans douleur  
Je veux t’aimer par cœur 
 
Puisqu’on a pris de(s) fausses routes 
Qu’on est passé entre les gouttes  
Sans savoir qu’on se faisait mal  
Je voudrais mettre un point final 
Et t’aimer plus que de raison 
Avec tes yeux pour horizon 
 
Je veux t’aimer sans regret sans douleur  
Je veux t’aimer par cœur 
 
 
Alternatives : 
* Dans les délices de l’ amour / ou : Entre les griffes de l’amour 
** On ne s’est pas toujours compris  
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ELLE VIVAIT 
 
Elle vivait  
Avec ses plantes en pot 
Ses chats et ses chapeaux 
Ses oiseaux 
Elle chantait 
Les yeux sertis de roses 
Dans le cœur quelque chose 
Un peu gros 
 
Elle vivait 
Dans le désert du monde 
L’âme un peu vagabonde 
Eperdue 
Elle jouait 
Sa vie comme un spectacle 
Avec elle pas d’entracte 
Elle m’a plu 
 
Refrain : 
Elle vivait et moi je mourais  
De clamer mon amour  
A l’oreille des sourds 
 
Elle vivait  
Juvénile en révolte 
Les gestes désinvoltes 
Sans façons 
Elle courait 
Toujours à perdre haleine 
Une course un peu vaine 
Sans raison 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Elle vivait 
Assise au bord du jour 
En cueillant les amours 
Qui passaient 
Elle disait 
Moulinette à paroles 
Avec toi je m’envole 
A jamais 
 
Elle vivait 
Au hasard des saisons 
En chantant des chansons 
Hors du temps 
Elle brillait 
Comme un feu qui s’éteint 
Un but jamais atteint 
L’air de rien 
 
Elle vivait 
Comme on vit à vingt ans 
Sans souci sans tourment 
Sans enfant 
Elle errait 
Fleur d’amour au désert 
Cœur ardent solitaire 
Pur diamant
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 REVER ENCORE 

 
Rêver encore 
Les yeux ouverts 
Dans ce décor 
Tout seul face à la mer 
Rêver toujours 
D’un autre ailleurs 
Suivre le cours 
Tumultueux du cœur 
 
Rêver si fort 
D’une autre histoire 
Toucher le corps 
Gracieux d’une guitare 
Chanter l’amour 
Qu’il nous revienne 
Et couper court 
Aux regrets et aux peines 
 
Rêver que naisse 
L’espoir qu’enfin 
Tu m’apparaisses 
Au détour du chemin 
Rêver toujours 
Douter parfois 
Rêver qu’un jour 
Tu vivras dans mes bras* 
 
Rêver sans cesse 
D’un cœur à cœur 
Trouver le reste 
Anodin sans valeur 
Rêver sans fin 
De ton visage 
Prendre ta main 
Et partir en voyage 
 
Rêver encore 
D’un jour de pluie 
Le vent du nord 
Et tes bras pour abri 
Rêver aussi 
Cheveux au vent 
Donner la vie 
Tant qu’il est encore temps 
 
Rêver encore… 
Rêver toujours… 
 

1703-00002-17125-6174 
Alternative : Je mourrai dans tes bras 
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  MAMY MUGUET    
 

Mamy printemps Mamy muguet  
En ces beaux jours du mois de mai 
Ton souvenir refait surface 
Indifférent au temps qui passe 
J’entends toujours ta chanson douce 
Calmer nos moindres escarmouches 
Mamy printemps Mamy muguet 
Mamy muguet 
 
Mamy muguet Mamy jacinthe 
Dans ton jardin aux mille teintes 
Chargé de tendres émotions  
Je viens souvent me balader 
Tous les arbres ont été coupés 
Et les cerisiers du japon 
N’offrent plus d’ombre à ton jupon 
Mamy muguet 
 
Mamy muguet Mamy clochette 
A toi je pense bien souvent 
Tes quatre-quarts* et tes galettes 
Faisaient le bonheur des enfants 
Et ton sourire bienfaisant 
Donnait à la vie ses couleurs 
Mamy muguet Mamy bonheur 
Mamy muguet 
 
Mamy bouquet Mamy muguet 
Depuis que tu t’en es allée 
Je n'écoute que ton absence 
Ta chanson berce mes silences 
Tes yeux clairs et tes cheveux blancs 
Ont ravivé tous mes printemps 
Mamy muguet Mamy bon temps 
Mamy muguet 
 
 
 
 
*Alternatif : brioches, fougasses 
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  LE DEPART 
(DES JOURS COMME ÇA) 
 
C’était un jour comme les autres 
Pour les autres mais pas pour moi 
Tu serrais tes doigts de «minotte»  
Entre mes doigts 
Le vent balayait ses bourrasques 
Dans tes longs cheveux affolés 
Comme pour effacer les traces 
De mes baisers 
 
Il y a des jours comme ça 
Des jours comme ça 
 
C’était un jour comme aujourd’hui 
Je partageais ton impatience 
Et mes mots avaient moins de prix 
Que ton silence 
Tu voulais vivre d’autres choses 
Mais quelque chose est mort en toi 
Quelquefois la vie nous impose 
Ses propres choix  
 
Il y a des jours comme ça 
Des jours comme ça 
 
C’était un jour couleur d’automne 
Je n’avais plus le goût de rien 
Tu fuyais la laideur des hommes  
Les rêves vains 
Tu savais la douleur du monde 
Qui s’agitait autour de toi 
J’ai gravé ton visage d’ombres 
Au fond de moi 
 
Il y a des jours comme ça 
Des jours comme ça 
 
C’était un jour comme les autres 
Pour les autres mais pas pour toi 
Au loin croisaient les garde-côtes 
Tu avais froid 
Et tu as largué les amarres 
Pour aller vers je ne sais quoi 
Dans la brume et le tintamarre 
Des porte-voix 
 
Il y a des jours comme ça 
Des jours comme ça 
Facultatif : (Et depuis ce jour là 
Je vis… mes jours sans toi) 

1703-00002-17126-4105 
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  TU DOIS SAVOIR 

 
Et si demain nos chemins se séparent 
Poussés par les soubresauts du hasard 
Et même si ça ne me fait pas peur 
De vivre seul en province* ou ailleurs 
Je ne peux pas me résoudre à l’idée 
De n’avoir pas su te protéger 
 
Ce matin-là lorsque tu es partie 
Le cœur léger nonchalant sans-souci 
Je ne m’imaginais pas de te perdre 
Et même si je crois encore à mon rêve 
Je m’égare toujours dans mes chimères 
Des amours des passades trop brèves 
 
Refrain :  
Tu dois savoir, oui, que c’est toi  
C’est toi que j’aime sans savoir pourquoi 
Depuis un temps qu’on n’compte plus sur les doigts 
Tu dois savoir, oui, que c’est toi  
Qui a écrit les instants les plus forts 
De ma vie et je veux les (re)vivre encore 
Oui avec toi, tu dois savoir 
 
Et si jamais tu m’entends où tu es 
Dans tes nuages aux contours délavés 
S’il te prenait l’envie de revenir 
Au lieu de fuir le monde et te mentir 
Et si l’on s’accordait une dernière chance 
Et pas seul’ ment pour conjurer l’absence 
 
Et si tu penses que tu n’as pas vécu 
Ta vie telle que tu l’aurais voulue 
Si elle a mis ton p’tit cœur en lambeaux 
Viens je pourrai recoller les morceaux 
Et si tu crois qu’on n’a rien à se dire 
J’inventerai des tours pour te faire rire 
 
 
 
 
Alternatif :  
* tout nom de ville ou de région à 2 syllabes : à Paris, à … 
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  SAÏGON SAÏGON 

 
On se croise à tout bout de champ 
Pareils aux nouveaux fiancés 
Pluies de mousson et mauvais temps 
Ne nous ont pas découragés 
Le temps s’épuise goutte à goutte 
J’n’ai pas envie d’aller plus loin 
Chercher ailleurs changer de route 
Humer l’effluve d’autres parfums 
 
Oh Saïgon Saïgon  
Je prononce ton nom 
Et mes pensées cheminent 
Vers les ruelles d’Ho-Chi-Minh 
 
Je suis d’ici je suis d’ailleurs 
Je suis d’où s’est posé mon cœur 
Un petit déjeuner-trottoir 
L’« Apocalypse now »* pour un soir 
Je regarde où vont tous ces gens 
Dans le flot des cyclomoteurs 
Le passé croise le présent 
Ici les montres n’ont plus d’heure 
 
Oh Saïgon Saïgon 
A évoquer ton nom 
Mes rêves s’illuminent 
Dans les nuits folles d’Ho-Chi-Minh 
 
Parfois je veux jeter le gant 
Mais tes vitrines me sourient 
Avec tes allures d’antan 
Tu crois toujours à tes acquis  
Rue après rue à pas de loup 
Tu dévoiles ton caractère 
Connaîtrai-je un jour les dessous 
De tes secrets de tes mystères 
 
Oh Saïgon Saïgon 
Tu as perdu ton nom 
Mais ton cœur s’acoquine 
A la frénésie d’Ho-Chi-Minh 
 
 
* Apocalypse now : dénomination d’une discothèque à Ho-Chi-Minh City, en rappel du titre du 
film. 
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  LES INSTANTS FORTS 
 
 
Je cultive en secret des plaisirs inédits *   
Ils sommeillent en moi comme dans un grand lit 
Où jaillissent en gerbes des désirs oppressants 
Que l’ange des ténèbres abandonne aux amants 
 
Sous la lune impassible illuminant nos nuits 
Et ton souffle paisible sur mon corps endormi 
Mon envie de toi se réveille à l'aurore 
Quand la gaze céleste est encore incolore 
 
Il y a ces instants qui ne font que passer 
Ces moments de bonheur qui ont beaucoup compté 
Ces instants aussi forts qui sont gravés en nous 
Faut il y croire encore y croire jusqu’au bout 
 
Ces instants aussi forts qu’on a écrit partout 
Je veux y croire encore j’y crois par-dessus tout 
 
Quand le cœur se blottit à l'ombre des paupières 
Dans les brumes du soir ou à l’aube légère 
Pour ces instants de rien et ces regrets aussi 
Je veux vivre en chantant et t’aimer sans un bruit 
 
Il y a ton visage un sourire un regard 
Ta voix qui me ramène à la case départ 
Je revois tous les rêves qui nous ont dévorés 
Et ces baisers volés envolés à jamais 
 
Il y a ces instants que l’on garde en mémoire 
Souvent insignifiants parfois remplis d’espoir 
Ces instants aussi forts qui sont gravés en nous 
Faut il y croire encore y croire jusqu’au bout 
 
Ces instants aussi forts qu’on a écrit partout 
Je veux y croire encore j’y crois par-dessus tout 
 
 
 
 
 
* Alternatif :  une exquise folie … Elle sommeille  en moi… 
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  JE TE LE DIS 
(LES MURS) 
 
Je te le dis dit tout simplement 
Aucun mur ne résiste au temps 
Murs de la honte et de douleurs 
Entre nous les murs se pourfendent 
Il y a toujours un jour une heure 
Où l’amour renaît de ses cendres 
 
Je te le dis je suis sincère 
J’ai toujours refusé la guerre  
Se déchirer ne rime à rien 
Nos faux-pas (ne) tiennent pas la route 
La vérité tient tête au doute 
Nous suivons les mêmes chemins 
 
Refrain 1 : Je te le dis je te le jure 
Je t’aime par-delà (tous) les murs 
 
Je te le dis au fond des yeux 
Nul amour ne résiste au feu 
De la passion de ses mystères 
Un jour toutes les grilles se rouillent 
Même nos souvenirs s’embrouillent 
L’amour efface nos repères 
 
Je te le dis en vérité 
Aussi lointain soit le passé 
Qu’il est un poids sur ta poitrine 
On n’a jamais tout ce qu’on veut 
La vie c’(n’) est pas si merveilleux 
Mais pas pire que tu l’imagines 
 
Refrain 2 : Je te le dis j’en fais l’aveu 
Je t’aime et j’ai le cœur en feu 
 
Je te le dis sans boniment 
On a passé de bons moments 
Entre indifférence et tendresse 
Pour le bonheur il n’y a pas d’heure 
J’suis pas toujours à la hauteur 
Il n’y a pas d’amour sans faiblesse 
 
Refrain 3 : Je te le dis depuis longtemps 
Je t’aime à épuiser le temps 
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 POURQUOI SE DIRE ADIEU 

 
 
Intro 
J’ai connu des adieux 
Il y a bien longtemps 
Et les mots désastreux 
Des aveux des tourments 
Aujourd’hui tout est différent 
 
Ce soir je vais libérer 
Mes rêves enchaînés 
C’est dit je vais m’en aller 
Suivre les chemins du vent 
Vivre de l’air du temps 
Et garder à ton insu 
Tout ce qui a compté 
Tout ce que j’ai reçu 
 
Refrain : 
Pourquoi se dire adieu, nous deux 
Balayer tout d’un trait 
Et tant de souvenirs à deux 
Comment les oublier 
Oh les oublier 
Pourquoi se dire adieu nous deux 
Sans vouloir se quitter 
Brûler ce qu’on aimait si fort 
Renier ce qu’on est 
Mais y croire encore 
 
Ce soir je vais effacer 
Tout ce qui s’est brisé 
Crois-moi si tu le veux 
Je vais mordre à pleines dents 
Tant qu’il est encore temps 
La vie comme un fruit sauvage 
J’veux pas mourir à petit feu  
En t’aimant davantage  
 
On s’appellera sans faute 
Faute de se mentir 
J’ai jeté tous les codes   
De nos joies et de nos rires 
Et je ferai semblant 
De n’avoir pas trop souffert 
Le temps passe et rend 
Les chagrins moins amers 
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  DEPUIS TOUJOURS 
 
 
Depuis toujours les hommes vivent 
De rêves fous* d’idées en l’air 
D’amours dévorées de plaies vives 
Et de rencontres** éphémères 
 
Depuis toujours je pense à toi 
A nos délires d’autrefois 
Mais à 20 ans gonflés d’orgueil*** 
Des mots d’amour on fait le deuil**** 
 
A tout moment j’entends ta voix 
Dire que notre tour viendra 
Avec des mots sans faux-semblant 
Ces mots qui m’ont manqué souvent 
 
Refrain :  
Aujourd’hui j’veux te les dire je (ne) peux plus me taire 
Je t’aime malgré les vents contraires 
 
Depuis toujours le temps efface 
De nos vies les instants de grâce 
Et (ne) nous laisse pour ainsi dire 
Que les miettes du souvenir 
 
La nuit le jour je chasse en vain 
De mon esprit ces petits riens 
Qui me rappellent tant de choses 
Des coups de cœur des ecchymoses 
 
A corps perdu je cherche ailleurs 
Je n’ai pas reconnu tes pleurs 
Je n’avais pas compris vraiment 
D'où venait cet amour ardent 
 
Depuis toujours les jours s’en vont 
Et mon cœur crie à l’abandon 
Qui sait s’il y aura un après 
Où l’on pourra se retrouver  
 
(Refrain final :  
Aujourd’hui j’veux te le dire en un mot comme en cent 
Je t’aim(e)rai jusqu’au bout du temps 
 
 
 
 
Alternatives : * projets fous  **passions  *** A 20 ans gonflé d’impatience  
*-*** Je n’ai pas su saisir ma chance  
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  TOT OU TARD 

 
 
Personne n’a jamais compris 
Pourquoi on meurt pourquoi on vit 
D’où l’on vient non plus où l’on va 
Est-ce toi qui me le diras 
Y a-t-il un autre univers 
Où la vie s’écoule à l’envers 
Tant de pensées souvent m’obsèdent 
Sous la ramure des grands cèdres 
 
Refrain :  
Oh mon enfant ma fille ma douce 
Qui grandit comme l’herbe pousse 
N’en fais donc pas toute une histoire 
Tu comprendras bien tôt ou tard 
Tôt ou tard 
 
Personne n’a jamais compris 
Pourquoi on rit pourquoi on pleure 
Quand un amour naît près d’ici 
Pourquoi le cherche-t-on ailleurs 
Tu sais l’oiseau dans l’air du soir 
Indifférent aux bruits du monde 
Voltige d’espoir en espoir 
Au gré des amours vagabondes 
 
Personne n’a jamais compris 
Que l’on s’aime et qu’on se sépare 
Pourquoi les drames de la vie 
Arrivent toujours tôt ou tard 
Quant aux choses les plus jolies 
Evanouies dans mes brouillards 
C’est ton portrait de jeune fille 
Qui resplendit dans ma mémoire 
 
Refrain final :  
Oh mon enfant ma fille mon ange 
Tant d’impatience te démange 
Ne te raconte pas d’histoires 
Tu comprendras (tout) ça tôt ou tard 
Tôt ou tard 
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 LE MYSTERE DE LA VIE 

 
 
D’abord donner de l’affection  
A l’enfant qui nous tend les bras 
Eponger ses pleurs en chanson 
Sourire pour qu’il n’ait plus froid 
Faire oublier la tyrannie 
Et ne pas le laisser en rade 
Lui confier le choix de sa vie 
De ses défis de ses bravades 
 
Telle est l’exigence de la vie 
Tel est le secret de ma propre vie 
 
La vie passe en catimini 
Occultant ce que j’ai reçu 
Elle exige des compromis 
Je pense à ce que j’ai perdu 
Parfois il faut serrer les poings 
Se dire qu’on n’a pas tout compris 
Patienter jusqu’au lendemain 
Que la branche casse où qu’elle plie 
 
Tel est le mystère de la vie  
Tel est le secret de ma propre vie 
 
Tout ce qui commence a une fin 
Quel amour peut durer toujours 
Hier aujourd’hui et demain 
Le carrousel ne fait qu’un tour 
Ma musique a l’air de son temps 
Elle adoucit tout comme une onde  
Jusqu'aux peines les plus profondes 
Te dira-t-elle que je t’attends… 
 
Tel est le mystère de la vie 
Tel est le secret de ma propre vie 
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 TOUT QUITTER POUR TOI 

 
(FRAGILITE ET DESARROI) 
 
 
J’ai laissé s’envoler 
A maintes occasions 
Des serments enflammés 
A donner le frisson 
Ils tournaient dans ma tête 
Comme des girouettes 
Quant à parler d’amour 
J’n’étais pas doué pour 
J’suis pas un vrai poète 
 
Refrain 
Fragilité et désarroi 
M’ont tenu éloigné de toi 
Avec le temps on se refait 
On se fiche bien des regrets 
J’veux tout quitter pour toi 
Tout quitter pour toi 
 
Je brûle mes journées 
A écrire et rêver 
Caresser de mes doigts 
Cette (vielle) photo de toi 
Que je t’avais volée 
Et pour tromper le temps  
Accablé d’habitudes 
Je nous rêve vivant 
Sous d’autres latitudes 
 
Je passe des nuits blanches 
Où mes rêves t’emmènent 
Vers les rives du Gange 
Ou d’autres plus lointaines 
J’habite un corps absent 
Longue est la vie sans toi 
A me ronger les sangs 
J’imagine un endroit 
Où le bonheur flamboie 
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  SANS RAISON 
 
 
Je ne savais pas dire je t’aime 
Au seuil de mes tendres années 
Quand je courais à perdre haleine 
Dans le lit des ruisseaux à gué 
Depuis que j’ai l’âge d’aimer 
La boucle ne s’est pas bouclée 
Et je pense à toi sans raison 
Sans raison sans raison 
 
Refrain : 
Sans raison je voudrais retrouver 
Les jours heureux où l’on riait 
Souvent de tout parfois de rien 
Renouer avec le passé 
Faire ensemble un bout de chemin 
Simplement comme ça sans raison 
Sans raison  
 
Je n’ai jamais su dire je t’aime 
Les yeux ouverts à point nommé 
L’amour se décline sans chaîne 
Et nous façonne un cœur léger 
A ébaucher tant de projets 
Certains ont fini par payer 
Et je pense à toi sans raison 
Sans raison sans raison 
 
Je ne t’ai jamais dit je t’aime 
Autrement que dans les poèmes 
Quelques mots qui en disent long 
Tu n’y prêtais pas attention 
Du premier jour jusqu’aujourd’hui  
Tant de choses ont distrait ma vie 
Et j’t’écris toujours des chansons 
Sans raison sans raison 
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 QU’EST-CE QUI T’A PRIS 

 
Qu’est-ce qui t’a pris d’partir comme ça 
Au diable et dans tous tes états * 
Le cœur à peine un peu serré 
D’imaginer ta mère pleurer 
Bien sûr c’était plus fort que tout 
Plus fort que toi 
 
Qu’est-ce qui t’a pris d’ficher le camp 
A l’aube de tes dix-huit ans 
Pour quelle folie passagère 
Des parents un peu trop sévères 
Ou vivre ta vie simplement 
Comm’ tu l’entends 
 
Refrain 
Au fond c’est l’amour qui nous grise 
Et l’on devient fou à lier 
Tant qu’il nous tient sous son emprise 
On vit sans l’ombre d’un regret 
 
Qu’est-ce qui t’a pris d’tourner le dos 
Besoin d’repartir à zéro 
Pour quel paradis enjôleur  
Pas froid aux yeux et même pas peur 
Te moquant de tomber de haut 
Tomber de haut 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Qu’est-ce qui t’a pris de tout planter 
Immense est ce vide à combler 
Suffit-il de se faire la belle  
Et mettre au placard ses dentelles 
Pour oublier ce que l’on est 
Ce que l’on est 
 
Qu’est-ce qui t’a pris d’partir ainsi 
Il y a parfois des jours maudits 
Qu’il vaudrait mieux ne jamais vivre 
Y’a pas toujours d’alternative 
A brûler ce qu’on adorait 
C’ qu’on adorait 
 
Refrain final 
Au fil du temps l’amour s’enlise 
Il nous vaut bien quelques misères 
Quand il consent à lâcher prise 
On en veut à la terre entière 
 
Qu’est-ce qui t’a pris d’partir comme ça 
D’abandonner tes draps de soie 
Avec l’espoir de jours meilleurs 
Un ciel toujours plus bleu ailleurs 
Où qu’on aille on revient toujours 
A ses premières amours 
 
 
* Alternative : A la diable et avec éclats 
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  LE TEMPS D’AIMER 

(POUR TE RETROUVER) 
 
 
J’ai toujours su qu’on se retrouverait 
Au coin d’la rue ou dans la vie d’après 
Et j’ai vécu seul sans me retourner 
A embellir les choses de la vie 
Voir du soleil quand le ciel était gris 
 
J’ai toujours su que l’on pouvait s’aimer 
A cœur perdu même sans se parler 
On s’habitue à tout imaginer 
Des jours sans pluie les lendemains de veille 
Même si en fait tout est toujours pareil 
 
J’en ai tant dit j’en ai tant fait pour te retrouver 
Et j’ai appris qu’il était toujours temps d’aimer 
 
J’ai toujours cru qu’on avait tout’ la vie 
Et tout compte fait le temps nous l'a ravie 
On se complaît dans l’attente infinie 
Et quelle que soit la force de l’espoir 
Le moindre quai me rappelle ton départ 
 
J’ai tout appris sur des malentendus 
J’n’ ai pas compris tout ce que j’avais vu 
Je n’ai pas eu la vie que j’ai voulue 
Mais à quoi sert tant de mélancolie 
Hier est toujours plus fort qu’aujourd’hui 
 
J’en ai tant dit j’en ai tant fait pour te retrouver 
Et j’ai appris qu’il était toujours temps d’aimer 
 
J’ai toujours su qu’on se retrouverait 
C’était écrit de toute éternité 
Evidemment les choses ont bien changé 
J’ai sur le front les rides des chemins 
Que j’ai foulés en m'éloignant du tien 
 
J’en ai trop fait j’ai trop cherché à te retrouver 
Et j’ai appris qu'il était loin le temps d'aimer  * 
 
 
 
* Alternatif : Et j’ai appris qu’il est toujours le temps d’aimer  
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  LA PREMIERE FOIS 
C'est ça l'amour 
 
C’est une nuée d'hirondelles 
Heureux présage du printemps 
Les filles sont de plus en plus belles 
Les garçons le sont tout autant  
C’est toujours aller de l’avant 
Rompre avec tous les jeux d’enfant 
Ce sont tes yeux que tous jalousent 
Et me rendent la vie si douce 
 
C’est pouvoir croire à tous les rêves 
A la vie que l’on sait trop brève 
Les yeux fermés trouver la route 
Sans éprouver le moindre doute  
C’est un voyage au bout d’ la nuit 
A rechercher le temps perdu 
Une déferlante qui m’a tout pris  
Un goût étrange que j’ai connu 
 
Refrain : 
C’est ça c’est ça l'amour 
Quand il vous tourne autour 
Et qu’il vous tend les bras 
Pour la (toute) première fois 
 
C’est un abandon absolu 
Croire que jamais rien n’est perdu 
Même si parfois sans le choisir 
Le meilleur se marie au pire 
C’est croire ne fût-ce qu’un instant    
Aimer jusqu’à la fin des temps   
C’est chercher des raisons de vivre 
Qu’elles soient futiles ou furtives 
 
C’est parfois des clous dans le cœur 
Quand tu n’admets pas tes erreurs 
C’est faire le deuil de tes amis 
Surtout ceux que tu as choisis 
C’est aussi marcher sur les eaux 
Se prendre un peu pour un oiseau 
C’est prendre un aller sans retour 
Et arrêter le temps qui court 
 
Refrain final : 
C’est ça c’est ça l'amour 
Quand il joue les vautours 
Avec tous ses bla-bla 
C’est toujours la première fois 
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  JAMAIS JAMAIS 

 
 
Jamais jamais ne reviendront jamais 
Les jours bénis où nous étions amis  
D’arrière-cours en passages secrets 
Sans dévoiler nos désirs nos envies 
Les yeux tapissés d’étoiles filantes 
La vie nous paraissait alors si lente 
 
Jamais jamais je n’pourrai oublier 
Comment l’histoire a commencé 
 
Jamais jamais je ne te reverrai 
Dans la candeur de tes tendres années 
Je te disais tous les mots qui te touchent 
On regardait passer les bateaux-mouches 
Nous avons cru à l’amitié sincère 
Et à l’amour qui gomme les frontières 
 
Jamais jamais je n’pourrai m'expliquer 
Pourquoi j’suis passé à côté 
 
Jamais jamais je ne pourrai revivre 
Ces moments fous à en perdre la tête 
Ces nuits splendides où les cœurs se délivrent 
Dans la douceur et la langueur des gestes 
Quand au matin l’oiseau à la fenêtre 
Chante et reprend la poudre d’escampette 
 
Jamais jamais je n’pourrai oublier 
Comment tout ça s’en est allé 
 
Jamais jamais je ne le referai 
Ce merveilleux voyage de l’amour 
Peuplé de mille rêves insensés 
Que je croyais réaliser un jour 
Et si tu crois que mon esprit s’égare 
J’te dis je t’aime avec effet retard 
 
Jamais jamais je n’pourrai deviner 
Comment tout va se terminer 
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 LES OMBRES 
 
L’ombre de ton visage 
Voile mon rêve 
Jour et nuit ton image 
Revient sans trêve 
Tu vis sur ton nuage 
Et moi j’en crève 
 
L’ombre de ton sourire 
Hante ma vie 
La douleur du partir 
S’est endormie 
L’amour a ses revers 
J’veux changer d’air 
 
Les ombres de mes mains 
Caressent encore 
L’ébauche d’un dessin 
Qui me rappelle 
Les lignes de ton corps 
Gracieuses et frêles 
 
Et quand des mots d’orage 
Mordent mes lèvres 
Des ombres de passage 
Rient et soulèvent 
Les doutes de ma vie 
Ses éboulis 
 
Te serrer dans mes bras 
N’a plus vraiment 
Sa place à l’agenda 
J’n'ai plus le temps 
Bien que mes jours se teintent 
De ton empreinte 
 
L’ombre de ton visage 
Voile mon rêve 
L’amour est en voyage 
Le vent se lève 
Si les mots n’ont pas d’âge 
Leur poids me pèse  
 
L’ombre de ton amour 
Berce mon âme 
L’histoire a tourné court 
C’n’ est pas un drame 
L’amour est éternel 
Il nous appelle ... 
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 VOYAGE EN AUTOCAR (LES REGRETS) 

 
L’autocar dans la nuit roulait à vive allure 
Je n’avais pas dormi sous l’humble couverture 
Je pensais à cett(e) fille au regard un peu lourd 
Elle m’avait souri au début du parcours 
J’ai beaucoup regretté de n’oser lui parler 
 
Le soleil doucement rougissait l’horizon 
Des chevaux hennissaient autour d’une maison 
On traversait sans bruit des faubourgs monotones 
La forêt se drapait des couleurs de l’automne 
Mes yeux cherchaient ses yeux qu’avais-je imaginé 
 
Et je meurs de regrets de regrets de regrets 
 
Nous faisions un arrêt à la gare routière 
Au milieu des adieux enrobés de poussière  
Derrière un vieux journal sous un rai de lumière 
Je gribouillais trois mots sur un carton de bière 
Et j’ai tant regretté de n’oser lui donner 
 
Le périple a repris dans le matin glacial 
Je ne discernais plus ni le bien ni le mal 
Qu’on se fait à aimer sans l'ombre d'un détour 
Un visage inconnu et gravé pour toujours 
Et qu’on garde en secret au jardin des regrets 
 
Et je meurs de regrets de regrets de regrets 
 
Fatigué affalé sur un vieil accoudoir   
Le reflet d’une vitre offrait à mon regard 
Ses cheveux blonds noués dans un foulard de soie 
Et sa main dans le jeu des arbres à claire-voie 
J’y repense souvent après bien des années 
 
Aujourd’hui quand j’entends des musiques de gare 
Qui évoquent des routes parsemées de hasards 
Je revis ces instants enfouis dans ma mémoire 
Et malgré les regrets que j’aurai jusqu’au bout 
J’arbore en talisman tous mes rêves à mon cou 
 
Et je vis avec mes regrets mes regrets mes regrets 
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ON NE SAIT JAMAIS  
 
 

On ne sait jamais 
D’où viennent et où s’en vont  
Les bateaux sur la mer 
Auront-ils traversé  
Des rugissants d’enfer 
On ne sait jamais 
Où glissera le vol 
Des oiseaux dans le ciel 
Vers quelle Babylone 
Quelle saison nouvelle 
 
On ne sait jamais 
Quels secrets sont cachés 
Derrière nos silences 
Souvenirs submergés 
Grands bonheurs ou souffrances 
On ne sait jamais 
Ni pourquoi ni comment  
Naissent les sentiments 
Pressés de marauder 
Dans les cœurs des amants 
 
On ne sait jamais 
Jusqu’où nous conduiront 
Les chemins de la vie 
Que nous apporteront 
Les vagues de l’ennui 
On ne sait jamais 
Tout ce qui nous attend 
Après chaque tournant 
Pas plus de quel côté  
Nous viendra le vent 
 
On ne sait jamais 
Quand viendront les orages 
Déchirer tout(es) les pages 
De nos histoir(es) fugaces 
Jouées à pile ou face 
On ne sait jamais 
A quoi jouent les amours 
Après les faux départs 
S’il y a de vrais retours  
Comment encore y croire 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
On ne sait jamais 
Quand se réveilleront  
Les volcans endormis 
Si un jour nous aurons 
Ce qui nous est promis 
On ne sait jamais 
Si le destin nous rend  
Tout ce qu’on a donné 
D’amour au fil du temps 
Sans arrière-pensée 
 
On ne sait jamais 
D’où viennent les chansons 
En lambeaux dans nos têtes 
Avec leurs sanglots longs 
Je crois t'y reconnaître 
On ne sait jamais 
Si le bonheur s'égrène 
Imperceptiblement  
Si l’amour vaut la peine 
Avant d’aimer vraiment 
 
On ne sait jamais 
D’où viennent et où s’en vont 
Les amitiés sincères 
Quand on coupe les ponts 
On sait ce que l’on perd 
On ne sait jamais 
Quel sera le destin 
Des passions infinies 
Ni quand viendra la fin 
D’un rêve inassouvi 
 
Refrain (éventuel) 
Mais moi tout ce que je sais 
C’est la vie que j’ai avec toi 
Et qu’il n'y aura jamais 
Personne d’autre entre mes bras 
 
Mais… on ne sait jamais… 
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ÇA PASSERA 
(Ne t’en fais pas) 

 

Tu voudrais bien tout arrêter   
Jusqu’à la course des planètes 
Prendre le temps pour oublier       
Tant d'erreurs autant de défaites 
Elle est partie tourne la page     
Ne te nourris pas de regrets   
Le plus bel oiseau dans sa cage                              
Berce l’idée de s’envoler 
Tu ne pourras rien y changer 
Il est temps de réaliser                       
   
Refrain 
Ne t’en fais pas ça passera 
Puisque tout passe avec le temps 
Ne t’en fais pas ça passera 
Comme s’en vont les feuilles au vent 
Va où la vie te mène 
Il y aura toujours une Chimène 
A la croisée des sentiments 
Qui te dira un jour « je t’aime » 
 
Toi tu ne veux plus voir personne                     
Mais l’écho de sa voix résonne                      
Dans ta tête et de guerre lasse 
La vie te paraît monotone  
Chaque chemin est une impasse 
Ne fais pas tout un étalage 
D’un chagrin qui donne la rage       
Considère les choses de haut 
Une tempête dans un verre d’eau 
Ne suffit pas pour un naufrage 
 
Tu vis derrière tes volets 
En écoutant le temps chanter 
Ce temps que tu ne retiens pas 
Ce que le jour doit à la nuit 
Le soleil l'a pris à la pluie 
Tu tiens le monde à bout de 
bras                                                                                                                                                                                                                                                          
Et même quand la coupe est pleine 
Souris à tout ce qui te fuit 
Tu n’en auras pas plus de peine 
Ce sera ton plus beau défi * 
 
        * Alternatif : C’est ce qu’on dit à un ami 
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  SI JE NE DEVAIS PLUS 

 
 
Et si je ne devais plus jamais te revoir 
En ce monde un peu fou qu’on croyait sans histoire 
Ni baiser l’arc bandé de tes sourcils de reine 
Les paupières mi-closes… félicité suprême  
 
Si je devais gommer tout le fil de ma vie 
Oublier ces instants qui nous ont fait du bien 
Pour te retrouver sur mon épaule assoupie 
Crois-moi si tu le veux je n’aurais peur de rien 
 
 J’implorerais le ciel et la grâce divine 
Pour que tu me reviennes telle que j’imagine 
Et que naissent les roses désormais sans épine 
 
Et si je ne devais plus caresser ton front 
Tabernacle adoré de nos secrets enfouis 
Il est vrai que tant d’eau a coulé sous les ponts 
En effaçant sans bruit d’inutiles envies 
 
Si je ne suivais plus le chemin de tes reins 
Jusqu’à la lune ardente aux désirs sublimés 
Jamais plus caresser les roses de tes seins 
Nourrir mes illusions aux saveurs de ton lait 
 
 J’implorerais le ciel et la grâce divine 
Pour que tu me reviennes telle que j'imagine 
Et que naissent les roses désormais sans épine 
 
Si je ne devais plus jamais te dire je t’aime 
Pour l’avoir galvaudé en futiles rengaines 
Aurai-je aussi perdu l'ardeur et le velours 
De ton ventre offert aux prémices de l’amour 
 
Si je ne devais plus jamais te retrouver 
Ni caresser la tige agile de ton cou  
Ni plonger dans tes yeux aux multiples reflets 
Plutôt que de mourir à te chercher partout  
 
 J’implorerais le ciel en mille litanies 
Pour revivre avec toi la période bénie 
Où l’on tuait le temps en douces rêveries 
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 J’TE VOIS PARTOUT 
 
 
Sur l’océan qui se balance 
L’étang qui s'endort en silence * 
J’te vois partout 
Jour après jour et à toute heure 
Dans les jardins remplis de fleurs 
J’te vois partout 
Dans la foule ou dans les déserts 
Dans le vent et les courants d’air 
J’te vois partout 
Dans le va-et-vient des nuages 
Dans un vol d’oiseaux de passage 
J’te vois partout 
 
Refrain 
J’te vois partout j'te vois partout 
Les gens me prennent pour un fou 
J’te vois par ci j’te vois par là 
Et je prie pour que tu me croies 
 
Sur les chemins dans les cailloux 
Sur les terrasses du mois d’août 
J’te vois partout 
Dans les écoles de Samba 
Dans les couloirs des pensionnats 
J’te vois partout 
Dans les trains sur les quais de gare 
Aux arrivées ou aux départs 
J’te vois partout 
Dans l’ouragan qui se déchaîne 
Sur les reliefs et sur les plaines 
J’te vois partout 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
D’est en ouest du sud au nord 
J’ai beau changer tout le décor 
J’te vois partout 
Dans les volcans qui se réveillent 
Dans mes longues nuits sans sommeil 
J’te vois partout 
Dans les fontaines les ruisseaux 
La pluie qui déverse ses flots 
J’te vois partout 
Dans mes voyages au bout du monde 
Java les îles de la Sonde 
J’te vois partout 
 
Refrain final 
J’te vois partout j'te vois partout 
Les gens me prennent pour un fou 
J’te vois par ci j’te vois par là 
Et tant pis si tu n’y crois pas 

 
 
 
 

 

* Alternatif : le vieux port qui dort en silence 

 

1904-00002-75358-256 



 

Sabam - ©Guy Demoustier - Copyright France                                                                   B  138 

  PAS D’AUTRE REVE 
 

I’ll never see the girl from Ipanema... 
 
Je ne verrai jamais1 les filles d’Ipanema 
Le soleil se lever sur Copacabana 
J’en avais tant rêvé de ces plages dorées 
De ces filles aux yeux noirs qui donnent envie d’aimer 
Mais je t’ai rencontrée et je n’ai plus qu'un rêve 
C’est d’être aimé de toi 
 
Je ne partirai pas voir les temples hindous 
Ni le jardin des rêves au cœur de Katmandou  
Qu’y ferais-je d'ailleurs si je n’y trouvais pas 
L’ineffable douceur du timbre de ta voix 
Je n’ai pas d’autre rêve qui couve au fond de moi 
Que partir avec toi 
 
Non je n’ai pas d’autre rêve 
Oh non (je n’ai) pas d’autre rêve 
 
Je ne verrai pas les marchés de Mexico 
Les mariachis en fête égayant les canaux 
J’ai bercé tant d’espoirs dans de folles dérives 
Avant de renoncer à mes passions furtives 
Pour ne garder qu’un rêve que j'ai refait cent fois 
Te bercer dans mes bras 
 
Nous n’irons jamais voir les danseurs de tango 
Des ruelles pavées du quartier San Telmo 
J’ai trop dansé sans toi la danse de Saint-Guy 
Quand j’attendais naïf un amour pour la vie 
Je n’ai plus d’autre rêve que d’apprendre les pas 
Pour danser dans tes bras 
 
Non je n’ai pas d’autre rêve 
Oh non (je n'ai) pas d’autre rêve 
 
Nous ne verrons jamais les îles Perhentian2 
Où la vie n’a de sens qu’à défier le temps 
J’avais pourtant rêvé de ces plages superbes 
De ces vagues sauvages que les marins désertent 
Je n’ai pas d’autre rêve que vivre auprès de toi 
Oui vivre auprès de toi 
 
Non je n’ai pas d’autre rêve 
Oh non (je n’ai) pas d’autre rêve… 
…Que mourir dans tes bras …3 
 
 
1 Je ne reverrai plus 
2 Alternatif : les îles sous le vent 
3 facultatif 
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APPRENDS-MOI

 
Apprends-moi d’où tu viens  
Comment es-tu venue 
Dis-moi par quel chemin 
Quelle route inconnue 
Apprends-moi le langage 
Que parlaient tes aïeux 
Vénérable héritage 
Qui se perd peu à peu 
 
Apprends-moi ton pays  
Le berceau de tes jours 
Sa chaleur quand ici 
L’hiver nous joue des tours 
Apprends-moi ses fontaines  
Où personne ne puise 
Et ses îles lointaines 
Où mes rêves se brisent 
 
Refrain  
Apprends-moi tout du monde 
Où tu as vu le jour  
J’apprendrai à t’aimer  
Mon amour 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Apprends-moi le bonheur 
Des petites vallées 
Au manège enchanteur 
De tes jeunes années  
Apprends-moi la langueur 
Du soleil qui se couche 
Et qui prend les couleurs 
Des contours de ta bouche 
 
Apprends-moi le vol fou 
Des pigeons effrayés 
Par les enfants qui jouent 
Et courent en liberté 
Apprends-moi les voyages 
Des oiseaux migrateurs 
Vers les terres sauvages 
Des grands lacs ou d’ailleurs 
 
Apprends-moi les parfums 
Que les fleurs nous procurent 
Le velours dans tes mains 
Des fruits cueillis trop mûrs 
Apprends-moi tous les rêves 
Qui ont peuplé tes nuits 
De princes et de princesses 
Que je les fasse aussi… 
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 L’ ENFANT DANS LA MAISON 
 
C’est un serment tenu  
C’est une délivrance 
L’enfant rose et menu  
Brise bien des silences 
Quand les cœurs sont de glace 
C'est un peu de chaleur 
Il prend toute la place 
L’enfant qui rit qui pleure 
 
C’est le fruit de l'amour 
Qu'on s'offre à chaque instant 
Ce que l’on donne un jour 
Jamais ne se reprend 
C’est vrai nous en rêvions 
D’une petite fille 
L’enfant dans la maison 
C’est une poésie 
 
Refrain 
Oh douce enfant  
Toujours bien sage  
Comme une image 
A mes yeux 
Qu’adviendra-t-il  
Quand nous aurons 
Grandi en âge * 
Tous les deux 
 
C’est un peu de couleur  
Dans le gris de la vie 
Un rayon de bonheur 
Ça frémit ça pétille 
L’enfant dans la maison 
C’est un coin de ciel bleu 
Lorsque les émotions 
Inondent un peu nos yeux 
 
C’est une libellule  
Glissant sur une eau pure 
Un doux voile de brume 
Sur un peu de verdure 
L’enfant dans la maison 
Se dérobe à ses heures 
Les yeux sur l’horizon 
Rêve sa vie ailleurs 
 
 
 
* Alternatif : mûri en âge 
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  VIVRE ENCORE 

 
Pour les joies et pour les peines 
Les désirs qui nous surprennent 
Pour les jours et pour les nuits 
De sagesse ou de folie 
Pour ce que tu m'as donné 
Sans avoir rien demandé 
Et pour les éclaboussures 
Qu'on a laissé sur les murs 
 
Pour le soleil pour la pluie 
L’espoir qui renaît toujours  
Le bonheur d’une éclaircie 
Un temps qu’on trouve trop court 
Pour l’été et pour l’hiver 
Les lendemains les hier(s) 
Les rues au soleil couchant 
Et les rêves d’océan 
 
Refrain 
Je voudrais vivre encore 
Dans tes bras vivre encore 
Faire la nique à la mort 
Aimer mal aimer fort 
Mais vivre encore 
 
Pour ton regard sur les choses  
Qui se parent où il se pose 
Pour les soirées de cafard 
Quelques notes de guitare 
Et pour toutes les promesses 
Même celles que je regrette 
Les rendez-vous du dimanche 
Et mes mains sur ta peau blanche 
 
Pour les amis disparus 
Et tous ceux qui se sont tus *  
Pour les souvenirs d’enfance 
Que j’ai cru sans importance 
Mais qui prennent le dessus 
Quand l’amour refait surface 
Lorsqu’on a perdu sa trace 
Sans qu’on s'en soit aperçu 
 
 
* Alternative : Pour ceux que je ne vois plus 
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  ET ÇA 

(EST-CE QUE ÇA PEUT S’OUBLIER) 
 
J’ai recherché pendant des mois 
Pour ne pas dire des années 
Des petits bouts des traces de toi 
Que la vie a disséminés 
Mais je n’ai trouvé que du vent 
Dans le chaos de mes pensées  
Tout s’effiloche lentement 
C’est le temps qui nous a tués 
 
Te souviens-tu encore de moi 
Du jour où l’on s’est rencontrés 
Dans cette (Ir) lande désertée 
Parsemée de murs et de croix 
Tu perfectionnais ton anglais 
Aux abords du port de Dingle 
Plages sauvages vertes vallées 
On en avait pris plein la gueule 
 
Et ça, est-ce que ça peut s’oublier 
Dis-moi aurais-tu déjà oublié 
 
On s’est retrouvés par hasard 
Sur le pont d’un vieux car-ferry 
J'avais vraiment peine à y croire 
La vie c’est une (vraie) loterie 
Le destin nous faisait-il signe 
Que je n’avais pas bien compris 
Comme un amour qu’on assassine 
Je me le suis tenu pour dit 
 
J’ai marché seul sans le vouloir 
Sans voir que changeait l’horizon 
J’ai cueilli succès et déboires 
Sans me poser trop de questions 
On s’est revus à l’occasion  
L’expérience nous a mûris 
Je t’ai gardé mon affection  
J’espère que la vie t’a souri 
 
Et ça, est-ce que ça peut s’oublier 
Non moi je ne l’ai pas oublié 
 
 
Tu sais je n’t’ai jamais oubliée... 
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  SI L’ON PARTAIT  
(L'ORDRE DES CHOSES) 
 
Et si l’on partait tous les deux 
Même si ce n’est pas (pour) le Pérou 
Voir où le ciel est le plus bleu 
Ou s’il est le même partout 
Et si tu le voulais demain 
Que jamais rien ne s'interpose 
Entre tes désirs et les miens 
Ce serait dans l’ordre des choses 
 
Ce s’rait bien dans l’ordre des choses 
Que rien ne s’interpose (2X) 
 
Et si l’on partait dare-dare 
A tout-jamais plier boutique 
Jouir des bonheurs provisoires 
Dans la moiteur des nuits d’Afrique 
Savourer la rondeur des jours 
Qui tiennent en éveil tous nos sens 
Récolter les fruits de l’amour 
Au rythme d’infinies vendanges 
 
Ce s'rait bien dans l’ordre des choses 
Que le bonheur s’impose (2X) 
 
Et si l'on partait toi et moi 
Poursuivre hors des sentiers battus 
Nos rêves perdus d’autrefois 
Tout ce que l’on s’est défendu 
Suffirait-il de quelques rimes 
Quelques mots sortis de nulle part 
Pour combler ces vastes abîmes 
De trois décennies de retard 
 
Ce s’rait bien dans l’ordre des choses 
Que nos rêves s’exaucent (2X) 
 
Et si l'on partait sans raison 
Juste changer un peu de vie 
Se jouer de nos illusions 
Céder à toutes les folies 
Si l’on partait sans crier gare 
Au hasard des petits chemins 
En gardant toujours en mémoire 
De n’renoncer jamais à rien 
 
Ce s'rait bien dans l’ordre des choses 
Que rien ne s'y oppose (2X) 

 
 
 

CopyrightDepot 00069224-1 
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ON ECRIVAIT L’AMOUR 

(NOTRE ROMAN) 
 
Je boirais toutes les eaux 
Des mers des océans 
J’arrêterais s’il le faut 
La cavale du temps 
Pour revivre avec toi   
Ces moments insensés * 
D’un bonheur sans faux pas** 
Qu’on a laissé filer 
 
Retiens bien ces moments  
Qu’on a vécus un jour 
C'n’était pas du roman 
On écrivait l’amour 
 
J’éteindrais le soleil 
Et tous les luminaires 
Qui tapissent le ciel 
D’un voile de poussières 
Pour préserver la nuit 
A nulle autre pareille 
Où nos corps éblouis 
Ont bravé le sommeil 
 
Retiens bien cette nuit  
Moi j’y pense toujours 
Sonnait-elle l'hallali 
D’un beau roman amour 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
J’inventerais des mots 
Qui traversent tes rêves 
Pour calmer tes sanglots 
Que tes peines soient brèves 
Ensemencer les champs 
De ton cœur en jachère 
Des plus beaux sentiments 
A faire fondre les pierres 
 
Retiens bien ces mots là 
Que je t’ai dits un jour 
C’était presque un roman 
On écrivait l’amour 
 
J’effacerais les montagnes 
Qui se dressent entre nous 
Les prisons les murailles 
Que l’on construit partout 
Pour étreindre ton corps 
D’une ardeur ingénue 
D’un amour aussi fort 
Auquel tu n’as pas cru 
 
Retiens bien cet amour  
Mêm(e) s’il a fait son temps 
On écrivait l’amour 
C’était notre roman

 
 
* au choix : adorés // sublimés  
** au choix : simple et droit, immédiat, délicat 
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COMME SI C’ETAIT HIER 
(JE ME SOUVIENS DE TOUT) 
 
Comme si c’était hier 
Je me souviens de tout 
Des amours éphémères 
Autant que des plus fous 
Et des enfantillages 
Auxquels j’ai renoncé 
On peut tourner la page  
Sans jamais l’effacer 
 
Comme si c’était hier 
Je me souviens de vous 
Et de quelle manière 
Vous me rendiez jaloux 
Tant de regards croisés 
Dans les vapeurs des gares 
De rendez-vous manqués*** 
D’incidents dérisoires 
 
Refrain 
Je me souviens de tout 
Comme si c’était hier 
Les larmes sur vos joues 
Y creusaient des rivières 
 
Comme si c’était hier  
Je me souviens de toi 
Ton fichu caractère 
Et l’éclat de ta voix 
Tu ne manquais pas d’air 
Tu abusais parfois 
Mais j’aurais pour te plaire 
Pu faire n’importe quoi 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Comme si c’était hier 
Je me souviens de nous 
De nos petites guerres 
Qui n’valaient pas un clou* 
Et de ce soir d’orage 
Sous un ciel d’éclairs bleus 
La Bléone** avec rage 
Coupa la ville en deux 
 
Refrain 
Je me souviens de tout 
Comme si c’était hier 
Les larmes sur tes joues 
Y creusaient des rivières 
 
Envoûtantes chimères 
Souvenirs qui persistent 
Mes coups de cœur d’hier 
Renaissent à l’improviste 
Comme si c’était hier 
Je revois dans tes yeux 
L’émotion douce-amère 
De nos tendres adieux 
 

 
 
 
 
 
 
 
* Au choix : Et nos quatre cents coups 
** Au choix : Le torrent, ou le nom d’une rivière,… 
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  LES MEMES HISTOIRES 
 
On se dit parfois dans la vie 
Qu’on vit tous les mêmes histoires 
Quels que soient les chemins suivis 
Jalonnés de doute et de gloire 
De peines à peine endormies 
De tendresse au fond d’un regard 
 
On partage les mêmes désirs 
Aimer tout autant qu’être aimé 
Vivre fort et ne pas souffrir 
Parcourir les quatre horizons 
Et quand l’amour vient nous frôler 
Vibrer à son diapason 
 

Refrain 
On vit tous les mêmes histoires 
Quelquefois roses quelquefois noires 

  La nôtre c’est l’eau et le feu 
Tu l’écris au bleu de tes yeux 
 
On garde tous au fond du cœur 
Les odeurs d’une nuit d’été 
Un premier flirt sous les lueurs 
D’un bal de quatorze-juillet 
Les vagues contours d’un visage 
Et puis la vie tourne les pages 
 
Qui n’a jamais connu l’envie  
De revivre un jour sa jeunesse 
Ses passe-temps et ses folies  
S’en délecter jusqu’à l'ivresse 
Reprendre tout par le début   
Retrouver ceux qu’on a perdus 

On caresse les mêmes rêves 
De bonheur et de liberté 
Sans dieu ni maître au fil des jours 
Qu’importe si la vie est brève 
Les jours deviennent plus légers 
S’ils sont semés de mots d’amour 
 

Refrain final 
On vit tous les mêmes histoires 
Quelquefois roses quelquefois noires 
Mais avec toi je me sens bien 
J’voudrais qu’ l’histoire n’ait pas de fin 
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 QUAND JE PENSE A TOI 
 

Quand je pense à toi 
Je me sens heureux 
J’ai l’impression d’être un dieu 
Qui n’existe que pour toi 
Quand je pense à toi 
Revient le printemps 
Espéré depuis longtemps 
Comme une meute aux abois 
 
Quand je pense à toi 
C’est un feu de joie  
Où des milliers d’étincelles  
Montent et montent dans le ciel  
Quand je pense à toi 
C’est un bel été 
Qui n’(en) finit pas de passer 
Et (qui) me laisse en mal de toi 
 
Refrain 
Quand je pense à toi 
J’en oublie les jours de pluie 
Tout autour de moi me dit 
Que tu penses à moi aussi 
 
Quand je pense à toi 
J’ai le cœur qui bat 
Comme un volcan qui s’éveille 
J’entends ta voix qui m’appelle 
Quand je pense à toi 
Je revois en rêve 
Ce chemin qui suit la grève 
Où je marche dans tes pas 
 
Quand je pense à toi 
J’aperçois les feux 
D’un amour merveilleux 
Qui m’attire dans tes bras  
Quand je pense à toi 
C’est un premier pas 
Vers un éternel retour 
Un engagement d’amour 
 
Refrain 
Quand je pense à toi 
J’en oublie les jours de pluie 
Tout autour de moi me dit 
Que tu penses à moi aussi 
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  INSTANTANES 
 

La nuit tombait au loin déjà 
Le ciel moutonnait ses nuages 
Assis sur un vieux banc de bois 
Les yeux rivés sur le rivage 
Je caressais tes cheveux d’ange 
L’été vivait ses derniers jours  
Le temps nous paraissait si court 
J’adorais ces fins de dimanche 

Instantanés d’un temps passé 
Souv’nir amer au bord d’la mer 

Revoir un jour les pyramides  
Avec tes yeux pour oasis 
Les enfants aux regards livides 
Jouant aux marches des églises 
Te souviens-tu des nuits torrides 
Dans cet hôtel couleur moutarde* 
Ton corps sculpté de cariatide 
Ne m’avait pas laissé de marbre 

Instantanés d’instants fanés 
Souv’nir éclair d’instinct primaire 

Je pouvais boire sur tes lèvres 
Des mots qui ne sonnaient pas faux  
Ces mots que tu me dis en rêve 
Que j’ai toujours crus comme un sot 
Je voulais marcher avec toi 
Même dans l’ombre de tes pas 
Jeter au feu tous mes défauts 
Sentir l’étreinte de tes bras 
 
Instantanés d’instants ratés 
Amours déçues prennent le dessus 

Te souviens-tu de ces orages 
Qui entravaient tous nos chemins 
Toi tu voulais prendre le large 
Moi je ne voulais que ta main 
J’y repense encore quelquefois 
En embellissant le passé 
Ce soir il me revient comm’ ça 
L’irrésistible envie d’rêver (d’aimer) 

Instantanés d’instants passés 
Amours enfouies toujours s’enfuient 

 
*au choix : couleur cafard 
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  ACCROCHEZ-VOUS 
 

Je viens de trouver par hasard 
Ta photo au fond d’un tiroir 
Avec des lettres enrubannées 
Une mèche de tes cheveux 
Souvenirs de nos jours heureux 
Qui dormaient depuis des années 

Je n’ai pas voulu y toucher 
De peur que remontent en surface 
Les tourments qui m’ont obsédé 
Qu’il vaut mieux laisser à leur place 
Ce qui s’est passé est passé 
Rien n’y changera quoiqu’on fasse 

Refrain 1 
Accrochez-vous mes souvenirs 
Restez à veiller avec moi 
Tant pis si c’est pour ne rien dire 
C’est mon cœur qui vous parlera 

Jour après jour nuit après nuit  
Au rythme de la vie qui bat 
J’ai dû y laisser quelques plumes 
A danser de folles sambas  
Et le cœur rempli d’amertume 
Je me suis dit « tout ça pour ça » 

A présent j’ai un temps d’avance 
Sur la fragilité des choses 
J’accepte d’être sans défense 
Au moment de toucher le fond 
Entouré de bouquets de roses 
Qui ne seraient pas de saison 

Refrain 2 
Accrochez-vous mes souvenirs 
On n’va pas se tirer la gueule 
J’ai besoin de vous pour vieillir 
Et ne pas me sentir trop seul 

 
 
 
Refrain 1 et refrain 2 peuvent éventuellement être  
réunis pour n’en faire qu’un seul. 
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POUR TOUJOURS 
 

 

(A la Claude Lelouch) 
 
Pour toujours  
Tu as gravé sur tout  
(Pour toujours) 
Ce qui reste de nous 
A vingt ans on ignore 
Qu’au fond de nous il y a 
Un cœur qui bat trop fort 
Pour n’aimer qu’une fois 

Pour toujours 
Qu’importe où que tu sois 
(Pour toujours) 
Tu vis au fond de moi 
Ton souvenir me tue 
Je meurs d’indifférence 
Dans ma vie tout s’est tu 
Nos voix se font silence 

Pour toujours 
C’est ainsi quoiqu’on fasse 
(Pour toujours) 
Je porterai la trace 
De cet amour trop grand 
Pour qu’on lui tienne tête 
Je t’aime à chaque instant 
J’ai déchiré tes lettres 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
Refrain  
Pour toujours 
Comm’ dans les films d’amour 
A la Claude Lelouch  
Pour toujours 
Je vivrai à rebours 
De la brune à l’aurore 
A t’espérer encore 1 
Et à t’aimer en douce 

Pour toujours 
Couvent les feux de paille  
(Pour toujours) 
J’ai déjà mis les voiles  
Je n’ai rien oublié 
Ton absence me ronge 
Mais je m’inviterai 
Au hasard de tes songes 

Pour toujours 
Irons-nous par les rues 
(Pour toujours) 
Comme ces inconnus  
Insouciants d’être heureux 
Baignés par le soleil 
Et les couleurs du ciel 
Qui remplissent leurs yeux 

* Alternative : 
1. A fantasmer ton corps 

  
 
 
Pour toujours :2007-00003-14067-964 
A la Claude Lelouch : 202012-42e83df2c883 
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    TOUT AUTANT 
(Besoin de toi) 
  
Tout autant que la voile 
Réclame un peu de vent 
Que la nuit les étoiles 1a 
Scintillent en t’attendant1b 
Tout autant que la vague 
A besoin de la mer 
Et que mon cœur nomade 
A besoin de te plaire 
 
Tout autant que ta peau 
Appelle les caresses 
Que ton corps au repos 
Implore la tendresse 
Tout autant que tes lèvres 
Font le nid des baisers 
Autant que dans mes rêves 
J’ai besoin de t’aimer 
  
Refrain 1 
Moi j’ai besoin de toi 
Fatale ou ingénue 
N’exister que pour toi 
Et te porter aux nues 
Avec des mots sans âge 2 
Le corps tremblant de joie  
T’emmener en voyage 
  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Tout autant que les fleurs 
Ont besoin de lumière 
Et que l’enfant qui pleure 
A besoin de sa mère 
Tout autant que ton cœur 
A toujours soif d’amour 
Et te transporte ailleurs 
Dans la langueur des jours  
 
Tout autant qu’un bateau 
A besoin de son ancre 
Que le chant d’un oiseau 
Mérite qu’on l’entende 
Tout autant qu’un printemps 
A besoin de renaître 
Pour annoncer le temps 
Des moissons et des fêtes 
  
Refrain 2 
Moi j’ai besoin de toi 
Baigner dans ta lumière 
Et puis rire aux éclats 
Ta tête sur mon épaule 
Découvrir tes mystères 
Effrontée désinvolte 
Quand tu sors tes appâts 
  
Tout autant qu’un été 
A besoin de soleil 
Et que la voie lactée 
S’étale au fond du ciel 
Tout autant que le jour 
A besoin de la nuit 
Autant qu’un grand amour 
Aspire à l’infini 

Moi j’ai besoin de toi

 
 1a alternative : D’autant qu’un petit bal 

1b alternative : N’est rien sans les amants 

2 alternative : En oubliant nos âges 
 

 202010-5a8d045cb542 
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ILS ARRIVENT 

(Une autre vie) 

Ils arrivent de n’importe où 
Le regard vide et sans le sou 
Avec pour seule envie de vivre 
Ils ont traversé des déserts 
Vécu l’enfer en pleine mer 
Des jours des nuits à la dérive  

Ils ont laissé parents amis 
Un grand amour peut-être aussi 
Jeté en l’air tous les projets 
On ne peut pas tout emporter 
Quand on part loin de son pays 
Hormis ses deux yeux pour pleurer 

Il est bien loin bien loin le paradis 
Pour qui rêve demain d’une autre vie 

Ils arrivent sur les genoux  
Panser dans la gueule du loup 
D'inapaisables déchirures 
Ils rêvent encore d’eldorado 
Le ventre creux les yeux mi-clos 
Face à l’impasse et dos au mur 

Il est bien loin bien loin le paradis 
Pour ceux qui cherchent en vain une autre vie 

Ils arrivent en laissant au loin 
Un passé de fureurs et d’ombres 
Ce sont les forçats du destin 
Ces exilés laissé-pour-compte 
Ils disent avec leurs yeux de chiens 
Qu’il faut se battre1 bec et ongles 

Ils sont bien loin bien loin du paradis 
Leurs espoirs incertains d’une autre vie 

1 Qu’ils vont se battre… 

 

 

 

 

 

202012-b7ad080cb515 
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JE SERAI LA 
(QUE POUR NOUS) 

 
Quand tu auras compris 
Le pourquoi du comment 
La raison de ta vie 
Ce monde qui te ment 
Quand tu auras lutté 
Contre les vents contraires 
Jusqu’à les faire taire 
Je serai là 
 
Quand tu auras choisi 
Les chemins de ton cœur 
Quand le vent des prairies 
Viendra les caresser 
Tu auras surmonté 
Tes angoisses et tes peurs 
Ouvre-toi au bonheur 
Je serai là 
 
Refrain 
Je serai là 
Tout près de toi 
Pour renouer avec la joie 
Et ces moments de bonheur 
Qui n’existaient que pour nous 
Ces moments d’amour fou  
Qui surviennent à toute heure 
N’existeront que pour nous 
Que pour nous 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Si la vie te surprend 
Esseulé(e) dans l’impasse 
Et que rien ne se passe 
Ainsi que tu l’entends 
Le temps sera venu 
De briser tes silences 
Et de toute évidence 
Je serai là 
 
Si tu peux résister 
A toutes les épreuves 
Sans te brûler les ailes 
Vaincre toutes les crises 
En laissant de côté 
Les jours les heures grises 
Pour une vie nouvelle 
Je serai là 
 
Quand tu auras donné 
Tes forces et ton courage 
Afin de traverser 
Ce merveilleux voyage 
Au pays de l’amour 
Qui ne fait que passer 
Mais qu’on attend toujours 
Je serai là 

 
 
 
 
 
 

202012-a97abebf75b9 
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PARDONNE-MOI 

 
Pour avoir choisi des routes 
Que je n’aurais pas dû suivre 
Pour avoir permis aux doutes 
D’envenimer nos plaies vives 
 
Pour avoir laissé le temps 
Lessiver tant de chagrins 
Quand je préférais le chant 
De sirènes sans lendemain 
 
Refrain 1 
Pardonne-moi si tu m’entends 
D’avoir tout pris à la légère 
De t’avoir infligé souvent  
Mes lâchetés mes trahisons  
Et mes détestables travers 
Que j’aimais plus que de raison 
 
Pour avoir brisé tes rêves 
Indicibles de bonheur 
Pour avoir manié le glaive 
Qui a dévasté ton cœur 
 
Et pour toutes les blessures 
Qui par-dessus tout perdurent 
Pour ce que tu as perdu 
Tout ce que tu n’as pas su 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
Refrain 2 
Pardonne-moi si tu m’entends 
Je n’étais pas à la hauteur 
De ta passion tes sentiments 
- Etait-ce une larme de peur ? - 
Pardonne-moi ces nuits ces jours 
J’étais sourd à tes mots d’amour 
 
Pour avoir vécu sans but 
A tâtons comme un aveugle 
Comme un vieil amant déchu 
Qui n’a pu sauver les meubles 
 
Pour nos vies qui se séparent  
Les décisions que j’ai prises 
T’abandonnant au hasard 
Des tempêtes et des crises 
 
Refrain 3 
Pardonne-moi tous mes silences 
Ma folie douce et mes caprices 
Que je croyais sans importance 
Mais si tu crois qu’un jour on puisse 
Retrouver nos gestes complices 
Voudrais-tu que l’on recommence 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

202101-6217df7b8b52 
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C’EST DU BLUES 

 
Elle est partout ici (et) ailleurs 1 
Elle ne peut pas tenir en place 
Elle a connu bien des bonheurs 
Et des douleurs et des disgrâces 
Des échéances ultimes ou brèves 
Qui ont chamboulé tous ses rêves 
 
Refrain 
C’est la vie 
Qui nous donn(e) des coups d’blues 
Vaut toujours mieux s’la couler douce 
Au gré des vents et des courants 
La vie c’est du blues 
Elle se glisse en nos failles intimes 
Le blues lui offre ses racines   
La vie c’est du blues 
C’est du blues 
 
On a chanté c’est beau la vie 
Et qu’elle ne nous apprend rien 
C’est bien joli mais on oublie 
Tous les traitements inhumains 
Les feux nourris d’Amazonie 
Les p’tits boulots sans lendemain 
 
Refrain 
C’est la vie qui nous donne des coups d’blues… etc… 
 
Aux premiers moments d’un amour  
Y’a des silences qui nous parlent  
A la lueur d’un abat-jour 
La nuit peut paraître abyssale 
L’amour nous marque à tout jamais 
Au fer rouge de ses baisers 
 
C’est l’amour  
Qui nous donne des coups d’blues 
Qui sait vers quels bras il nous pousse 
Au gré du temps et des tourments 
L’amour c’est du blues 
Il se glisse en nos failles intimes 
Le blues lui offre ses racines   
L’amour c’est du blues 
C’est du blues 
 
 
1  Alternative : Elle est en tout lieu à toute heure 

 
 

202102-317a8be4bc7a 
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LAMINOIR DU TEMPS 

 
 
Alors que je poursuivais 
D’invraisemblables chimères 
Passades inavouées 
(Et) passions éphémères 
Tu m’écrivais des mots tendres 
J’en rêve encore quelquefois 
Mais je n’ai pas su t’attendre 
(Et) la vie a passé comme ça 
 
Refrain 1 
La vie lamine tous les rêves 
A moins que ce soit le contraire 
Comme un feu couve sous la braise 
Rien n’éteint un amour sincère 
Ne durerait-il qu’un instant 
La vie est un laminoir du temps 
 
Combien d’amours de jeunesse 
Vives comme l’eau des ruisseaux 
Que l’on couvrait de promesses 
S’en sont allées à vau-l’eau 
Car les vents toujours nous mènent 
Vers de nouveaux horizons 
Où l’amour n’a pas de chaînes 
Ni le bonheur de saison 
 
Refrain 2 : 
La vie lamine les souvenirs 
A moins que ce soit le contraire 
Serait-ce mieux serait-ce pire 
La vie fait ce qu’elle a à faire 
A petit feu bon an mal an 
La vie est un laminoir du temps 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Mais que sait-on de la vie 
Du bonheur et de l’amour 
Sans en connaître les folies 
Et les erreurs de parcours 
Avec les années qui passent 
Avant de mettre les bouts 
Te reverrai-je face à face 
Pour parler un peu de nous 
 
Refrain 3 : 
La vie lamine les amours fortes 
A moins que ce soit le contraire 
L’amour trouve toujours la porte 
Jusqu’au moindre rai de lumière 
Mais je le sais depuis longtemps 
La vie est un laminoir du temps 
 
 
 
 

202105-3fad59f1bec9  
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YULIYA 

 
Yuliya Yuliya 
Dans ton pays, transie de froid 
Tu m’imagines tu n’en dors pas 
Yuliya Yuliya 
Dès que les beaux jours reviendront 
Prendras-tu le premier avion 1 
 
Aux confins de la mer Caspienne 
Tu crains que notre amour s’éteigne 
Je croyais mais peut être à tort 
Qu’il était plus fort que la mort 
Oh Yuliya, l’amour est-il plus fort que la mort 
 
Yuliya Yuliya 
Un jour tous les rêves s’achèvent 
Dépêche-toi la vie est brève 
Yuliya Yuliya  
Si tu ne crois plus aux promesses 
Ton cœur se change en forteresse 
 
Tu es au printemps de ta vie 
Chez moi l’hiver joue sa partie 
Tu restes seule et sans défense 
Ai-je manqué de clairvoyance 
Oh Yuliya, pour t’avoir laissée sans défense 
 
Yuliya Yuliya 
De la jeunesse tu es le feu  
Tous les plaisirs s’offrent à tes jeux 
Yuliya Yuliya 
Je pressens déjà les barrières 
Ce chemin nous promet l’enfer 
 
Aux confins de la mer Caspienne 
Au cœur des marbres d’Achkhabad 
Je sais la vie qui est la tienne 
Rien ne s’y gagne sans combattre 
Oh Yuliya, je sais la vie qui est la tienne 
 
Yuliya Yuliya… 
Dans mes errances (si) loin de toi 
Je te retrouve à chaque pas 
Yuliya … 
 
 
1  Au choix : Je prendrai le premier avion 

 
 

202110-75a89967c929 

 
 



 

Sabam - ©Guy Demoustier - Copyright France                                                                   B  158 

LA TRACE 
(Pas si facile) 
 
Pas si facile de dire je t’aime 
Pour l’avoir chanté bien souvent 
Ces mots usés par les rengaines  
Qui sait si quelqu’un les entend 
J’ai mis mon cœur en quarantaine 
Le temps de voir d’où vient le vent 
 
Pas si facile d’oublier 
L’éclat d’un sourire adorable 
Les regards de complicité 
Les trahisons insurmontables 
Que l’on finit par pardonner 
Quitte à rebâtir sur le sable 
 
Refrain : 
Pas si facile d’effacer 
La trace d’un premier amour 
Tapi dans l’ombre des années 
Mais qui revient toujours 
Pas si facile de faire l’impasse 
Sur l’émoi des premiers baisers 
On en garde toujours la trace 
Toute une éternité 
  
Pas si facile de se revoir 
Et se regarder dans les yeux 
S’accorder un nouveau départ 
Et survivre après les adieux 
Même si plus rien n’est comme avant 
On peut se parler simplement 
 
Pas si facile de s’avouer 
Que l’on a commis des erreurs 
Avec nos folies nos excès 
L’envie de faire pousser des fleurs 
Sur des « Oradours » dévastés 1 
Et sauver les désespérés  
 
 
 
1 Alternative : Sur des vieux murets délabrés 
 
 
 
202110-bfc55d662179 
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L’AMOUR EN OVERDOSE 
 
 
Toutes nuances confondues 
Dans le ciel flamboyant du soir 
De son voltaire à demi-nue 
Les yeux fuyant dans son miroir 
Elle se refuse à mon regard 
Toujours attendrissante à voir 
 
Elle rêve d'amour en overdose 
Sur un lit (de) pétales de roses 
 
A l’horizon le soleil tarde 
A délaisser la fin du jour 
Et la lumière un peu blafarde 
Colore sa peau de velours 
Elle s’acharne à combler le vide 
De ses amours astéroïdes 
 
Elle aime l'amour en overdose 
Peu importe où son cœur se pose 
 
Elle est mon sud elle est mon nord 
Lorsque je perds tous mes repères 
Elle est mon île de Timor 
Et mon triangle des Bermudes 
Je m’y sens bien quand je m’y perds 
Je consens à ses habitudes 
 
Elle brûle d'amour en overdose 
Entre Singapour et Formose   
 
Toutes nuances confondues 
Dans l’extrême douceur du soir 
De son voltaire à demi-nue 
Elle m’accorde enfin un regard 
De tout son être elle s’évertue 
A raviver tous mes espoirs 
 
Elle veut (d’) l'amour en overdose 
Et ça m’fait toujours quelque chose 
 
 
202110-87f5e1552ddf 
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QUAND JE TE REGARDE 

 
 
Quand je te regarde 
Aux premières lueurs du jour 
Sur ton front les traces 
Témoignent d’un passé trop lourd 
La vie n’est pas toujours si bien faite 
Le bonheur vaut bien que l’on 
s’entête 
 
Quand je te regarde 
J’imagine une terre lointaine 
Des vallées des lacs 
Et si tu veux je t’y emmène 
On va semer d’la joie à tout va 
Et d’l’amour autant qu’tu en voudras 
 
Refrain (éventuel) 
Quand je te regarde 
La vie m’apparaît en couleurs 
Et que Dieu m’en garde  
Je n’veux pas aller voir ailleurs 
 
Quand je te regarde 
Je sais que tout n’est pas fini 
Mes pensées s’attardent 
Sur ce qui nous a réunis 
Le voyage le don de soi aux autres 
Et mourir d’amour aux antipodes 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Quand je te regarde 
Je songe au temps qu’on a perdu 
Aux choses qu’on garde 
En soi - qui ne reviendront plus –  
Oublions nos erreurs et nos failles 
Je vais avec toi où que tu ailles 
 
Quand tu me regardes 
Rien n’est plus tout à fait pareil 
Vaudrait mieux qu’on parte 
Se faire une place au soleil 
Quelque part où tu veux n’importe 
où 
Peu m’importe si tu t’pends à mon 
cou  
 
- En finale (facultatif et au choix) - 
A Dingle Madrid Santa Ponsa 
Peu m’importe si je suis dans tes bras 
 
Au Vietnam en Inde au Sri Lanka 
Peu m’importe si tu dors près de moi 
 
Au Brésil en Egypte à Cuba 
Peu m’importe pourvu que tu sois là 

 
 
 
 
202101-5f5e753b6c48 (V1) 
202205-553cc8cf2841 (V2) 
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AU CAFE DE FRANCE 
         (HIVER 72) 
 
Nous connûmes1 des jours heureux 
Ton petit frère entre nous deux 
Fous rires en toutes circonstances 
La vie nous paraissait bien douce 
En ce Noël soixante-douze 
Il arrive encore que j’y pense 
  
Sans oublier les heures exquises 
Au jardin (du) « Clos Marie-Louise » 
Chez tes marraines bienveillantes  
Elles nous parlaient de Pierre Loti 
Au temps jadis pêcheur d’Islande 
Bien présent sous leurs tempes grises 
  
Tu m’avais donné rendez-vous 
Digne-les-Bains café de France 
La blessure de ton absence 
M’a ébranlé je te l’avoue 
J’étais le seul au rendez-vous 
L’âme en peine en désespérance 
On n’est pas prêt pour tous les coups  
Au crépuscule de l’adolescence 
 
 
 
1 Nous avons eu 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
On s’est écrit pendant des mois 
Tu m’appelais ton p’tit soldat 
Moi j’attendais la délivrance 
Alors que rien ne l’eut prédit 
Le flux des lettres s’est tari 
Avais-je perdu ta confiance 
  
Et la vie a repris ses droits  
Mine de rien chacun pour soi 
Je n’en ai pas eu de rancœur 
J’ai appris au fond de l’impasse 
Qu’on prépare toujours la place 
A ce qui viendra de meilleur 
 
Tu n’étais pas au rendez-vous 
Digne-les-Bains café de France 
J'ai bâillonné tous mes mots doux 
Et réduit mon cœur au silence 
Il n’y eut plus de rendez-vous 
Clap de fin pour l’insouciance 
Mes illusions ont mis les bouts 
Avec mes rêves d’adolescence 
 
Et la vie m’a semblé moins douce 
En cet hiver soixante-douze 
C’était à Digne au café de France

 
 

 
202209-a65c9efa282b 
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JUSTE APRES TOI 

 
On dit qu'avec le temps 
Le souvenir s'efface  
Que les chagrins d'antan 1 
Ne laissent pas de trace 
Que le bonheur viendra 
Mais qu’il attend son heure 
Pour survenir parfois 
Sans signe avant-coureur 
 
Sais-tu combien de jours  
Aussi bien que de nuits 
M'a hanté ton amour 
Avant qu’il ne me fuie 
Combien de fois j’ai cru 
Pouvoir te retrouver 
En marchant dans les rues 
Où l'on s'est embrassés 2 

 
Refrain 
Tu sais juste après toi 
J'ai perdu tous mes rêves  
J’ai vécu sous la loi  
Du vide et de ses pièges 
Tu sais juste après toi 
J’ai dû vivre ma vie 
Comme un chemin de croix 
Je m’en suis bien sorti 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Tu ignores sans doute 
Comment j’ai pu survivre 
A suivre d’autres routes 
Sans prendre la dérive 
Sans tes cheveux de soie 
Sans l’odeur de ta peau 
Sans le son de ta voix 
Qui me fait tant défaut 
 
Dis-moi combien d’enfants 
A pu t’offrir la vie 
Et s’ils sont déjà grands 
Sont-ils déjà partis 
Combien d’années heureuses 
Combien de nuits d’amour 
Tu étais amoureuse 
Moi je le suis toujours 
 
Refrain 
Tu sais juste après toi 
J'ai perdu tous mes rêves  
J’ai vécu aux abois 
Ton seul nom sur mes lèvres 
Tu sais juste après toi 
J'ai marché sans un but  
De faux pas en faux pas  
Tu ne l’as jamais su  
 
1 d’avant 
2 Où nous sommes allés 

202211-87fb02749bb4 
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ELLE ME TUE 
 
Avec des airs de Sainte-nitouche 
A deux doigts de prendre la mouche 
Elle me tue 
Avec ses ombres avec sa peur 
D’une armoire ou d’un souffle au cœur 
Elle me tue 
 
A se croire seule au fond du gouffre  
Au rythme effréné de son souffle 
Elle me tue 
A recoudre des déchirures 
Les traces d’anciennes blessures 
Elle me tue 
 
Refrain 
Elle me tue de ses yeux quand elle délire 
Elle me tue à petit feu sans rien dire 
Elle me tue faute d’avoir trouvé pire 
Elle me tue elle me tue 
 
Quand tout est toujours tout de suite 
Parce que la vie passe trop vite 
Elle me tue 
Comme elle ne sait pas dire non 
A la moindre des tentations 
Elle me tue 
 
A coups d’éclat ou de silence 
De jalousie d’indifférence 
Elle me tue 
Sans préavis sans faire-part 
Enfermée dans sa tour d’ivoire 
Elle me tue 
 
Quand elle veut partir sans délai 
Fuir le monde qui lui déplaît 
Elle me tue 
A sa façon de dire adieu 
Avec des larmes au fond des yeux 
Elle me tue 
 
 
 
202406-1188e0b76627 
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CELIBATTANTE 
 
Elle a pu dans un premier temps 
Se reposer sur ses enfants 
Le temps de remonter la pente 
Pour affronter le quotidien 
Leur assurer des lendemains 
Il fallait qu’elle se réinvente  
 
C’est elle que l’on montre du doigt 
C’est elle que l’on n’invite pas 
A Noël aux anniversaires 
Elle ne veut pas toucher le fond 
C’est qu’elle a de bonnes raisons 
Pour ne pas mordre la poussière 
 
Refrain 
Célibataire célibattante 
Elle ne baisse jamais les armes 
Célibataire célibattante 
Elle préfère les rires aux larmes 
Célibataire célibattante 
Elle est toujours tout feu tout flamme 
Célibattante 
 
Elle ne craint jamais d’être seule 
Elle se moque du mauvais œil 
Et toujours prête à en découdre 
Dans ce bas monde sans attache 
Chacune doit gagner sa place 
Tant qu’il y a du blé à moudre 
 
Porter le monde sur ses épaules 
Dans le murmure des grands saules 
Et enterrer le temps jadis 
Peu à peu tracer son chemin 
Faire quelque chose de ses (deux) mains 
Quelque chose qui la grandisse 
 
 
 
 
202406-7fbc00e2b0fe 
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JE PENSE ENCORE A TOI 

 
 
 
Parce qu’il y a des choses que l’on n’oublie jamais 
Le parfum d’une rose La douceur d’un baiser 
Parce qu’il y a des mots que l’on ne s’est pas dits 
Ai-je été assez sot pour qu’ils choient dans l’oubli 
Parce qu’il y a des jours qui reviennent sans cesse 
J’voudrais aveugle et sourd mourir sous tes caresses 
 
Et je pense encore à toi 
Je pense encore à toi 
 
Parce qu’il y a des nuits où tu vis dans mes rêves 
J’ai su que dans la vie nul amour ne s’achève 
Et parce qu’on a vécu chacun de son côté 
Après s’être perdus à l’aube d’un été 
Il arrive parfois dans mes brumes d’automne 
Que j’entende ta voix et ton rire qui résonne 
 
Et je pense encore à toi 
Je pense encore à toi 
 
Parce qu’il y a des corps en moi qui sont gravés 
L’amour n’a jamais tort ce n’est pas un péché 
Je n’ai pas su dire non aux folies passagères 
A mille tentations qui passent en un éclair 
Mais je sais qu’il n’y a pire eau que l’eau qui dort 
Et que le temps s’en va en effaçant nos corps 
 
Et je pense encore à toi 
Je pense toujours à toi 
 
 
 
 
 
 
 
202406-dbca294a7636 
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L’AMOUR INFINI 

(Infini) 
 

J'ai toujours su 
Qu'on se retrouverait un jour 
Au coin d’la rue à se parler sans détour 
Comme si c'était gravé 
De toute éternité 
 
Qu’est-ce qui pouvait bien m’arriver 
A marcher seul sans me retourner 
Sur les passades d’un été 
J'embellis les choses de la vie 
Et le monde nous sourit 
L’amour est infini 
 
Refrain 1 
Tu sais tu n'as qu'un mot à dire 
Notre histoire est belle à écrire 
Ecrivons-la en lettres de joie 
Même si... même si le temps toujours efface 
Les amours sans laisser de trace 
J'veux pas mourir avant de te dire 
L'amour infini 
 
L’infini… ça donne des ailes au monde entier 
L’Infini… pouvions-nous passer à côté 
(Après) tant d'années  
A se chercher partout 
Envers et contre tout 
C'est maintenant ou jamais  
 
Refrain 2 
C’est vrai tu n'as qu'un mot à dire 
Notre histoire est belle à écrire 
Nous l’écrirons en mille chansons 
Même si… même si le temps un jour efface 
De notre amour la moindre trace 
J'veux pas mourir sans avoir pu vivre 
L'amour infini 
Avec toi infini... 
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Sabam - ©Guy Demoustier - Copyright France                                                                   B  167 

PENSE A NOUS 
(Quand tu t’envoleras) 
 
 
Quand tu t’envoleras toutes ailes déployées 
Puisque tous les oiseaux un jour quittent le nid 
En laissant ce grand vide pourrons-nous le combler 
Au moyen de candides « je-vous-salue-marie » 
 
Quand tu auras compris les rêves qui te hantent 
Que tu auras gravi les cimes insolentes  
Pleuré des nuits entières toutes les larmes de ton corps 
Pense à nous ne fuis pas tous ceux qui t’aiment encore 
 
Pense à nous et aussi à ceux qui t’aiment encore 
Pense à nous deux ma fille quand tu t’endors 
 
Quand tu partiras Dieu sait pour quel Everest 
Du jour au lendemain alors que rien ne presse 
Et si c’est pour demain va sans te retourner 
Pars à pas de loup qu’on puisse s’habituer 
 
Quand tu t’envoleras vers d’autres horizons 
Ivre de tes passions inassouvies ou non 
Sache qu’il faut toujours regarder droit devant 
Et que rien ne sera plus jamais comme avant 
 
Pense à nous et aussi à ceux qui t’aiment encore 
Pense à nous deux ma fille quand tu t’endors 
 
Quand tu nous laisseras comme des orphelins 
Au fil des jours qui courent et reviendront sans cesse 
Puisqu’ici-bas chacun doit tracer son chemin 
Et que la vie s’obstine à user ceux qui restent  
 
Pense à nous et aussi à ceux qui t’aiment encore 
Pense à nous deux ma fille quand tu t’endors 
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JE N’OUBLIERAI JAMAIS 
            (MANOSQUE) 
 
Je n'oublierai jamais ces matins de Provence 
Pleins de rêves qu'efface un envol de pigeons 
Quand le soleil paresse en douces somnolences 
Et que le pain tout chaud embaume la maison   

 
Dans le ciel d'une vasque une truite d'argent 
Poursuit sans un effort sa folle course ronde 
Et songe -qui le sait - à d'autres matins blancs 
Au lit de la Durance à ses rives fécondes 

 
Je n'oublierai jamais ton sourire et tes yeux 
Le mistral un peu fou me rendait amoureux 
 
Le miel est un plaisir un trésor l'olivier 
Le fils du cordonnier raconte des histoires 
Les filles croient encore aux feuilles de laurier 
 Et à d'autres légendes nourricières d'espoir 

 
Et de mémoire d'hommes qui n'ont plus de mémoire 
Manosque la Pudique a des charmes nouveaux 
Qu'on découvre en marchant dans ses rues au hasard 
Depuis que s'est noyé le dernier passeur d'eau 
 
Je n'oublierai jamais ton sourire et tes yeux 
Le mistral déchaîné nous rendait amoureux 

 
Je n'ai pas oublié nos rires ni nos jeux 
C'est le vent qui les a emportés sous nos yeux 

 
 
 
 
 
 
 

1975 - 058563L 
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QUELQUE CHOSE DE TOI 
 

Raconte-moi tous les orages 
Qui ont terni tes plus beaux jours 
Parle-moi de tous les naufrages 
Qui ont parsemé ton parcours 
Dis-moi tous tes bonheurs meurtris 
Si tu crois que je peux comprendre 
Qu’as-tu fait de tes jours d’ennui 
Tant de temps passé à s’attendre 
 
Dis-moi (dis-moi) quelque chose de toi 
Où tu vis et comment tu vas 
Dis-moi (dis-moi) quelque chose de toi 
Simplement quelque chose de toi 
 
Raconte-moi tes longues nuits 
Quels sont tes rêves les plus tendres 
Dis-moi tes plus folles envies 
Les feux qui couvent sous la cendre 
Je te dirai mes jours passés 
Mon long parcours et ses méandres 
J’n’avais jamais imaginé 
Tout ce temps passé à t'attendre 
 
Dis-moi (dis-moi) quelque chose de toi 
De ton pays si loin là-bas… 
Dis-moi (dis-moi) quelque chose de toi 
Simplement quelque chose de toi 
 
Parle-moi de ces beaux voyages 
Que nous aurions pu faire ensemble 
Et ces splendides paysages 
Auxquels ton visage ressemble 
Dis-moi les choses qui te blessent 
Dans ce monde qui devient fou 
Dis-moi ce besoin de tendresse 
Qui monte en toi plus fort que tout 
 
Dis-moi (dis-moi) quelque chose de toi 
Comment sont tes nuits loin de moi… 
Dis-moi (dis-moi) quelque chose de toi 
Simplement quelque chose de toi 
 
 
Dis-moi ces mots du bout cœur 
Qu’on ne dit jamais à personne 
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Ils ont pour moi plus de valeur 
Que les dollars qu’on additionne 
Et si nous partions sans bagage 
Complices dans l’insouciance  
D’îles désertes en doux rivages 
J’ai tant besoin de ta présence 
 
Dis-moi (dis-moi) quelque chose de toi 
J’ai besoin d’entendre ta voix 
Dis-moi (dis-moi) quelque chose de toi 
Simplement quelque chose de toi 
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Sabam - ©Guy Demoustier - Copyright France                                                                   B  171 

                            
ON SE RETROUVERA 

 
On se retrouvera 
Après des années d'errances 
Au p'tit bonheur la chance 
Sous des cieux vert-orange 
D'aurores boréales  
 
Je nous y vois déjà 
Avec les amis d'hier 
Assis dans la poussière 
D'un pays sans hiver 
Et de nuits sans voile 
 
Yoli, Marie, Christine, Alain 
Margarita, Gérard, Rosa et Alyssa 
J’ai gravé vos prénoms 
Dans ma tête et mon cœur 
Est un peu leur maison 
 
On se retrouvera  
Quelque part dans l’univers 
Quelques années-lumière 
Ne pourront rien y faire 
Le temps n’aura plus cours 
 
On se réjouira 
Aux fêtes hyperboréennes 
Avec un peu de veine 
On n’aura pas de peine 
A se parler d’amour 
 
Yoli, Marie, Christine, Alain 
Margarita, Gérard, Rosa et Alyssa 
J’ai gravé vos prénoms 
Dans ma tête et mon cœur 
Est un peu leur maison 
 
Quelques années-lumière 
Ne pourront pas défaire 
Ce qu’il reste d’amour 
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RIEN QUE POUR TOI 
 

J’ai rêvé de donner ma vie  
La dernière goutte de mon sang 
Imaginer mille folies 
Pourquoi pas arrêter le temps 
Rien que pour toi 
Survoler des forêts profondes 
Des archipels au bout du monde 
Graver tes yeux dans les étoiles 
Comme sur une incroyable toile 
Rien que pour toi 

 
Refrain 
Rien que pour toi vivre cent ans 
T’aimer d’amour t’aimer vraiment 
Rien que pour toi aimer toujours 
Rien que pour toi 

 
Vivre pour toi des jours entiers 
A rêver écrire et chanter 
Et sans me prendre pour Rimbaud 
Trouver des mots tout aussi beaux 
Rien que pour toi 
Des mots qui donnent le frisson 
Et les glisser dans des chansons 
Repeindre la Chapelle Sixtine 
Créer des roses sans épine 
Rien que pour toi 

 
Cueillir des fleurs à peine écloses 
Pardonner sans savoir les causes 
Donner des couleurs aux saisons  
M’en servir pour parer ton nom 
Rien que pour toi 
Rouvrir la cité interdite 
Pour y danser seul avec toi 
Redécouvrir les Amériques 
Et refleurir le Sahara                                           
Rien que pour toi 

 
Changer aussi le cours du Nil 
Pour qu’il arrose ton jardin 
Rendre l'impossible facile 
L’amour et le bonheur sans fin 
Rien que pour toi 
Un jour bâtir notre maison 
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Où le printemps est éternel 
Et réveiller tous les dragons 
Pour qu’ils veillent sur ton sommeil 
Rien que pour toi 
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